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L’héritage des rois révèle toute l’insatisfaction que peut ressentir un
règne qui a tout ce qu’il a besoin... rappelant les guerres... contre
plus petits ou plus grands au nom d’un « je » très insensible... qui a
toujours fini par connaître l’échec écrasant...

L'oeuvre rappelant aussi la croissance comme la décroissance de
certaines royautés... officieuses comme officielles... un ridicule qui
finit par tuer... pour laisser place à l’humilité... à un Ordre... à une
Nature millénaire dénuée d’un acte de propriété pour l’homme... un
Rappel... un Avertissement... des Codes de lois très anciens... la
communication avec l’extraterrestre... le devoir de se tourner vers le
Ciel... vers le Jugement... vers le rituel de survie... le pouvoir de ce
qui est bien plus puissant... des peuples qui se tournent vers une
Vérité... le Déplacement... la confrontation avec soi-même... sa
raison d’être... et avec celle de sa propre couronne... plus ou moins
unique à chacun... en temps de paix comme en temps de toute
Admonestation...

L’héritage des rois c’est l’Arbre généalogique d’un Monde qui
cherche sans cesse la voie sur l’eau... à la quête d’un indice
quelconque pouvant le remettre à sa place... dans une Histoire... une
secte... une armée... une alliance... un petit point...

Le sage demeurant le même... parce qu’il touche sa propre mort...
avançant avec le sceptre de la folie sociale... pour s’adresser aux
papillons...

Le fou demeurant le même... parce qu’il s’aime moins que tout...

Le traître demeurant le même... parce qu’il s’aime plus que tout...
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L’Héritage du Roi

Tu as l’air bien petit... sans amour... sans pouvoir... perdu entre le Ciel et le feu... de tes
yeux tu n’as pas assez... et tu te demandes bien ce que tu pourrais faire pour y arriver...

Ton nom tu te souviens comment l’écrire... mais il ne te reste plus que ton sang pour y
parvenir... alors tu te blesses au doigt... et sur l’écorce de l’arbre tu y laisses ton
empreinte... c’est un point avant ta phrase... comme toujours tu as fait... avant d’y laisser
encore l’empreinte mais cette fois dans ton front... en guise de couronne... de troisième œil
que tu n’as jamais eu... parce que tu l’as pointé un jour sur Moi... parce que tu l’as pointé
ensuite vers ce Ciel...

Pour t’abreuver d’un minuscule filet d’eau pour survivre... tu as voulu ramper... alors que
Je te demandais de plier un genou pour la Loi... rebellé contre toute ma Création... tu t’es
aimé... parce qu’Elle ne fut pas pour toi... alors Je Lui ai donné le Choix...

Rebellée contre toi Elle est aujourd’hui...

Tes idolâtres furent bien nombreux... tes prêtres... et tes rires... mais vient un Jour où la
raison première de ton existence se voit remplacer par une autre existence... afin que plus
jamais on ne puisse voir et sentir l’Arbre que tu as souillé avec ses fruits... alors qu’il était
au Centre de la Création pour que par le Feu on puisse Me voir et me sentir...

As-tu vu sur qui Je me couche...

Toujours tu rejettes ta limite... alors que seule la Pureté est illimitée...

Tu n’as jamais paru si ignorant du Résultat... alors que tu te croyais éternel...

Tu demeures encore à l’avant de ta scène... avec tes esclaves sexuels...

On idolâtre ce que l’on ne peut être...

Ils peuvent tous être anges... et faire partie de ma Guerre... ils peuvent tous être démons et
ne pouvoir faire partie de ta guerre... car ton trône... ils désirent...

On idolâtre le trône de l’Enfer... démon tu fus avant d’être le diable...

Tu n’as jamais été aussi Bête...
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Qu’est-ce qu’un roi

L’homme, qui se proclame ou non roi, doté de toutes les caractéristiques se méritant des
pouvoirs royaux, est jugé, par une majorité, sensible et intelligent jusqu’à lui octroyer le
potentiel de résoudre des troubles comme des relations complexes.

Il doit avoir les yeux plus grands... On le veut sage plus que guerrier...

L’homme que l’on place au centre ou au sommet d’un peuple fier et protecteur à son
endroit est informé de tous troubles comme de toute relation complexe impliquant son
peuple et le Monde.

L’homme que l’on préfère religieux à athée est prudent, prévoyant, rationnel, et ne cherche
pas nécessairement l’amitié de tous les autres rois puisque tel peut le mettre dans une
situation pour provoquer une guerre émotionnelle dès qu’il s’opposera à une décision
impliquant ses intérêts avec une royauté dont dès le départ il sentait l’incompatibilité... à
cause du désir de l’autre d’abuser comme de permettre l’abus à des fins de terrorisme
envers son peuple qui peut le quitter comme des peuples voisins qui peuvent agir de même
pour en arriver un jour à peut-être désirer faire de même avec le monde...

L’homme royal érige des lois pour empêcher cela et promouvoir la solidarité royale sans
plus ne menant pas à des alliances maritales car des rois doivent faire tout en leur pouvoir
pour maintenir leur singularité pour mieux se mériter une mesure juste sur sa valeur...

On dit donc... il fut dit... on se rappellera... qu’une relation trop intime entre deux rois
comme entre un roi et son peuple conduit à une forme de « désir de s’accoupler » et de
produire « une descendance » conduisant ensuite à faire de même avec les autres rois... les
autres peuples... pour ne plus que ressembler à une image déformée de l’Apocalypse... de
l’enfer... du diable...

Certes, des émotions peuvent naître entre une reine et un roi de territoires différents, entre
deux rois d’où l’importance de ne leur accorder aucune attention qu’elles cherchent à
permettre une forme de fusion ou de division multiple, au nom de l’amour, la haine ou la
jalousie, puisque des royautés doivent se détruire seules... et s’élever à l’aide de leur peuple
uniquement...

Puisque des royautés n’ont pas le droit d’aborder certains sujets comme peuvent le faire un
époux et une épouse... un père et sa fille...

Le roi qui déclare la guerre à un autre au nom d’une quelconque pureté à protéger est un roi
incapable donc d’ériger des lois dans l’intérêt de son peuple comme de faire bénéficier
celles-ci aux autres royautés... tous deux... naturellement... étant plus ou moins donc voués
à la disparition...
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La stabilité trésorière

Il ne date pas d’hier qu’un allié emprunte à un autre pour diriger sa semence sans lui
remettre son dû lui promettant ici et là une parcelle de territoire pour soit disant rembourser
des intérêts... obligeant celui-ci à se tourner vers un autre allié commun pour le renverser...
avec succès...

Il ne date pas d’hier qu’un royaume renversé se reconstruit sur des mensonges... sinon sur
de fausses vérités que l’on nomme hallucinations...

L’obstacle par le passé rencontré étant que les bateaux n’étaient jamais assez nombreux...
Les épidémies faisant toujours beaucoup de ravages... de même que les bêtes sauvages...

Il ne date pas d’hier que certains trésors de royaumes reposent sur les fondements d’une
institution financière où on invite l’allié à prêter à un autre allié... à investir les revenus
d’une création chez l’un contre les investissements d’une autre création chez lui pour
stimuler... les gènes d’une telle production et le sens même de ce type de commerce... à des
fins de destruction totale de la réputation de ladite création... de l’un... sans retirer les
investissements chez lui...

C’est la première « souillure »... où une création a plus d’effet qu’une autre... ôtant par le
fait même un des rôles premier du vent et de l’eau...

Prenons un fruit issu des selles d’un certain type de reptile... ce dernier issu des déchets du
comportement humain d’une certaine masse...

Avec ce fruit, pour cette masse... on fabrique un onguent... pour ce type de blessure... de
piqûre de moustique... ou de petite épidémie récurrente...

Un allié d’un autre territoire, qui a des fruits différents, issus de selles d’un autre type de
reptile... issu des selles d’un autre type « d’Animal »... propose l’import-export... pour ce
fruit mais aussi l’onguent respectif de chacun en découlant... Cela influençant avec le
temps... les gènes des fruits... de leurs reptiles... des fleurs... ainsi de suite, ne pouvant alors
que limiter la durée du pouvoir de réparation de chacun des onguents, de plus en plus court,
obligeant sans cesse une nouvelle création puisqu’ils rendent impurs de plus en plus ce qui
était purs...

Les nouveaux onguents ne pouvant qu’être toujours plus impurs... créant un jour la
pandémie et l’absence « d’onguent » adapté...

La pandémie désirant détruire tous ces types « d’impuretés » sinon... l’inondation... les
feux de forêt... la sècheresse extrême... ou autre... afin que de nouvelles puretés naissent...
afin que les mêmes puretés naissent...
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On peut donc prévoir que toute situation extraordinaire interplanétaire... extra planétaire...
déclare une cible...

Il ne neige pas au désert ni il n’y a de pluie de météorites ou d’assèchement de lac Tahoe
par hasard...

C’est une forme de transformation imposée à ces Natures distinctes pour que les peuples à
leur tour soient aussi métamorphosés soit pour succomber à ces transformations soit pour
combattre d’autres peuples par leur présence répartie dans le monde obligeant parfois que
des perdants dans la lutte...

Peut-on croire que les Saoudiens, les Juifs, les Russes et les Californiens soient déjà les
plus répartis dans le Monde... et que leur environnement transformé de même que leurs
propres gènes marqués plus que les autres par tous ces changements plus extraordinaires ne
peuvent que faire réapparaitre une Nature d’Autrefois... environnementale comme
humaine... à des fins de purification... avec leurs voisins... leurs ennemis... leurs
confrères...

Qui est Pluton finalement si ce n’est pas la dernière touchée de quelque chose dans l’ordre
planétaire... Ce petit « je ne sais quoi » de trop... ne pouvant que la faire réagir en premier...
pour une réaction en chaîne jusqu’au... Soleil...

On peut donc considérer Pluton comme la Fin d’une Création première... sinon la couronne
de l’Homme et de la Femme...

Il ne date pas d’hier après avoir mis en place un « jeu de la mort » dont on ignorait les
aboutissants que l’on propose la paix à certaines conditions reposant sur une forme
d’auto-extermination... alors que tel n’aurait jamais pu être sans qu’il y ait eu
préalablement de si grandes souillures...

Il ne date pas d’hier que naît la jalousie entre les royaumes pour les plus fortes alliances
sous le sceau de l’exclusivité peu importe les intérêts nationaux comme internationaux car
on ne se permet pas d’être moins enviés... plus que moins sollicités...

On aime tous les bananes... et parce que l’on a tous les maux... toutes les plaies...
« d’Égypte »... sinon au cas où... on commet le crime d’exiger que naisse tous les fruits du
monde dans sa cour... où Dieu y viendra prendre le thé...

Il était une fois un « pharaon » qui n’avait plus d’armée... un peuple d’une autre langue
entourant son royaume... le pauvre se cachant pour mourir... en jeûnant...
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Le jardin de flammes

Une invitation avait été envoyée « Ne vous mêlez pas de mes affaires sous peine d’être
décapités devant vos enfants »...

Le voisin n’ayant pas compris... rédigeant sur le champ une missive... « Cher camarade,
j’ai cru recevoir un ordre venant de vous m’enjoignant de ne porter aucune attention à toute
décision future, j’ose croire, qui pourrait impliquer qui que ce soit en dehors de moi.

Puis-je vous rappeler que vous n’êtes pas supérieur à quiconque en ce bas monde et qu’il
n’y a pas d’homme qui combat seul le diable... à moins de l’avoir confondu avec un tigre
ou un lion... ou que vous n’ayez récemment décidé de prouver le contraire... à quelqu’un
qui doit certainement vous avoir grandement trompé...

Je vous prierais donc de bien vouloir m’informer de vos intentions afin que, comme
toujours il le fut, je puisse vous assister... ne serait-ce que pour enterrer vos morts... soigner
vos blessés... réparer vos véhicules militaires... appuyez vos dires... que sais-je... parce que
vous vous êtes tout simplement adressé à moi, sous-estimant, nous en conviendrons, mon
apport en ce que nous pourrions qualifier, certes, de « Temps Nouveau »... puisque nous
avons déjà un « Nouveau Monde » américain...

Dans l’attente d’un signe solennel de votre part pour me confirmer mon rôle au sein de
votre entreprise et le vôtre, veuillez recevoir sur le champ l’assurance de mes plus nobles
attentions... »

Le tyran ne pouvant s’empêcher de rire et de se servir un verre lorsqu’il reçut celle-ci...
ayant expressément attendu à la fin de la journée pour l’ouvrir... sachant très bien ce qu’elle
allait révéler... l’amour de l’autre malgré tout... l’amour de cet autre peuple malgré tout...
même démuni de tout... même lorsqu’il se moquait de nous... tel un frère que l’on reconnait
à ses à ses réflexes... à ses volontés... à ses erreurs... à ses menaces même envers soi...
toujours pris au sérieux... tel l’œil gauche de sa face... la verrue sur sa bite...

Que pouvait-il faire... Il fallait lui répondre... se refusant de le heurter sans raison... et de se
laisser aller à écouter ses fantasmes... qui pouvait conduire alors à se faire roi des enfers...
des sauvages...

Il attendit donc trois jours... Le premier pour tuer tous les nouveaux nés en son sein qui
portaient son nom... Le second pour tuer tous ceux qui portaient le nom de son épouse et
des filles de son État et le troisième pour compter ces morts...

« Cher camarade, j’ai toujours bien aimé votre beau et grand pays qui me rappelle aussi le
mien... mais j’ai décidé récemment d’en changer la tapisserie... pour mieux me distinguer
de vous... vous comprendrez, j’en suis sûr, que je ne désire pas que l’on m’imite ni que
vienne à mon renfort des artistes, certes de grands talents, de chez vous, pour me suggérer
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quoi que ce soit...

Je serai donc, pour une période dont je ne peux déterminer, dépourvu de couleurs et de
toute forme autre que celle des hommes de mon armée... Les femmes et les enfants n’ayant
plus droit de s’interposer sous quelle que raison que cela soit...

On ne dit pas, vous en conviendrez, à un roi comment baiser sa maîtresse... qu’il ne désire
prêter à quiconque... même vu son rang dégradant... toujours moins pire certes que son
bâtard...

Comme on ne dit pas, vous en conviendrez, encore, je présume, j’assume, à un roi
comment se branler... même s’il désire pisser le sang... et s’évanouir...

Comme vous voyez, je suis rendu à une étape de ma vie où je désire vivre des sensations
très fortes... parce que je vieilli bien...

Je vous demanderai donc de ne plus m’envoyer de roses... de cartes au savon... et de petits
baisers mouillés... Je pourrais rêver à vous... Ce n’est pas ce que vous souhaitez n’est-ce
pas... »
avant de coller l’enveloppe avec sa « semence »...

C’en était trop... Jamais une personne ne l’avait informé de cet art... Le voisin se dirigeant
sans s’annoncer chez son nouveau « copain »...

« Camarade » lui dit-il en ouvrant les bras... « Camarade » répondit le voisin...

Le roi et la reine

La reine peut être veuve, vue comme épouse du roi ou d’une lignée se méritant ce titre issu
de son père qui, pour des raisons tenues secrètes au sein des royautés, peut aussi ne pas
permettre que le droit de régner avec ce titre ne lui revienne... soit à cause qu’elle lui a
manqué de respect sous une forme ou une autre un jour... soit dû à une superstition suite à
un mort-né qu’elle a mis au monde... ou autre... et qui alors à la mort du roi se voit mériter
soit le titre de duchesse ou soit selon le testament se voit déshériter et condamner à
mourir... par pendaison devant son frère... par décapitation devant son oncle...

Toute royauté ne pouvant pas faire part au peuple de leurs malheurs...

Aussi, un roi ne peut divorcer une reine... cependant, il peut prendre concubine si elle lui
donne aucun fils... obligeant alors de tuer ce fils si sa fille lui donne un fils apte à régner et
à évaluer dès l’âge de 10 ans... et ce toujours pour des raisons en lien avec l’équilibre
émotionnel du peuple et de leur foi en le royaume...

Tout peuple perdant la foi ne voyant plus la raison d’être de la royauté qui les couronne...
comme aussi, disait-on, le diable avait fait, avant de désirer son propre « royaume »...



9

En théorie, un fils qui se mérite d’être roi, ne peut avoir une histoire de divorce... ni être
veuf...

Tout fils remarié ne pouvant pas accéder au trône... puisque le Code royal dicte que nul roi
ne peut être si une personne au sein du peuple est meilleure que lui... dans sa présentation
devant Dieu... qui ne peut qu’élire comme Prophète pour humilier un roi devant son
peuple... obligeant donc tout royaume à bien traiter les leurs comme ceux dotés de
privilèges génétiques utiles pour le royaume lorsque identifiés au sein de leur propre
peuple uniquement... de telles personnes étant alors invitées à entrer dans divers rangs du
royaume pour offrir leur service provoquant l’extermination de toute leur famille à leur
insu... jusqu’à la fin de leurs jours recevant le noble titre de Serviteurs du roi et non de la
couronne... se méritant finalement une sépulture au sein du peuple et non du cimetière
royal... afin qu’il s’inspire de ces Serviteurs pour plaire à Dieu... disait-on...

La reine peut aussi être élue au côté de son frère aîné s’il est jugé inapte à comprendre les
réalités du monde...

La reine peut aussi être élue au coté du frère aîné, défunt, qui a laissé un héritier, trop jeune
ou exclu à cause de sa descendance avec l’épouse, veuve ou non, de celui-ci... Une sœur
peut donc être reine avec son frère, à la mort de celui-ci ou non... Une reine épouse peut
donc perdre son titre à la mort de l’époux ou non...

C’est donc toute l’historique intellectuel qui prône sur l’historique des gènes... pour éviter
que le peuple se révolte... et qu’il se croit aussi puissant intellectuellement que la
couronne...

On dit même qu’un peuple parvient à plus humilier un roi que peut ne le faire sa propre
épouse...

Une reine qui règne seule comme il fut déjà vue est aussi, en générale, très sévère... puisque
toujours autour d’elle on trouve des mauvaises langues afin qu’elle soit renversée... La
réputation d’une femme, reine ou non, demeurant plus facile à salir que celle d’un
homme...

Une reine a donc à son compte plus de décapitations... plus de prisonniers... se retrouvant
même parfois avec un peuple composé de plus de criminels de tout genre envoyé par
d’autres royautés ou non...

Une reine veuve qui prend un autre époux devient aussi vulnérable... et ce même qu’il vient
d’une autre royauté...

Il ne fut jamais vu dans l’Histoire où un homme se méritant le titre de roi avait un
historique de divorce ou de mariage avec une fille du peuple... pour les mêmes raisons
évoquées... et ce même pour le fils d’une telle union...
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On dit donc que c’est le peuple qui choisit sa première reine... et son premier roi...
privilégiant un couple à un autre sinon une femme à une autre... un homme à un autre... qui
ne peuvent que se tourner vers le peuple pour créer leur royauté première...

Par amour pour ce peuple... on remet donc la dépouille de la première reine à celui-ci...
alors que le roi rejoint un cimetière royal... Certains pouvant aussi ajouté à l’Histoire
qu’elle fut reine des enfants, parce que bonne pour eux...

Lorsqu’un homme divorcé et remarié monte sur le trône, pièces de théâtre nombreuses fois
présentées, on imagine donc tous les hommes dans cette situation pouvant être roi
octroyant aussi ce droit à des hommes stériles, homosexuels, déficient mentalement, doté
d’un dossier criminel, ou autre.. puisque la descente en partance du roi demeuré époux à
l’épouse va ainsi... où ceux au sein du peuple qui représentent l’ancêtre d’un tel roi se
retrouvent du jour au lendemain ridiculisés par ceux qui croient royalement que tout est
possible...

Lorsqu’un homme époux d’une femme du peuple monte sur le trône, pièces de théâtre
nombreuses fois présentées, on imagine toutes les femmes du peuple influencées se croire
supérieures à toutes les femmes du monde mettant en place une forme de mépris dans les
relations internationales sous toutes leur forme conduisant au renversement de la couronne
par un autre roi qui n’en peut plus de voir les femmes de son peuple humiliées... son peuple
pouvant aussi préférer donner raisons aux femmes de cet autre peuple conduisant à son
renversement...

La faute royale est donc aussi grave que le crime royal...

Le Code royal dicte donc qu’un fils né d’une telle union peut importe la génération et qui
malgré tout conserve une certaine puissance sur son peuple qu’il ne peut alors lui permettre
de quitter le territoire pour ne pas attiser le mépris envers ce dernier comme envers les
autres peuples et leur couronne qui se plient à ces règles, comme il ne peut lui permettre
d’apprendre toute langue autre que la leur contrairement à lui qui doit « s’humilier » en
quelque sorte à apprendre celles des autres couronnes pour se distinguer à la fois de son
peuple mais aussi de la valeur royale de ses ancêtres comme des couronnes qui l’entourent,
comme il ne peut lui permettre de prêter à toute personne autres que celles de leur peuple
pour éviter de n’être pas remboursé, comme il ne peut voyager à l’extérieur de son État vu
la dangerosité que ses déplacements peuvent représenter contrairement aux autres
couronnes qui encourent un risque moindre, comme il ne peut présenter sa descendance à
son peuple avant que la fille ou le fils, le cas échéant, soit marié où dans le cas contraire,
suite au décès d’un tel roi, ce roi ou cette reine serait soumis à élire encore une personne du
peuple pour maintenir l’équilibre...

On prétend qu’une union avec une personne d’une autre descendance royale conduirait à la
révolte de leur peuple respectif... et à la fin de leur puissance nationale...

On prétend aussi qu’une union avec une personne d’une autre descendance royale peut
conduire à l’assassinat de l’un des membres du couple royal pour mettre fin à l’identité
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d’un peuple qui se retrouverait abandonné... et donc à la merci de l’immigration... de
l’esclavage... des bêtes... de la famine... des épidémies... ou autre... et tout cela pour éviter
que deux peuples s’unissent pour renverser peut-être un jour leur couronne...

On prétend donc qu’il est moins dangereux que les rois soient nombreux contrairement à
un peuple multiculturel au service de leur couronne...

Un peuple multiculturel ne pouvant qu’être qu’un peuple d’immigrants qui ont perdu leur
couronne un jour ou un autre, pour peu importe quelle raison, sinon qu’ils l’ont renversée...
ne pouvant rêver que d’un roi à leur image... que d’un règne impossible...

On prétend donc que le diable désire un royaume au sein des royaumes soit à l’image des
favoris du Paradis contre qui il ne peut rien si ce n’est que de se faire « centre » des
territoires du monde... « centres » des pouvoirs du monde... « centres » des malheurs du
monde... ou soit à l’image des esclaves de l’Enfer avec qui il peut tout...

On prétend donc que les favoris sont composés de « couronnes » et de peuples qui se
respectent alors que les esclaves sont composés de « couronnes » et de peuples,
multiculturels ou non, qui se jalousent pour une élection suprême... se foutant de tout
perdre et de mourir pour une « couronne » plus belle et un titre plus honorifique...

Certains prétendent que l’on peut reconnaitre un tel royaume par sa puissance sexuelle
rappelant Sodome... par sa puissance matérielle... rappelant l’Égypte... par la puissance de
ses concours rappelant la Grèce... par la puissance de son athéisme rappelant Rome... par la
puissance de son polythéisme rappelant l’Inde...

Alors que d’autres prétendent que l’on peut reconnaitre un tel royaume par sa puissance
guerrière dans l’espoir de soumettre ou d’exterminer les plus grands serviteurs de Dieu...
car dit-on encore... qu’un diable vantant la Puissance du Seigneur serait détruit sur le
champ par Lui...

La clé des cieux

Les personnes de la plus haute sphère nationale étaient présentes pour le couronnement du
roi qui jeûnait depuis déjà trois jours pour mieux se présenter pur devant Dieu, qui à son
avis, Lui remettait les plus grands pouvoirs pour diriger les plus grands des peuples à
l’image chacun d’un seul homme en leur sein... sinon à l’image chacun d’une seule femme
en leur sein... qui avait plu par son raisonnement sur lequel dépend toute monarchie du
monde... sa longévité... son immortalité... sa force... sa conviction... son honneur... et toute
la justice dont elle peut susciter... ne pouvant que se distinguer avec les lois les plus justes...
quiconque ayant vu tout son peuple de grande valeur être exterminé se voyant alors, s’il
avait répondu à tous les critères, octroyer de très intelligentes femmes pour le
reconstruire... se voyant octroyer aussi un territoire... lui provoquant la décapitation s’il
disait lui avoir été octroyés par Dieu...
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« Nous entamons l’ère monarchique où les rois élevés par leur peuple, à leur image, seront
soit renversés, comme il s’était déjà vu, pour avoir commis l’erreur d’accueillir
l’immigrant... sans valeur... soit se feront alliés pour éliminer les peuples ayant perdu le
leur ayant commis l’erreur de ne pas rappeler à l’ordre ce roi qui s’est révolté contre la
droiture invitant son peuple à l’imiter et donc à rechercher sa fin sous une forme comme
une autre ou soit soumettront au silence et à la mortification humiliante ceux en n’ayant
jamais eu parce que trop indignes pour respecter une autorité plus belle simplement que la
leur » lui avait dit sa jumelle... dont le rôle se limitait à le conseiller... et à interdire tout
comportement chez lui faisant intervenir son apparence physique pour justifier des
pouvoirs conférés comme il se voyait chez certains peuples n’ayant pas plus que leur corps
pour faire en parallèle ce que pouvait faire les grands rois et les grandes reines... avec qui
ils cherchaient à négocier, pour un trône, « à la droite de Dieu », leurs homosexuels... leur
bisexuels... leur « roi » de beauté... leur « reine » de beauté... leurs malades déguisés... qui
ne valaient pas plus qu’un jouet avec lequel on confond sa chair avec son vêtement... qui ne
valaient pas plus que le doigt dans son cul... la langue dans l’oreille... les dents sur l’orteil...
ne pouvant que se mériter avant de mourir la couronne d’épines pour ne plus avoir de roi...
pour ne pas avoir de roi...

Cinq langues chapeautaient donc le peuple du nouveau roi... dont la sienne... équivalente
en nombre « d’héritiers » la parlant à une autre... c’était la règle... pour éviter la jalousie...
l’orgueil... le chauvinisme... les mensonges pour diviniser la plus dense sinon la moins
parlée... provoquant ensuite la folie du couronnement avec n’importe quoi chez ces
derniers... du « saint » combat envers n’importe qui pour paraître plus « saint »... pour
n’importe quelle raison aussi farfelue que la langue... où l’une en présence de l’autre,
équivalente en nombre « d’héritiers », permettait le système judiciaire honnête issu des
mariages « interraciaux ou religieux » qui avaient déjà auparavant formés qu’une seule
« race »... qu’une seule « religion »... empêchant les petits « caïds » « en voie de
développement » dans chacune... l’emprise sur tout le peuple... « par une langue sainte »...
« par un autre livre de lois »... « par le peuple des rois et des prostituées qui ont mis au
monde des fils portant les traits de toutes les royautés du monde »... « par un peuple à la
Face du Monde »... dont on ne peut qu’expulser de tout royaume... de tout territoire à
l’exception du désert... seule véritable Création de Dieu à leur image...

Il était évidemment plus que primordial de maintenir la paix entre les peuples royaux...

Un peuple demeurant responsable de la santé mentale de son roi et vice versa selon le Code
royal...

Le prêtre venait d’arriver pour faire sa révérence au futur roi... On n’attendait plus que lui...

Crime odieux contre la monarchie de n’être pas venu témoigner de sa soumission au
royaume...

La peine encourue pouvant être les coups de fouets jusqu’à ce que le condamné crache son
propre sang, jusqu’à ce qu’il tombe de lui-même à genoux, avant de demander pardon et de
supplier Dieu de lui venir en aide, jusqu’à ce que le cœur lui arrête... tué par son
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amour-propre... en récitant ses prières... pour toujours rappeler la puissance royale sur
celles et ceux... qui n’y comprennent rien...

Un peuple demeurant responsable de la vie de son roi et vice versa selon le Code royal...

Tout roi acceptant de se sacrifier pour en tuer un autre... de ses mains...

Tout roi pouvant aussi prendre sous son autorité tout peuple ayant été soit repoussé par
l’allié royal rappelant « l’enfant ou le roi délinquant... la femme répudiée reprise par le
Prophète », qui a préféré un autre peuple ou se faire kamikaze ou soit ayant vu leur roi être
renversé par une imposture royale aussi allié royal du roi qui a dorénavant ce droit... en se
rappelant qu’il n’y a pas d’imposture royale sans brèche au sein du peuple perdant... au sein
du peuple « en crise identitaire »... « en crise existentielle »...

Celle-ci pouvant avoir reposé tout simplement sur une « location » de femmes... entre les
peuples sinon entre les royautés... où l’un d’eux... dans ce « triangle » amoureux ou non...
finit par désirer, « après avoir goûté au fruit défendu », ce qu’il ne peut avoir qu’en
permettant que soit renversé une des deux royautés...

Celle-ci pouvant avoir reposé sur autre chose aussi... telle une proximité si grande entre les
deux royautés sinon entre les deux peuples de chacun, en plus ou non des deux ou de l’une
des royautés, qui met alors en place l’idolâtrie d’un seul « dieu »... où l’un des rois se
sentant soudainement menacé par des propositions « pour se faire plus « glorieux » »,
l’amour « des pauvres » ou le rejet des deux ou de l’un des peuples, le tout disproportionné
au règne de toute royauté humaine, se laisse guider par un vieux réflexe... de peuples de
cavernes... de royautés qui ont disparues... Fin de ce qu’ils ne comprenaient plus... La
Royauté.

Le « sceptre » royal

On raconte que pour compter les étoiles, l’homme éleva son bâton qui avait pour origine
d’éloigner les serpents qui faisaient le mort sur sa voie...

On raconte que pour s’adresser à Dieu jusqu’à son dernier jour, l’homme utilisait le bâton
afin de ne point tomber lorsque agenouillé...

Le sceptre est donc en lien avec le savoir, la protection, et l’honneur...

On ne touche pas le condamné à mort ou son cadavre avec le sceptre...

Le sceptre est donc remis, par le parent, très tôt à l’enfant qui veut s’assurer, marquer le sol
d’un symbole, se protéger, se défendre, acquérir une autonomie, laisser un indice de son
passage...

L’homme se retrouvant enterré avec son sceptre...
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La femme, dans les temps anciens, ne marchait pas avec le sceptre puisque assise sur l’âne,
le mulet ou le cheval... au côté de l’homme qui lorsque suivi symbolisait la paix par ses
pas... ou ses « étoles » dans ce sable...

Les hommes de guerre ne laissant que des empreintes d’esclaves ou non...

On croit donc que la première femme qui reçut le sceptre avait témoigné de certaines
capacités égales à celles des hommes sinon plus...

En général, elle est donc crainte... certains lui associant même le signe du malheur... tel un
chien qui parle...

L’homme humble qui a parcouru des kilomètres et qui tombe sur un roi doit expliquer son
sceptre.

Le roi ne pouvant qu’avoir envie d’avoir le sien plus distingué... comme aussi il le veut
pour sa coiffure... son maquillage... ou autre...

On prétend donc que l’idée du sceptre ne vient pas de l’homme riche qui règne par la
terreur...

Les peuples connaissant toutes les significations les communiquant alors à de tels hommes
qui avaient dorénavant le leur plus distingué... moins humble...

Plusieurs histoires entourent un sceptre tombé du Ciel... mais tombé pour qui... si ce n’est
pas pour l’aveugle...

Le « gémeau »

« Un peuple, à chaque fois, a placé une personne au même niveau que Dieu... mécontente
de la royauté qui la gouvernait...

Il y a les prophètes du peuple et les Prophètes de Dieu... très intelligents mais jamais autant
que Lui...

Le peuple voit dans les grandes intelligences des Signes de Prophète et cherchera toujours
à placer la personne devant Dieu pour qu’elle soit confirmée...

Lorsque Dieu observe cette personne comme jamais elle ne l’a été de toute sa vie, le peuple
qui se veut royal attend...

Tu ne te mesures pas à Dieu...

La personne la plus intelligente doit toujours reconnaitre qu’elle est la plus faible...



15

Imagine-toi nu de tes vêtements et de ton squelette devant Lui qui t’observe sur son
perron... et derrière... le peuple qui est prêt pour ta mort...

C’est presqu’un suicide... mais tu n’es pas obligé d’être parfait... C’est la bonne
nouvelle... »

L’enfant né

Les premiers nés, de la lignée considérée comme étant celle qui doit recevoir la couronne,
sont présentés au peuple à différents moments de leur vie selon certaines situations.

La naissance est d’abord annoncée publiquement faisant de ce jour une célébration
annuelle durant 10 ans puisque c’est aussi l’enfant du peuple... de leur avenir... l’image du
fils ou de la fille suprême...

À 10 ans, l’enfant royal étant donc présenté comme un « Adulte »... s’unissant
maritalement parfois à 12 ans... devenant parent à 14 ans... de trois enfants qui se suivent
d’une année... avant d’attendre sept ans... pour recommencer... selon la culture...
évidemment.

Il arrive donc aussi que la fille ou le fils royal s’unissent à une personne beaucoup plus âgée
et considérée comme très intelligente pendant sept ans avant de rompre l’union pour s’unir
à des fins de reproduction avec une personne de son âge, plus ou moins, durant trois ans...
avant de s’abstenir ensuite durant sept ans... pour mieux recommencer à se reproduire...
avec celle-ci ou une autre, sans rompre l’union, toujours trois ans plus jeune que l’épouse
ou l’époux précédent... s’abstenant d’accepter de rencontrer intimement celle ou celui qui
furent décrits ayant des qualités suprêmes... issus du peuple ou non... âgés de moins de 14
ans...

Puis vient le baptême lors d’une réunion privée où tout se passe entre Dieu et la famille.
L’enfant se retrouvant baigné dans une eau dont peu y ont eu accès... celle-ci se retrouvant
donc protégée par un périmètre royal... comme on le veut aussi pour leurs jardins... afin que
leur voix et leurs traits se distinguent du peuple qui ont alors accès à une autre eau... à
d’autres jardins... à d’autres troupeaux... sinon une telle royauté ne pourra que rappeler
sans cesse ses premiers pas... auprès de sa « Mère »... qu’elle n’a jamais quittée... pour se
faire « Femme »... pour « Dieu »...

Le peuple pouvant alors avoir accès à quelques informations seulement après la
célébration.

Le baptême n’étant donc pas, en théorie, une affaire d’État, une affaire de peuple, une
histoire publique puisque l’on veut que Dieu ait élevé cette famille rendue à un stade précis
de sa royauté...
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Tous ne pouvant ignorer alors qu’à ses débuts, où elle fut élue par le peuple, celui-ci
pouvait recevoir légèrement un peu plus d’information sans plus, sans y assister... à
moins que celle-ci soit demeurée une « Adolescente »... très dépendante des émotions de
son peuple pour s’affirmer envers les autres royautés de ce monde... à moins que celui-ci
n’ait jamais vraiment compris le rôle même de « l’émancipation » de « l’Enfant » envers sa
« Mère »... révélant peut-être un traumatisme ancestral... un complexe d’infériorité... la
peur du « Noir »... ou...

Le mariage princier

Le prince aîné qui se marie, se méritant la place du roi ou de la reine, le prince portant un
costume rappelant les plus hautes distinctions remise à la royauté comme au peuple, doit le
faire en privé alors que l’épouse est vêtue de rouge symbolisant le sang que l’on est prêt à
verser pour son royaume... tandis que dans le cas contraire, il peut le faire en public, en
permettant tous les accès à ce dernier à sa cérémonie, se limitant à ne porter que les
médailles créées uniquement pour la royauté afin d’identifier un cadavre... Celles-ci
rappelant le fils de qui il est... son rang... sa valeur... échangeable contre 1000 prisonniers...
C’est ce qui les distingue... L’épouse de celui-ci portant alors le même style de robe que
pour toute femme du peuple le jour de leur mariage...

La princesse, vêtue de jaune, couleur rappelant la femme que l’on convoite plus que la
reine, se mariant en privé.

Le prince aîné qui se marie, se méritant la place du roi ou de la reine, et qui remet tous les
accès à sa cérémonie au public étant donc considéré comme le serviteur de celui-ci...

Le public devenant alors en quelque sorte une démocratie royale au pouvoir d’imposer un
divorce, un refus pour une cérémonie, un terme à la puissance de la famille royale.

Le public alors désirant un jour abolir certaines lois... en modifier quelques-unes... en créer
de nouvelles... où leurs volontés « légalement » se retrouvent à reposer sur la menace de la
grève... du vandalisme... de l’exode... du jeûne mortel... de l’immolation...

Alors que lorsque en plus le peuple « atteint » de démocratie royale vote pour un second
chef d’État... à leur « image »... le soumettant à communiquer avec leur couronne et vice
versa... on assiste à une autre forme de couronnement... celle du peuple qui veut décider
tout pour lui-même... rappelant celui d’Israël... qui s’élève pour se mesurer ensuite avec
toutes les couronnes existantes... où la moindre faille lui est fatale... car on ne pardonne pas
à un « peuple royal »...

Toute Histoire de peuple qui rappelle l’Épreuve réussie à répétition faisant alors de lui un
adversaire redoutable... qui se penche incontournablement sur l’origine de toute chose et
donc des trésors de chacun pour demander ce qui lui revient de droit...

On imagine très bien que des royautés aient pu être quittées par de tels peuples rappelant le
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dicton où l’élève dépasse le maître...

En général, on ne permet donc pas de telle latitude à un peuple... à moins qu’il soit
« saint »...

Le mariage royal

Il y a plusieurs rituels impliquant le mariage royal... Le roi peut à genou demander la
permission d’épouser la fille à son père... lui promettant de donner son nom à leur premier
fils... d’éternellement le servir s’il est prouvé que le premier né décédé est par sa faute... se
présentant donc à la fois comme un sauveur, un mandataire en cas d’inaptitude, un
exécuteur testamentaire, ainsi de suite... sa demande acceptée, la main de ce père, il baise
pour la première et la dernière fois, avant de se lever pour ne plus jamais s’agenouiller
devant personne... Toutes ses prières à Dieu étant faites debout...

Le roi s’adresse aussi très peu à sa belle-mère... pour ne pas choquer son beau-père... vus
tous deux comme de Grands hommes...

Mais, il arrivait aussi qu’un tel homme ait plus d’une fille à offrir à un roi l’obligeant de les
connaître toutes... plusieurs pouvant devenir enceintes... avant son choix... tous les enfants
illégitimes demeurant avec ce grand-père qui les faisait sien... avec son épouse... les filles
ayant perdues leur virginité pouvant aussi trouver un autre homme... vu leur réputation
malgré tout... disait-on... ces enfants devenus grands pouvant ensuite être unis à la
descendance du roi...

La consanguinité se voyant donc pour plusieurs raisons au sein de la royauté...

Certains rois plus vicieux pouvaient aussi faire décapiter le père et les frères de sa future
épouse pour prendre sous sa responsabilité toute la famille qu’il engrossait autant qu’elle...
tels des lions qui s’affrontent pour un « territoire fertile »...

Le mariage royal n’implique, en théorie, aucun cadeau pour les nouveaux mariés qui ont
tout reçu de Dieu... comme il en est de même pour souligner leur anniversaire et celui de
leur descendance...

Tout cadeau étant alors offert sans lien avec une célébration quelconque...

Certains gâteau de mariage pouvaient aussi avoir une perle noire cachée à l’intérieur... pour
reconnaitre qui serait tenté par le Mal... Chacun choisissant lui-même son morceau...
jusqu’à ce que la personne qui l’ait reçue se voit invitée à se couper légèrement le doigt
pour le présenter au roi qui par ses soins démontrait que quoi qu’il arriverait bientôt il lui
pardonnerait... démontrant au diable la puissance du pardon qui permet l’équilibre royal...

La perle se retrouvant remise à celle-ci qui devait quitter la cérémonie... alors que la mariée
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recevant celle-ci ne pouvait plus se présentée comme telle...

Le mariage se trouvant annulé...

Génocide de peuples

Par l’intermédiaire de livres sur la Royauté des Guerres, réécrits sur l’Histoire et corrigés
par six royaumes du Monde, le prince ne put s’empêcher d’en déduire qu’il fallait un jour
éliminer l’allié l’ayant aidé à se rendre à un sommet autre que le sien...

Les descendances ne pouvant pas recevoir deux versions aussi peu différentes
soient-elles...

Les descendances ne pouvant pas avoir deux héros... qui expliquent... deux descendances
qui expliquent... comme s’expliquent un époux et une épouse...

Le prince tournant en boucle dans sa tête que pour ne pas être considéré en partie coupable
de la mort de l’autre qu’il doit unir leurs descendances... honorer la pierre tombale de la
honte... qui fait tout grand homme... en rappelant la grandeur de l’autre qui n’est plus... et la
grandeur de son propre peuple pour la simple et bonne raison qu’il a été Celui qui a tué le
plus d’ennemis... mettant fin à un grand danger non pas pour leur peuple respectif mais
pour... la Planète... tels que la disparition de la race... de la langue... des produits uniques de
cette race et de cette langue...

Alors que l’ennemi ne pouvant être autre qu’un peuple qui « imite » bien... et qui finit par
avoir une « jalousie » le jour où son « imitation » atteint une limite... qui lui est imposée...

L’ennemi ne pouvant être autre qu’un peuple qui suite aux succès de ses « imitations »
convoite la même chose... les mêmes éloges... pour finalement penser à détruire une
Histoire... ce « château de Walt Disney »... en exterminant le peuple l’ayant acquis...

Le prince ne pouvant aussi s’empêcher d’en déduire que ce qui permet de protéger, à part
les génocides, c’est la hiérarchie reconnue comme telle où le plus difficile n’est pas de
mettre l’allié militaire en second mais de se mettre en premier avec tout ce que l’allié aura
permis...

Les quatre castes de « l’Inde » ne devenant plus que trois...

Tout peuple survivant ayant aussi ses trois castes pour permettre l’équilibre entre les
royaumes... tout en imposant encore là... sa suprématie... avec son feu... ses pierres
précieuses... son armée... et son jeu...

Ces royaumes se retrouvant divisés alors entre deux castes.

Nous étions en période de réchauffement climatique... de pénurie d’eau... de grandes
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famines... d’extinction de royaumes... encore une fois...

Une guerre mondiale allait s’ouvrir... ne pouvant que viser les plus faibles... ceux pour qui
personne ne s’émeut... car ils ont toujours été faibles... car ils sont de trop... parmi les
innocents...
rasant absolument tout de leur Histoire « embryonnaire »... de leur Histoire « fœtus »...
avant de toucher les autres peuples vus comme insignifiants... jusqu’à ce qu’un peuple
dépendant de ces derniers lève la main pour dire « Stop »... « J’ai deux jours »... se faisant
alors cible... ne pouvant pas être mieux pris en exemple pour tous les autres peuples qui
désireraient l’imiter... avec ses petites richesses... de « château de merde »... de « château
de boue »... de « château de sable »...

La caste des indésirables se voulant donc tout simplement trop dense... avec celle des
artisans de « malheur » et des marchands de « bonbons »... au nom de la pitié vicieuse... de
la liberté diabolique... et du droit à l’imitation... pour mieux s’exprimer aux Morts... sinon
à un dessous de Pied...

Alors que l’allié était parfait comme à l’habitude... On ne pouvait être plus royal avec lui...
après lui aussi...

Ses filles s’unissant à ces fils... ses fils à ces filles... où serait même partager le même
cimetière royal... portant deux magnifiques Noms... sur un territoire débarrassé d’un
peuple « d’imitateurs »
pour permettre leurs cadavres... tellement plus inspirants... pour les « démons »... pour qui
ils seraient « Phare »... entourés d’environnements ayant été touchés par la lumière du
nucléaire...

Tous les célibataires du peuple de chacun étant ensuite présentés sur un autre territoire que
le leur afin de ne pas confondre la descendance royale de chacun...

Un plan mis sur table... dévoilant alors que... tous les biens... tous les ennemis... seraient
partagés...

Tout bien ne se partageant... détruit... sans exception... tandis que la descendance de
chacun devait s’unir sans cesse à l’autre...

Toute personne refusant de s’unir étant supprimée... ne pouvant pas être envoyée sur
l’autre territoire mettant en place un héritage génétique, d’Origine, issu des croisements
des descendances de ce qui a permis la royauté qui alors reproduirait des citoyens à l’image
même de ceux qui n’auraient pas été déplacés... et qui en plus pourrait un jour reproduire
aussi ces guerres... Le « nouveau-né » demeurant plus puissant par sa fougue et son instinct
que ses « parents » toujours vivants expérimentés même d’une guerre passée... qui ne peut
être que ratée si elle doit revenir à tous les 50 ans... et réussie si elle revient dans 1000 ans...
pour reproduire ce qui fut... une Guerre Royale parfaite...

Les héritages matériels de chacun s’unissant à l’autre... peu importe les acquis... toujours
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dans un partage équitable... une alliance parfaite... les pertes déshonorantes de chacun ne
pouvant qu’exclure la descendance du perdant d’un tel marché... d’une telle entente...
celui-ci rejoignant la caste des indésirables pour en être leur maître ou non... leur faux
Moïse... à moins que l’on décide de le « crucifier »... avec sa « couronne »... pour mieux
raconter ensuite que « le ciel a préféré reprendre son corps que nous le remettre pour notre
cimetière... tellement il était parfait... dans sa quête de pauvreté »... Un déjà-vu qui avait
plu à des millions de « convertis »...

Les survivants de la caste des « indésirables déplacés » donc sur un autre territoire... avec
ou sans faux Moïse... pour mieux rappeler qui nous étions avant de nous rencontrer... de
nous croiser... de nous apprécier... simples objets soumis à l’amour et l’attraction de la
différence de l’autre race... placée à côté de soi pour cela... tel un organe sexuel que l’on
découvre entre nos jambes croyant qu’il n’avait qu’un rôle... se surprenant à lui en
découvrir plus qu’un... confronté par décider lequel est le prolongement sexuel de l’autre...
« Que la semence demeure dans la couille » à présent...

Toute attraction irrationnelle... ne pouvant donc conduire qu’aux plus grandes folies, telle
celle de détruire sa « race d’Origine » pour en construire une autre uniquement royale...
sans racine... ne pouvant aucunement acquérir tout titre de noblesse... puisque le peuple et
son roi ne feraient plus qu’un... comme Dieu le Père et le Fils... mettant en place une idiote
démocratie dénuée de toute hiérarchie... entre le Juge et le Sauveur... qui n’a pas droit au
royaume sur Terre...

Le chef devenant alors en quelque sorte un frère du Peuple royal ou la Bête qui l’a mis au
monde...

Le frère royal ne pouvant pas être humilié par la compétition d’un autre frère...
contrairement au monde à l’Image de la Bête... qui n’a envie que d’une chose... prendre la
place de leur roi... l’obligeant à s’imposer en se faisant « Homme à l’Image de Dieu »...
pour mieux menacer ces derniers et ceux ne relevant pas de sa puissance... se rappelant
toujours combien il fut enivrant d’accoucher, de ce que l’on fut... prince du grand Roi ou du
démon... il y a de cela fort longtemps... se rappelant toujours combien il fut important de
se séparer... et combien il est dangereux de s’unir à nouveau... avec « l’Origine »... à moins
de ne faire qu’Un avec Elle et qu’Elle soit l’Origine de l’origine... annonçant alors la
Lumière de l’Origine...

Le prince n’en pouvant plus de... réfléchir... fuyant tous les miroirs où la lumière y
réfléchissait pour y entrer dans l’œil... alors que son roi se faisait de plus en plus égaré...

La guerre approchait en grand pas... des armées s’étaient formées au nom de tous les
symboles réveillant des peuples disparus... au nom de tous les dieux rappelant l’enfer des
faux Croyants... mais aussi au nom des mêmes fondements royaux qui nous avaient permis
tous les trônes...

Lui aussi devait tuer... avoir ses génocides... sa part de gains... et comme si c’était
insuffisant... il ne pouvait pas avoir plus impuissante armée... que son armée
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d’homosexuels... grisée par ses victoires historiques...

Il fallait maintenant dire quelque chose aux tyrans sur tout territoire... du genre que l’on
était prêt à partager tout ce que l’on détenait... à s’unir même à leurs armées « chair à
canon »... en échange de la considération... expliquant que dans le cas contraire on devrait
s’affronter... comme on avait aussi affronter sans jamais connaitre une seule défaite...
rappelant la leur... la cause... la possibilité même de sa renaissance... avec les mêmes
causes ou non... concluant en pouffant de rire... comme une hyène...

Comme un caillot qui monte à la tête... le message était passé...

L’armée n’avait jamais vraiment comptée après tout... c’était la tête qui émettait les ordres
qui permettait la victoire...

David n’avait-il pas tuer Goliath dans un conte pour les grands...

Le prince, avec des dattes encore fraîches, dans une immense assiette, se mit alors à
positionner les ennemis de chacun... les traîtres de chacun... pour prévoir toutes les
possibles réactions en chaîne...

Il fallait être patient... ne pas jeter la première pierre... mais demeurer juste derrière ce
premier... son allié tombant à la troisième place... le pauvre... n’ayant pas cru possible de
perdre sa place... par un autre roi...

Une « épouse » ne se remplace-t-elle pas...

Le prince en déduisant alors qu’il fallait séduire le « solitaire »... pour mieux détruire
l’ennemi de « tous »...

Les raisons important peu... Un ennemi pouvant être un saint aussi comme l’avait
démontré l’Histoire...

Alors que les traitres étaient la majorité du temps soit au sein de la « grande famille » soit
un voisin... pouvant alors être n’importe quel chef à la tête d’une direction militaire
quelconque...
n’importe quel voisin... au potentiel de se convertir...

Le prince, à l’aide de symboles, écrivant alors tout ce qui déplaisait à chacun des puissants
militaires... pour mieux partir la rumeur... qui ne sème aucun doute... ouvrant le bal avec un
meurtre en préliminaire à une guerre...

Il fallait entrer dans la « Pyramide » qui se faisait de plus en plus imposante...

Que faisaient les femmes de chacun... qui pouvait tuer un enfant de l’une d’elle...

Que faisaient les parents de chacun... qui pouvait tuer l’un d’eux sinon les deux...
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Que faisaient les frères de chacun... qui pouvait tuer l’un d’eux sinon tous...

Que faisaient les sœurs de chacun... qui pouvait violer l’une d’elle sinon tous les tuer...

Où étaient les maisons de chacun... qui pouvait faire exploser l’une d’elle sinon toutes les
incendier...

Et quelle arme bactériologique pourrions-nous construire en si peu de temps nous
permettant de maintenir notre rang... notre règne... notre tout ce que nous sommes...

Que papa serait fier...

Le prince réfléchissant encore...

Pourrions-nous donner l’Ébola aux animaux de tels peuples... finissant un jour par s’en
nourrir... provoqués par la famine...

Avions-nous le temps de créer un vaccin contenant la grippe espagnole, modifié à l’aide
des gènes purifiés des fruits et légumes du peuple, pour l’exporter au nom d’une
super-protection contre toutes les formes de peste en temps de guerre à n’offrir qu’aux
enfants... mettant fin à une descendance normale...

Consolation parmi tant d’autres si on échouait lamentablement...

Aurions-nous le temps de tuer un touriste issu de l’un de ces peuples pour utiliser
l’historique de ses gènes pour permettre la renaissance de la peste, en nourriture aux
poissons de leur océan, qui retrouvent leur « Mère »... militaire...

Aurions-nous aussi le temps de créer un virus à l’aide d’une bactérie de l’Espace recueillie
sur l’un des engins militaire de la « Mère »... introduite dans les déchets de ses
astronautes... « épicé » de leur prise de sang avant leur départ... avant d’être remise dans la
production de nourriture pour chiens... que l’on dit meilleurs amis de ces hommes...

La liste était longue... Le prince commençant à halluciner... des fleurs lui tombant sur la
tête... une chorale d’enfants s’approchant de lui entamant « le divin enfant »...

Le prince terminant de manger ses dattes s’approcha de la fenêtre... le ciel était si beau...
s’adressant à Dieu il dit alors « Que la Paix soit avec toi »...
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L’art et la royauté

Le métier de l’artiste rappelant par ses œuvres... la vie, la chute et la mort... sollicitant plus
l’attention de la royauté, pour tous les messages qu’il peut transmettre par sa forme
d’expression artistique, est encadré surtout selon l’intérêt que le peuple ou même le monde
aura pour un tel « fruit »...

On veut lui acheter ses œuvre... on veut qu’il déménage dans un lieu plus sûr... on veut
s’assurer que sa santé mentale va bien... on veut protéger ses œuvres... et à sa mort ajouter
au bas sinon au dos de celles-ci qu’elles furent créées lors de tel règne royal... Une
chronologie des réussites et des épreuves du peuple l’ayant vu naître en son sein pouvant
aussi accompagner son Histoire...

La royauté pouvant demander aussi à l’artiste de mettre l’emphase plus sur un thème qu’un
autre se refusant par le fait même le droit de lui interdire tout autre message qu’il peut
porter... car il fut défini avant tout comme le « Poumon » d’un peuple, malade ou non, où
atteindre sa liberté pourrait provoquer de grandes manifestations, des révoltes, des colères,
des sorties comme des entrées de masses, pour renverser celle-ci... surtout si sa renommée
est mondiale... s’il est unique... s’il plaît... et que nul ne contredit son intelligence...

Dans un grand plan machiavélique, s’il est peintre ou sculpteur, par exemple, ses œuvres
sont achetées pour être reproduites, avant d’être détruites, où les copies sont présentées en
tant que originaux, déshéritant à jamais sa descendance propriétaire de telles œuvres... ne
se voyant plus qu’associée à l’artiste et les photographies de ses œuvres, copies ou non, par
nom... L’écrivain, n’évitant pas aussi ce type de coups bas, pouvant voir ses œuvres être
remplacées... modifiées dans le dessein de nuire à la valeur... sinon détruites simplement...
Les motivations étant nombreuses... en lien avec la race... l’Histoire... sa réputation
nationale ou autre... Telle une guerre « sexuelle » entre rois... sinon entre roi et artistes d’un
autre roi ou en son sein... Des droits sur l’art d’un artiste décédé, sans héritier, peuvent
aussi être utilisés pour payer une dette... entre États... Cela revenant un peu au même avec
le temps... puisque l’on ne peut être que toujours plus aimé par les siens... Des artistes de
l’autre État... ajoutant un petit quelque chose à chacune des œuvres qui finissent par ne plus
« s’appartenir »...

Ne pas connaître l’Art étant donc comparable à ne pas connaître le comportement de
l’enfant... du chien... du ruisseau... de ce qui vient après l’automne... révélant une grande
cécité à la fois spirituelle... et envers l’importance d’englober « célestement » un Tout pour
faire un « Monde » qui se tient... qui s’agence... qui se complète... qui se stimule... pour
empêcher son « Remplacement » par un « Feu d’Origine »...

Ne pas connaître l’Art étant aussi un art... qui rappelle l’étourdi... l’indifférent... le narcisse
qui se fait centre de son « Art » ou non... qui se fait nombril de toute sa « Nudité »...

L’art appartient donc au peuple qui s’en nourrit mais aussi qui s’en sert pour éviter la
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robotisation « sécurisante » que toute routine, du travail ou autre, peut imposer comme
suprême en tant que devoir humain... rôle social... tuant l’émotivité rationnelle... qui doit
permettre l’adaptation à la diversité... l’évolution... l’ouverture... le « voyage »... l’humilité
aussi puisque l’Homme admet alors ne pas tout connaître de la Vie... de lui-même... et de
son destin... refusant de se diviniser... acceptant d’apprendre toujours et encore par
l’essai-erreur... tout en demeurant responsable de ce qu’il est... de ce qu’il a... et de son
temps libre pour devenir meilleur ou... pire... dans son « Jardin secret »... le conduisant
alors soit à « rejoindre plus Haut que lui »... ou à « l’exclusion »... car il fut formé après
tout avec deux hémisphères pour mieux y parvenir...

Un peuple sans Art n’ayant pas « d’individualité » propre... C’est un Nous avec toutes les
matières qui l’entourent... Son nom devenant sa citoyenneté... Son projet devenant celui de
sa royauté... L’extérieur paraissant de plus en plus hostile... l’obligeant inconsciemment ou
non à parfois détruire tout ce qui lui rappelle un « Poumon »...

Un peuple sans Art ne pouvant pas être plus Acier... Robot... Froid... Petit... Aveugle...
Gaucher... Perdu... ne réalisant pas qu’il n’est pas encore « à terme » pour naître dans... les
Couleurs... les Sensations... le Mime... le déguisement... la musique... la compréhension
des autres... royaume... Histoire... projet... « Individuels »... où dans une dérive... il peut
se faire végétarien... interdisant tout maquillage aux femmes... tout animal domestiqué de
compagnie... tout ce qui rappelle la culture d’ailleurs... l’enseignement de l’Art même à
l’école... préférant communiquer avec les mots... la guerre des mots... le mot qui perd son
sens... le mot qui ne veut plus rien dire... le mot que l’on dit pour rien... le mot que l’on ne
reconnait plus... le mot qui devient à son image... sans « individualité »... ouvrant la scène à
la tragédie... le Sadisme émotionnel... financier... dans l’Indifférence... confronté à une
réalité noire... être né pour tuer avec Soi... la Différence qui prétend pouvoir toucher le
Ciel... chanter avec l’oiseau... Vivre d’amour... n’importe où... se couvrir de fleurs... ou
de poudre d’or... pour marquer sa singularité... « Pulmonaire »...

L’art est donc perçu comme une « drogue douce » sans effet secondaire... sans danger...
aux mêmes fins que peut l’être la luxure, la compulsion autre... C’est-à-dire
l’extériorisation de soi... du peuple en soi... de la royauté en l’autre... pour mieux se
rappeler sans cesse une justice... un temps où l’Homme était sur le même pied d’égalité que
la « Poussière de Vie »... L’art rappelant un Accouchement... un Avortement... d’un fait...
d’une caricature... d’un doute... d’un rêve... d’un Peuple... « Israélien » ou non...

L’art console... elle désengorge les cliniques... influence le taux de suicide... rappelle la
célébration de... la mémoire de... la peur de...

Les plus grands savant ne sachant s’en passer pour garder contact avec leur société...

On veut donc que les Grands s’en inspirent... s’en délectent... s’en entourent... tel un monde
du Cœur... du Pic... de la Cuisine... des parfums... pour se rappeler aussi le rôle de la
pensée... de la créativité... de la foi...

L’artiste digne de ce nom ne pouvant pas être idiot... à moins que son art soit entièrement
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dirigé telle une forme de possession par une royauté quelconque... pouvant être religieuse
ou non...

Toute royauté ne peut donc pas dire « mes artistes sont meilleurs que les vôtres »... puisque
ses « Couleurs » du peuple, qui lui sont propres, font partie d’un tout, avec les autres
« Couleurs » des autres peuples... qui n’auraient pas pu permettre cet artiste ou celui-là,
dit-on, sans celui-ci ou ces autres...

Le métier de l’artiste se faisant « Ciel »... « Désert »... « Couronne »... pour les rois... et les
reines...

Il peut donc parfois avoir trop ou pas assez... d’Art...

L’enfant recouvert de bleus... un génocide de musulmans par des musulmans... un
drapeau sur la Lune... le SIDA...

L’exigence royale

Un homme vient de se proclamer roi... Une femme vient de se proclamer reine...

On doit toujours s’y attendre que l’on soit une royauté ou non...

Toute royauté confondue ne pouvant plus alors que prêter une attention particulière aux
justifications qui ne peuvent que permettre à leur royaume d’être bénéficiaire de cette
« nature » au même titre que l’on peut l’être du soleil... de la lune... de la pluie... d’un
Signe... d’un avertissement bien dirigé... sinon ce n’est pas un roi... sinon ce n’est pas une
reine...

Le dernier arrivé étant le premier à solliciter... sauf s’il y a urgence...

Une couronne peut donc solliciter pour proposer son aide... pour compléter un ensemble de
royautés... sans plus... sinon à quoi bon naître royal... se voir octroyer une royauté pour des
habiletés qualifiées de royales...

Les couronnes peuvent donc solliciter de l’aide chez une nouvelle couronne... sinon l’une
de celle-ci... où elles ne pourraient alors que se voir dans l’obligation de s’imposer
advenant qu’il n’y aurait pas d’homme ou de femme qui se seraient proclamés roi ou reine
en ce lieu... pour utiliser donc à des fins de survie certains biens... certaines gens... le
territoire même...

Il est dit que nul roi ou reine ne peut se proclamer comme tel sur un territoire appartenant à
une autre royauté, cela étant donc considéré comme un crime grave, que la personne soit
descendante de la royauté ou l’ayant acquise...

Il est dit que nul roi ou reine ne peut se proclamer puissant sur un territoire s’il existe ne
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serait-ce qu’un groupe, dont le nombre peut être considéré comme un peuple
comparativement au nombre d’un autre peuple déjà existant, qui proclame haut et fort ne
pas être sous l’autorité d’une monarchie... peu importe ce qui est dit et écrit... envers et
contre lui...

Il est donc dit que nulle monarchie ne doit tolérer ce type de mentalité à son endroit... ce
type de peuple à son endroit... pour ne pas qu’il naisse en son sein alors un « roi des
Juifs »... sinon une reine... qui s’adresserait au monde au Nom de Dieu... pour que justice
soit faite... pour que justice soit rendue à ce peuple et à celui ne pouvant qu’avoir perdu sa
monarchie... afin qu’un territoire leur soit rendu...

Il est dit en plus que toute royauté ne demande pas pardon à une autre sauf à Dieu... pour
s’être faite... divine... alors qu’elle faisait partie de la couronne de la Bête... aux six
natures... aux Six Péchés... celui de l’Idolâtrie... de la Cupidité... de la Luxure... de la
Jalousie... du Mensonge religieux... et celui de l’Orgueil... représentant chacun un
royaume... un enfer... une couronne... où les « démons royaux » finissent tous par désirer
renverser le diable... n’ayant plus de yeux que pour sa couronne... fondement même des six
couronnes... ne faisant plus qu’une seule nature...

Il est dit encore que nulle royauté ne doit garder rancune envers une autre... lorsque sa
couronne lui vient d’une élection divine... puisque le saint commet la faute et non le
péché...

Lorsque la personne se proclame royale on ne peut alors que s’attendre à certains dons
particuliers lui venant du Ciel... sinon du diable... comme il est aussi voulu pour toute
royauté de ce nom... Les dons du Ciel impliquant la communication avec Dieu et les deux
royaumes des Morts... alors que « l’ange » qui se fait « démon » avant d’être « diable » ne
peut alors qu’avoir toutes les natures en lui et être mis face à face avec l’élu de Dieu qui fut
façonné pour n’avoir aucune pitié envers cette couronne... qui sera détruite avec toutes les
autres qui lui ont permis d’exister... au matin du sixième Jour alors que la lumière se
lèvera... un samedi... où nul jugement de l’homme ne peut être exprimé... Ce sont les trois
6...

Un regard neuf ne pouvant alors qu’être porté sur quelques-unes des caractéristiques
historiques... de ce nouveau venu... de cette nouvelle venue... où sa langue... ses traits... sa
foi... ses qualités... ses désirs... ses affirmations... ses produits... ses ennemis... les
réalisations s’il y a de ses ancêtres ayant marqué l’Histoire... les causes de leur perte... de
leur chute... son « journal intime »... souvent recherché à fort prix... pour ajouter quelques
couleurs à ce « portrait »... humain... ne peuvent plus échapper à quiconque...

Il est dit que nul roi ou reine ne peut ôter un peuple à une autre couronne sauf s’il fut prouvé
dans l’Histoire que celle-ci l’a véritablement mis en danger afin qu’il soit exterminé...
sinon afin qu’il s’auto-extermine pour son royaume « sans lumière »... voué à l’échec
humain...

Il est dit qu’une telle Victime, ne pouvant être plus grande, d’un tel Vice royal dont la
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royauté ne peut plus être vue comme descendante de Dieu, et qui a permis en son sein que
naisse une royauté pour être représentée, ne peut qu’avoir trois choix, qu’elle fasse partie
ou non d’un autre peuple, non victime, devenant le même peuple s’il fut aussi Victime,
entre alors soit adhérer aux revendications de la royauté née en son sein en adoptant sa
langue comme langue seconde sinon primaire et ce de même que pour ses coutumes qui ne
peuvent être que révolutionnaires... et empreintes de justice... sinon soit rejoindre la
royauté de son choix, une des six natures de la Bête, pour lui permettre de poursuivre son
confort dans sa victimisation... dans sa quérulence... dans un syndrome de Stockholm... Art
de celles-ci... ou sinon soit demeurer libre dans l’obscurantisme et donc sans royauté
« lumière » dont le rôle est de gouverner... ses mers... ses terres... et ses cieux... devenant en
quelque sorte la semence royale pour ce peuple plus que le fruit... finalité atteinte par
l’intermédiaire de la foi en soi... du travail... du droit... du devoir... du désir du lègue
génétique et culturel... par lequel le peuple se nourrit... par lequel la royauté en fait ensuite
« son Fruit »... Ces « libres » déclarés... dénué de foi religieuse... d’attente envers le Ciel...
se retrouvant alors sur un territoire à l’image de l’absence de « Créations » communément
appelé le désert... là où fut le Commencement de... et la Fin de... témoins de ces autres qui
rejoignent aussi une « nature »... parmi douze... divisé... entre deux couronnes... le Triangle
double et superposé qui se fait soit Alliances avec Dieu... l’Enfer vaincu, la Poussière du
Combat et la Correction des trois religions monothéistes, soit entre « elles-mêmes »... la
Tora, la Bible chrétienne et le Coran... et le Hexagone... représentant six royaumes... de
feu... réduit à leur état de première nature... la Jalousie.

C’est l’un des plus grands choix sacrés imposé à tout homme... à toute femme... à tout
peuple...

C’est la Rotation... le Cycle... parce que la Vie a besoin de « saisons »... sinon c’est la fin de
la matière... qui accouche de la matière...

Il est dit que la royauté qui rappelle l’Heure du Jugement sur les rois ne peut alors qu’être
celle qui a reçu les plus grands pouvoirs de Dieu... son territoire et ce qu’elle demande
devenant Loi...

Il est dit que lorsque tel est entendu par tous les rois et les reines de ce monde que le temps
presse pour demander pardon à Dieu.

Ceux qui croient comprendre mieux que les Prophètes... tout royaume... n’étant jamais
aussi très loin... d’un trésor qui ne vaut rien... de livres qui ne valent rien... d’une Histoire
sur le point de leur éclater en pleine figure... parce qu’ils n’ont plus voulu du sens vierge à
toute existence...
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Il était une fois une sainte guerre

Le roi n’aimait pas le roi du territoire « de sa côte » qui permettait que des immigrants se
mêlent à ce peuple pour faire soit disant des écoles polytechniques dans l’intérêt non pas de
ce peuple mais du monde qui serait alors soumis à le solliciter sans cesse pour parfaire des
connaissances toujours améliorées jusqu’à ce que le ridicule tue...

Le roi n’aimait pas le roi du territoire « de sa côte » qui permettait que des immigrants se
mêlent à ce peuple pour faire soit disant une race multilingue dans l’intérêt non pas de ce
peuple mais des Chefs du monde qui seraient alors soumis à le solliciter sans cesse pour
comprendre des crimes sur leur territoire où les immigrants de plus en plus libérés du
fardeau de n’avoir point d’allié se permettraient toujours d’agir illégalement de manière de
plus en plus complexe pouvant même jusqu’à pouvoir renverser des peuples en partie
composés d’immigrants contre leur chef puisque dorénavant grâce à ce roi maudit habiles à
communiquer ce que bon leur semble à des minorités déjà vulnérables par la perte de leur
territoire comme de leur avenir...

Le roi n’aimait pas le roi du territoire « de sa côte » qui permettait le rêve à des immigrants
d’être un jour capables d’autonomie, de former des armées, de manifester en masse, de
s’unir à d’autres de langues différentes, toujours dans l’objectif, selon ce roi révolté, de
s’accaparer de l’héritage, du patrimoine, de certaines races comme de certains peuples, ne
leur revenant pas de droit parce qu’ils ont simplement su apprendre plus d’un métier
comme plus d’une langue...

C’était l’époque donc des renversements des Royaumes...

Le roi achetant tous les hommes esclaves du monde pour exterminer cet autre roi et son
peuple qu’il associait à une forme de vomi sinon à une forte diarrhée dû à un
empoisonnement alimentaire trop pur pour l’impur ou l’inverse... se considérant donc
comme pur au côté de cet impur...

L’achat des esclaves impliquait un droit si victoire il y avait, sur tous les premiers nés de
sexe mâle, du peuple, pour faire d’eux, non pas des esclaves mais des conseillers avisés,
informant ce roi, si demande était faite, de tout problème, pour qu’il soit résolu avec le Don
de Dieu consistant à trouver la parfaite solution et ce jusqu’à la fin des temps puisque le
règne pur de chacun dépendait de telles alliances et d’une telle confiance...

En peu de temps, le peuple entier fut exterminé par la décapitation... tous les corps se
retrouvant jetés à la mer... le territoire taché de sang étant remis à ces esclaves, pour une
durée déterminée, puisqu’ils devaient être remplacés auprès de leur ancien roi...

Les esclaves parlant toutes les langues assimilèrent lentement la culture de ce peuple qui
n’était plus... mais qui avait laissé certains écrits... et certains rituels...
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Le roi vainqueur les observant de son palais décida donc de faire de tous les hommes des
eunuques... et de toutes les femmes des excisées... exigeant tout enfant né... qu’il balançait
à leur insu à la mer...

Puis, le peuple disparu à nouveau...

La dette était grande envers les autres rois... qui en peu de temps ne voyaient plus tellement
la différence entre le fils qu’il recevait et leur propre fils... voyant dans cette affaire une
perte... mais respectant néanmoins celle-ci jusqu’au jour où le Problème de taille surgit
pour l’un d’entre eux...

Une épidémie immense atteignant toutes les couches du peuple...

Le fils du peuple du roi vainqueur, à peine âgé de 10 ans, informant celui-ci pour que
secours de Dieu leur soit apporté...

Le roi vainqueur lui ordonnant de rentrer... pour mieux réfléchir...

Tout tournait donc autour d’une pêche miraculeuse... Les poissons en trop ayant été laissés
sur les rives... dont les mouches s’en étaient raffolées... créant alors une forme de virus
laissé ici et là donnant quelque chose qui ressemblait à la variole...

Le roi vainqueur exigeant alors que tout poisson mort soit enterré, que toute pêche soit
interrompue durant 10 ans, que tout malade aille vivre près des rives pour s’y baigner et
recouvrir ensuite leur corps nu de ce sable qui contenait les cadavres des poissons en plus
de se nourrir de mouches qui transportaient ce virus... Tout ce virus se déplaçant sur ce
petit groupe... pour le tuer... où les cadavres furent ensuite brûlés avant de regagner la mer
sur radeau... Le virus retournant à l’eau pouvant renaître dans les mêmes conditions pour
ensuite toujours rappeler la puissance d’un tel roi...

Le roi vainqueur expliquant que dès lors leur conseiller ne pouvait plus les rejoindre
puisque son sang pris légèrement à l’occasion devait servir à immuniser tous les autres rois
contre ce virus... de même que ses descendants de première lignée qui elle devait servir tout
roi atteint en s’offrant à lui en sacrifice par l’holocauste...

Le roi vainqueur eu un règne millénaire... Le territoire autrefois débarrassé du peuple
arrogant envers Dieu demeura aussi interdit pour quiconque aussi longtemps que le fut son
règne... mais le piège de l’homme qui désirait un royaume sans en être descendu sinon
après l’avoir perdu fit en sorte qu’il réserva les plus belles femmes de son clan pour séduire
et assassiner de tels rois... de tels fils de roi... pour à nouveau s’accaparer d’un pouvoir
royal et remettre en place tout ce qui avait conduit des peuples à l’extermination...

Jusqu’au jour où le Monde entier fut mis à l’Épreuve conduisant des rois à exterminer des
« races » au sein de leur peuple... accusées de ne pas avoir su plaire et satisfaire leur roi et
donc ne pouvant pas plus réussir à plaire et à satisfaire l’hôte royal qui les avait bien
accueillies en espérant qu’elles n’appauvrissent pas le peuple descendant de sa propre
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« race »... ne pouvant alors que désirer que ce roi perde son peuple cherchant refuge auprès
d’un autre roi... mettant en place une folie internationale sur laquelle reposerait tous les
immigrants... qui n’ont pas sur respecter leur « Mère » et se suffire de leur héritage voyant
dans « Celle » de l’autre... dans celui de l’autre... une opportunité de se faire plus grand en
lui laissant sa place...

Les premières victimes faites prisonnières à des fins de peine de mort furent les hommes...
puis vinrent les femmes avec leurs enfants... Les corps se retrouvant à la mer ou brûlés...
car un vieux dicton disait « Retourne à la mer ce qui vient de la mer et au feu ce qui vient du
feu »...

Chacun cherchant ensuite... à retourner les survivants vues leur profession et leur richesse à
leur territoire d’origine sans cette dernière que l’on disait revenir au roi et à son peuple...

Les économies de certains immigrants qui leur avaient alors permis d’investir ou non
furent jugées équivalentes aux économies de certains immigrants qui aussi devaient entrer
sans les leurs... car il fut dit que pour la plupart ils n’auraient jamais pu se rendre où ils se
sont rendus sur d’autres territoires en accumulant des richesses et du pouvoir sans l’avoir
préalablement hérité sous quelque forme que ce soit de leur roi... L’expérience et le savoir
devenant en quelque sorte volés... chez un peuple... pour certains...

Les ententes se limitant donc entre les rois et non entre les victimes de leur peuple
respectif...

La richesse d’un territoire et d’un pouvoir royal ne pouvant pas nécessairement être égaux
à toutes les richesses des autres territoires et des autres pouvoirs royaux... Tous les rois
n’étant pas de même valeur...

Tous les peuples n’étant pas de même valeur...

Tous les territoires n’étant pas de même valeur... d’où la raison qu’ils ne pouvaient
qu’abriter les rois comme les peuples de même valeur que ceux-ci... Il fut dit...

Aucun roi n’osa en période d’une telle Crise en menacer un autre... mais chacun s’entendait
néanmoins pour s’entraider selon sa valeur...

Il y eu donc le retour des royaumes de bois... de paille... de sable... d’excrément... de
pierres... de boue... et de briques...

Il y eu donc le retour d’anciennes lois où des hommes en surpopulation étaient faits soit
esclaves, soit prêtres, soit condamnés...

Il y eu donc le retour d’anciennes lois où des femmes en surpopulation permirent le
mariage polygame et la surpopulation d’enfants de plus en plus utilisés comme proie soit
pour attraper de gros gibiers soit pour dérober tout ce que pouvait contenir sur lui un bon
samaritain soit pour offrir en holocauste à un dieu quelconque pour toutes les grâces
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rendues... ou autres...

Il y eu donc le retour des pirates... des suicides collectifs... du cannibalisme... et de la
disparition normale... tout à fait normale... des peuples... comme de certaines espèces... qui
n’étaient pas là pour apporter une contribution de même valeur que d’autres...

L’Évolution naturelle des sélections aussi naturelle leur imposant leur limite de vie...

Le prince et la princesse

L’aîné de sexe mâle est, en théorie, circoncis... lorsque issu du mariage entre un roi et une
reine... où celui-ci fut l’aîné comme celle-ci... dans les naissances... lui octroyant dans cette
forme de trinité un pouvoir quelconque sur les Juifs... qui se retrouvaient partagés entre les
royautés... et s’ils n’avaient pas de roi....

Le Code royal voulant que le juif sans roi qui sollicitait au nom de son peuple une royauté
pour lui venir en aide lui devait donc servitude puisqu’il confirmait devant Dieu qu’il était
humilié...

Le juif qui, par son Code royal unique, obligeait le monde à se soumettre devant lui et son
peuple en rendant leurs richesses pour se construire un royaume d’or afin que des
couronnes tombent du Ciel faisant de ce juif et de son peuple une royauté à elle seule du
monde...

Le Code royal prenant note aussi de toutes les interprétations religieuses comme de toutes
les lois religieuses pour ne pas choquer ce qui est plus grand que lui et de ses
représentants...

Le prince, circoncis, est donc soumis à s’instruire sur toutes les religions pouvant intimider
ses décisions et leurs répercussions comme devrait l’être aussi, dit-on, tout roi des Juifs.

Le prince aîné, non circoncis, est l’humble serviteur de sa mère.

Il doit veiller sur elle et exécuter ses ordres.

Le roi, en théorie, n’ayant pas besoin d’un tel prince à ses côtés ni d’une telle reine avec ce
rôle puisque l’enseignement dicte que Dieu veille sur lui.

Le prince second devenant l’humble serviteur du prince aîné... ainsi de suite...

Une fille aînée, issue du mariage entre un roi et une reine... où celui-ci fut l’aîné comme
celle-ci... dans les naissances... lui octroyant donc dans cette forme de trinité un pouvoir
quelconque sur tous les tribunaux du territoire l’obligeant à devenir juge chef du plus haut
tribunal et à ne pas se marier.
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Une fille aînée, où ni le roi ni la reine sont des enfants aînés, doit cependant, en théorie,
demeurée près de son père, pour remplacer sa mère advenant qu’elle décède... La
consommation de l’acte sexuel après le décès pouvant aussi la faire reine... unique dans la
royauté où celui-ci accepte de se suicider par le jeûne sinon reine à ses côtés en s’abstenant
de porter son enfant... et de se marier aussi.... et ce donc jusqu’à ce qu’un frère plus jeune...
l’enfant d’une concubine ou autre puisse la remplacer... l’obligeant ensuite à raser toute sa
tête... et à se dévouer à Dieu... où quiconque dans la royauté familiale ne peut plus lui
adresser la parole... et ce pour mieux permettre qu’elle porte chance par son sacrifice...

La fille seconde pouvant soit devenir l’épouse temporaire d’un frère à qui elle doit donner
un enfant peu importe le sexe... et ce si personne donc ne peut la remplacer... l’obligeant à
se suicider à la naissance de celui-ci... remis à une nourrice... d’une autre royauté alliance...
sinon étant soumise à servir ses deux parents, ses frères et sœurs aînés.

L’enfant d’une telle union l’obligeant à devenir conseiller du roi futur sinon d’être le roi...

Les princes et les princesses de même famille ne peuvent habituellement pas trop se
connaître et donc se fréquenter pour plusieurs raisons préférant qu’ils se rapprochent de
ceux des autres royautés pour mieux conseiller dans l’avenir et comprendre les différences
culturelles et autres...

Ils sont donc éduqués comme des enfants solitaires pour éviter que par le jeu à tout âge ils
deviennent trop émotionnels... sensibles... et peut-être homosexuels... dans un cadre
rappelant le paradis... où le frère avec le cousin ou le frère se voient tellement purs qu’ils
finissent par normaliser des relations indignes pour toute royauté... celles-ci pouvant
impliquer la toxicomanie... la folie... et autre...

Les animaux prennent donc une très grande place au sein des royaumes...

Le prince se retrouvant responsable d’un cheval... d’un chien... de la volaille même... pour
mieux aiguiser son sens de l’observation et du ressenti envers une espèce non humaine
avant tout...

Alors que la princesse pourra passer plus de temps avec la grand-mère, une tante malade,
une handicapée, une femme enceinte, un mourant, ainsi de suite, dans le même objectif...

On s’attend donc de la royauté qu’elle soit aussi intuitive... et très observatrice...
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Les parents du roi

Mon père fut le plus grand guerrier que j’ai vu...

Il parlait avec ses yeux comme personne...

Tout était dans ses yeux...

Tu ressentais tout ce qu’il voulait, tout ce qu’il ne voulait pas, tout....

Je l’ai observé autant que j’ai pu et j’ai tout appris en l’observant.

Ma mère s’appelle Yasmina, mais on ne parle pas de sa mère comme on ne parle pas de sa
femme comme on ne parle pas de sa fille...

Ça ne se fait pas...

Celui qui parle de sa mère n’est pas un homme.

Celui qui parle de sa femme veut la partager avec d’autres hommes...

Celui qui parle de sa fille, veut la vendre...

Écoute bien l’homme parler, ne le quitte pas des yeux et tu sauras ce qu’il est...

C’est très mal de parler de n’importe quelle femme de sa famille comme du bétail.

L’homme qui agit de cette manière, n’apprend rien, ne comprend rien et finit comme un
insecte...

Les insectes ne rejoignent jamais Dieu...

J’ai neuf épouses, 17 enfants, tous des fils et neuf petits-enfants; et je suis le dernier des
enfants de ma mère...

Je n’ai pas de sœurs nées de ma mère mais nées d’épouses et de concubines de mon père.

Avec nous, il y a aussi mon frère Amin avec son épouse Magdela et tous ensemble nous
formons une famille.

C‘est ainsi que nous vivons...

C‘est ainsi qu’on nous a appris...»
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Les médailles royales

Certains, pour s’amuser, diront que la première médaille doit porter la figure du roi ou de la
reine si ceux-ci sont inquiets pour leur avenir... alors que la monnaie qui porte aussi leur
figure doit rappeler leur grande jalousie... d’où la raison de retrouver dans certaines
religions la prétention que Dieu est jaloux... « de leur enfer »... dont Il n’aurait pas pu, soit
disant, créer pour le diable lui-même...

Certains s’attendent donc que la première médaille royale représentant la humble dévotion
avant toute autre médaille puisqu’elle doit être remise à des membres du peuple pour leurs
services qui a permis de maintenir comme de protéger la couronne, porte sur une face le
drapeau national et sur l’autre un signe religieux pouvant être la colombe tenant une
branche d’olivier ou autre... Chaque face informant par écrit de quelque chose en lien avec
le tout...

La face du roi ne pouvant pas être plus importante que le drapeau national puisque lorsque
tel est prétendu on se retrouve dans le péché de l’idolâtrie interdit dans le deuxième
Commandement... mettant en place le mépris des peuples religieux envers une telle
couronne et un peuple que trop souvent ils désirent faire esclave...

La monnaie représentant le respect plus ou moins des 10 Commandements pouvant alors
porter d’un côté le drapeau national et de l’autre un signe religieux intégrant...

La deuxième médaille est remis au roi décédé pour tout ce qu’il a permis de maintenir
comme de protéger en lien avec certes la couronne mais aussi les alliés avant son propre
peuple.

Tout roi à son décès se méritant, en général, une telle médaille.

La troisième médaille est donc, en théorie, remise par le roi à la reine ou à sa fille, afin que
le peuple sache leurs mérites.

La quatrième médaille est donc, en théorie, remise à un enfant royal pour quelque chose
d’exceptionnel qu’il peut faire, afin encore que le peuple reconnaisse cette distinction qui
revient à la royauté.

Dans les temps anciens, on ne remettait pas de médailles à des héros de guerre mais on leur
accordait des privilèges « surhumains », pouvant rejoindre le cimetière royal, à la droite du
roi s’il avait sauver sa vie, sous la reine s’il avait sauvé sa vie, ainsi de suite, sinon dans le
dernier rang sous la royauté réservé pour les héros de ce genre.

Les familles de ceux-ci se voyant recevoir aussi une petite fortune car on disait que peu
importe ce qu’ils avaient faits ils avaient permis de tels héros. La fortune pouvant être
équivalente à l’achat d’une maison sur une terre pour chacun en prévoyant trois
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descendants non nés pour chacun. Celles-ci recevant en plus un privilège « bien réfléchi »
pour des priorités médicales où l’interdiction de sortie du territoire leur était néanmoins
imposée pour qu’ils demeurent toujours une inspiration pour le peuple et non par leur
expérience ou leur aventure pour les autres peuples pouvant devenir soudainement plus
dévoués envers leur roi...

« L’intimité » étant donc vue comme sacrée pour éviter la jalousie, le mépris, la
confrontation et le jugement par « plus petit que Soi »... par « l’ombre de son Talon »...
par « ceux qui ne furent pas guidés par le Ciel »... par « le ver qui sort de son cul »... par
« les postillons de sa Bouche »...

Depuis, nous avons donc été témoins de médailles autres pour souligner ou « couronner »
certains grades tels que... après avoir obéi à tous les ordres militaires sans exceptions...
après avoir honoré sa royauté en rapportant le prisonnier ou l’accusé qui s’était échappé,
pouvant être un domestique, un prince, ou autre... après avoir décapité un peuple en entier
pour sauver la réputation de sa royauté... après avoir survécu à la guerre tout en y gardant
un souvenir héroïque malgré les pertes... après avoir su créer une histoire pour expliquer
une honte et ce pour ne pas nuire à la réputation de la royauté, cela pouvant être avec l’une
de ses décisions militaires ou autre, que la personne a modifiée dans l’intérêt de la
couronne, sans donc se l’approprier, tel un militaire entre le royaume et l’armée, après
avoir été bouc émissaire de l’armée d’un allié, qui s’est révélé traître... après avoir
démontré un talent, une intelligence, un savoir-faire distingué dans la comptabilité,
l’analyse de plan de guerre, de propositions à offrir à la royauté pour motiver les troupes,
remonter leur morale, expliquer des situations sous un autre angle afin que la guerre soit
vue tel un combat avec son père qui refuse de voir le gamin devenir homme en lui faisant
peur avec les femmes, l’alcool, le risque, où le garçon devenu homme en affrontant ses
peurs doit finalement le quitter pour mieux faire la guerre contre... l’homme qui veut lui
prendre son épouse, la belle-mère qui nuit à son fils, le froid, la faim, la douleur, la
maladie... après avoir fait preuve de grandes qualités humaines pour sauver des vies,
prendre en charge des orphelins, accoucher des femmes, faire des amputations, contrer les
épidémies, promouvoir la recherche, la découverte et la création scientifiques dans tels
domaines... après avoir adopté un enfant, épousé une femme de l’État, après avoir demandé
la permission de vivre au sein d’un tel État pour y créer ou non des organisations... après
avoir créé des organisations au sein de tels États ou en le leur pour des enfants afin qu’ils
soient scolarisés, qu’ils retrouvent leur famille ou autre... Certaines rues comme certains
parcs pouvant aussi porter en plus ensuite le nom de tels hommes qui par leur conduite ont
rappelé « celle de leur royauté »... après avoir partagé son talent artistique pour mieux se
faire connaître... pour mieux se faire aimer... pour mieux insister sur l’importance de
développer des qualités humaines permettant de communiquer avec ceux qui ne parlent pas
la langue... sinon qui n’ont jamais croisé une personne ou un « fruit de l’Art » aussi
rassurant pour leur avenir... après avoir fertilisé « miraculeusement » des sols touchés par
la guerre, loin des cimetières comme des cadavres tombées, au sein de leur territoire avant
de rejoindre des territoires alliés pour y faire de même afin d’éviter les famines... Tout sol
étant gratté en croix, puis en « X », telle une Rose des vents, le tout étant semé à partir du
centre en « X », une oblique d’abord en partance vers la droite descendant vers la gauche,
puis une autre, avant de faire l’horizontale, une autre oblique cette fois vers la gauche
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descendant vers la droite, ainsi de suite, terminant en dernier par la ligne verticale... Tout
poussant très vite... L’espace se voyant entouré de mines pour que nul animal ou humain y
passe durant 30 jours, avant d’être gratté en « x » une seule fois, attendant un autre trente
jours avant de repasser dans ce même « x » seulement mais dans un sens contraire
c’est-à-dire en premier grattant de haut en bas descendant vers le sud, comme si on peignait
des cheveux, puis pour la seconde fois, de droite à gauche, descendant vers le sud, comme
si on balayait, pour l’oblique de gauche, et de gauche à droite pour l’oblique de droite de ce
« X »... certains se voyant aussi décorés pour avoir remis puissamment en question la
guerre, le nombre de morts, les souvenirs avec lesquels un soldat doit survivre, les pertes en
lien avec son monde émotionnel qui l’empêche d’être le même fils après en avoir tué des
milliers de son âge... le même époux après avoir décapité des femmes... le même père après
avoir eu envie de baiser les morts par haine s’efforçant alors de violer des vivants pour être
moins fou... et moins agressifs envers ses frères de combat souvent soumis à faire de même
pour rester frères... le même citoyen après avoir voulu tuer son chef... et une partie de son
peuple qui était pour ou contre la guerre sans savoir de quoi il parlait... pour se donner rien
de moins qu’un style de manifestant odieux puisque ignare... de tels militaires ne pouvant
pas faire autrement que de tuer leur cœur s’ils voulaient donc « revenir »... car nul ne peut
être prêt à boire dans un ruisseau rouge de sang... à s’y laver... à brûler un mort pour
éloigner l’odeur des morts... à tuer son compagnon bien vivant pour le manger... à ne plus
savoir quoi écrire à sa mère qui nous appelle son héro... à son père qui tuerait pour que l’on
y demeure jusqu’à la fin... à son fils qui nous imite... à sa fille qui fantasme sexuellement
sur soi... disaient-ils... Ceux-ci étant plus à risque alors de se pendre avez leur médaille...
sinon de l’enterrer sur la tombe du père avant de se suicider convaincus qu’il devait être en
enfer...

Tiens ta médaille

La guerre ne revient-elle pas à ceux qui ont convoité un Royaume... une puissance... une
Langue de Guerre...

La guerre ne doit-elle pas être comparée à une sodomie à la scie mécanique... le baiser du
couteau entre les dents... prêt à te suicider à chaque seconde si ça devient insupportable
alors qu’un homme vrai... que l’on appelle Seigneur de Guerre... peut tout supporter...

Tiens ta médaille de chien pour souligner qui est son maître... qui fut ta mère... pour te
rappeler que tu dois être Masse pour être entendu... un numéro de prisonnier... un symbole
sans nom propre... comme pour ceux pour qui on ne s’émeut pas de la mort soudaine...
reconnus comme tels en l’absence de « famille »... parce que le diable porte le Nom de
Dieu à son cou... le Temps qui passe à son poignet... exigeant que soit mises les fleurs sur la
tombe de ses esclaves... que des offrandes leur soient offerts... quittant ce monde bijou au
doigt...

Tiens ta médaille pour avoir su jouer avec une grenade comme le ballon que tu lançais...

Tiens ta médaille pour avoir su couper la langue de tes camarades tués pour la manger
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parce qu’il n’y avait plus rien... bœuf n’étant plus que ton frère... à qui tu as coupé les
orteils pour le déshumaniser... à qui tu as pensé ôté un rein pour demain...

Tiens ta médaille faite de plomb... de monnaie détruite... de cartouches inutilisables... de
manches de ce que tu veux... de moteurs désuets de véhicules militaires... d’épées brisées...
de béquilles de fer... d’un « restant d’éjaculation » que tu pourras montrer à celle qui
voudra de ta main... dans laquelle tu crachais pour te laver les yeux... en te souhaitant de
pouvoir à nouveau jouer au ballon... te faire tirer dessus avec un jet d’eau... en pensant au
chien pisteur qui te cherchait t’obligeant à t’humilier encore plus en t’arrosant de tes
urines... pour toujours... pour ne point qu’il te trouve... pour mieux que tu te branles jusqu’à
la Fin... en voyant Shiva... ne pouvant pas être plus vicieux... plus détaché de la réalité...
jusqu’à ce que tu « jouisses » vraiment en contemplant la « défloration » chez l’autre...
avec la femme à la guerre avec toi... qui a débarqué aussi dans la poussière... aussi dans la
brume... pour te faire entendre sa voix... son Commencement...

Tiens ta médaille faite de plomb... de monnaie détruite... de cartouches inutilisables... de
manches de ce que tu veux... de moteurs désuets de véhicules militaires... d’épées brisées...
de béquilles de fer... d’un « restant d’éjaculation » que tu pourras montrer à ceux comme
toi qui l’ont reçue... pour avoir été sollicités de leur prison au sein de leur État pour tendre
des pièges à l’ennemi qui entrait permettant qu’il s’éloigne pour être piégé plus loin une
dernière fois... pour avoir su raconter ce qui c’est passé en ajoutant des choses pour faire
plus extraordinaire... L’homme, disais-tu, qui s’est brisé une jambe en courant recevant une
balle dedans avant d’entrer dans son pays... se la faisant ôter dans l’avion par un ami... qui
lui remettait une autre balle de l’ennemi à emporter pour le rendre célèbre tout autant que
lui... Chacun servant l’autre avec son histoire... La balle de l’ennemi ayant été tirée avec
son arme dans la jambe ou le bras de celui-ci déjà mort... lui étant retirée à cet effet... Tes
hommes et toi finalement décorés pour être arrivés en retard sur les lieux... attendus par des
« frères »... pour avoir préféré baiser ces femmes des villages... à qui vous racontiez
n’importe quoi... Tout témoin de votre groupe vous demandant où vous étiez étant tué par
vous... Tous les corps de vos camarades vous avez recherchés pour ramener sur votre Sol...
pour avoir sur apprendre de mémoire un message très complexe afin de le répéter de
bouche à oreille pour qu’il se rende à un chef afin qu’il se suicide... parce que sa femme fut
désirée par un autre homme du royaume... rappelant Bethsabée... Son mariage se voyant
annulé... L’homme se confiant entendant par certains que Dieu l’avait permis car il était
ingrat envers elle... L’homme insistant pour que sa tête soit remise à sa belle... Celle-ci
l’ayant cru mort comprenant tout... tuant son second époux avant de se suicider... dans les
flammes et la musique de la Guerre... dans le sang et la poussière de la Guerre... dans la
mort et l’enfer de la Guerre...

Tiens ta médaille faite de plomb... de monnaie détruite... de cartouches inutilisables... de
manches de ce que tu veux... de moteurs désuets de véhicules militaires... d’épées brisées...
de béquilles de fer... d’un « restant d’éjaculation » que tu pourras montrer à ceux comme
toi qui l’ont reçue... pour avoir été sollicités à creuser des trous pour des morts ennemis
comme pour les nôtres en leur donnant de vrais ou des faux prénoms de la nation pour leur
permettre d’aller au paradis n’acceptant pas les motifs de la Guerre... comme si on avait eu
pitié de l’ennemi d’avoir été fait comme tel par son royaume... se refusant de brûler son
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corps... de faire le charnier... de l’humilier encore plus...

Tiens ta médaille faite de plomb... de monnaie détruite... de cartouches inutilisables... de
manches de ce que tu veux... de moteurs désuets de véhicules militaires... d’épées brisées...
de béquilles de fer... d’un « restant d’éjaculation » que tu pourras montrer à ceux comme
toi qui l’ont reçue... pour avoir été sollicités pour se faire police de l’État n’ayant pas pu
joindre l’armée sinon qui furent retournés pour avoir eu un comportement déshonorant tels
que le viol de femmes, la pédophilie, l’homosexualité, se voyant recevoir alors une fois
semaine des coups de fouets, où pour les éviter ils devaient raconter la vie du violeur,
décrire le pédophile, à ces épouses et à ces enfants en plus d’identifiés leurs « frères »... La
fin de la guerre les condamnant à mourir fusillés...

Tiens ta médaille faite de plomb... de monnaie détruite... de cartouches inutilisables... de
manches de ce que tu veux... de moteurs désuets de véhicules militaires... d’épées brisées...
de béquilles de fer... d’un « restant d’éjaculation » que tu pourras montrer à ceux comme
toi qui l’ont reçue... pour avoir été sollicités à éteindre des feux allumés par des orphelins et
parfois des orphelinats allumés par des enfants non orphelins...

Tiens ta médaille de la Honte... Rendez-vous lorsqu’il neigera dans le désert...

Prière pour ces hommes:

"Pour souligner la détermination et le courage de vaillants guerriers qui ont honoré leur
nation, leur mère, leurs frères... qui ont dû affronter l’ennemi... qui ont su reconnaitre
l’immensité du devoir militaire et royal pour maintenir l’ordre et les principes
fondamentaux qui permettent à un peuple de garder la foi en son avenir... de rappeler ce qui
est juste et injuste à l’humanité... par ces médailles nous vous rendons grâce."

J’aime mon roi

« J’aime mon roi comme mon unique père...

Dieu m’a envoyé un roi... pour participer à une grande mission royale... celle de créer un
nouveau peuple... où nos filles rejoignent le royaume... Mon père ne compte plus...

J’ai promis sur la tête du roi de tuer tous ceux et celles qui parleraient... contre lui...

Nous sommes l’âme du royaume, ses yeux et ses oreilles...

Je n’ai donc pas de femme, comme plusieurs, car la majorité doivent nous quitter... au nom
de la cause où l’autorité doit être exercée par ce roi et une caste sacerdotale afin de mettre
fin aux règnes des peuples sans roi et sans religion sur des territoires frappés par le feu et
l’inondation...
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Sans hésiter, comme plusieurs de mes compagnons d’armes, je donne ma vie pour mon roi
car je sais qu’en agissant ainsi j’irai droit au paradis... C’est lui qu’il me l’a dit...

Je n’aurai jamais d’enfant pendant ma vie sur Terre ni après la mort mais comme mon roi...
je serai roi comme lui... C’est lui qu’il me l’a dit...

Qui suis-je pour exiger d’être heureux...

Je ne connais pas grand-chose mais je connais l’Honneur... et cela me suffit amplement...

Je ne connais pas grand-chose mais je connais la couleur des Yeux de Dieu... C’est le roi
qu’il me l’a dit... »

Des tirs pour la royauté

Le roi est mort...

Celle-ci pouvant être annoncée de plusieurs manières avant d’officialiser celui ou celle qui
le remplacera...

1000 colombes relâchées, par le nouveau roi, durant le jour, au zénith, pour rappeler son
âme qui regagne le ciel...

Un feu d’artifices durant la nuit, à 23 heures, heure du Jugement sur le Monde, que l’on
veut en paix pour toute la dévotion de l’homme envers Dieu... sur le balcon... la famille
royale... plus avant... le futur roi...

10 coups de canon qui s’arrêteront à 10 heures exactement pour rappeler l’ignorance de ce
qui adviendra de son âme... Le nouveau roi, élu en privé, ne le sachant pas plus, présenté
que lors d’une décision importante pour son peuple.

L’armée se présentant devant le royaume, tirant vers le ciel, à 11 heures, heure du
Recommencement, trois fois, prenant une pause, recommençant trois fois, prenant une
pause, recommençant pour trois dernières fois, pour un total de neuf coups, le 10e revenant
à Dieu pour l’âme rejetée par la famille royale. Trois jours passeront ensuite avant le
couronnement du nouveau roi ou de la reine.

Une reine est morte...

Aucun tir ne peut être fait... aucune armée ne peut assister aux funérailles... sauf si elle a
dépassé ses limites de pouvoir... Une reine donc un peu folle... pour qui tout peut être
remis... colombes... feux d’artifices... tirs représentant toutes les significations... tel un
« fou du roi » avec qui tout était imprévisible, imposture, ingérence, mauvais goût,
insignifiant, considérée avoir été mise sur terre pour amuser tous les rois du monde...
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Le public n’assistant pas aux funérailles d’une reine sauf pour celle-ci...

Chien pour chat

En théorie, on offre aucun animal à un roi ou une reine... ni ils devraient en rechercher la
compagnie... mais il arrive qu’ils demandent que tel leur soit apporté pour toutes sortes de
raisons distinctives au sexe...

L’homme demeurant toujours plus indépendant de l’animal... que la femme qui porte la
vie...

Le chat du roi pouvant révéler une épouse distante... frigide... et non malade...

Le chat de la reine pouvant révéler une stérilité... un refus d’adopter...

Le chien du roi... une affectation par l’absence de quelqu’un... du temps à perdre... un
besoin de stimulation intellectuelle... et parfois même une immaturité...

Le chien de la reine... l’absence de l’époux ou de relations amicales... une certaine forme
d’insécurité par rapport à l’avenir... la perte de ses repères religieux où le chien devient
« notre sauveur »... le besoin de garder le contact avec la nature, le chien n’enterrant pas ses
selles comme le chat... le besoin d’entretenir son pouvoir de soumission sinon de garder foi
« aux bonnes âmes » dénuées de potentiel « humain »... en lien donc avec certains peuples
primitifs sinon peu évolués... malgré les apparences... où il se fait alors symbole du désir de
vengeance... de comparaison... de mesure... avec ces derniers...

Le destin de l’animal royal étant d’être tué par la main de son maître sinon d’être tué à la
mort de celui-ci...

L’hormone du désir

Il n’aurait jamais pensé avoir envie autant dormir durant la guerre qu’il allait provoquer...
pour mieux se rapprocher de ses ancêtres que l’on disait être de grands guerriers qui avaient
soumis des peuples entiers qui ne rasaient pas leur barbe... qui ne se lavaient pas les dents...
qui ne se brossaient pas les cheveux... qui ne mangeaient pas avec l’ustensile... qui
n’allaient pas à l’école... bien habiles à imiter la bête en plus au jeu de la cachette... malgré
toutes les « déforestations » puisqu’ils étaient encore là... certes moins nombreux mais
toujours aussi en retard sur la Civilisation... occupant des territoires qu’ils avaient acquis
en chassant des singes s’y trouvant... qui avaient envahis depuis des peuples divins...

Il avait même lu quelque part que son roi et sa reine, à la vue de telles créatures, qui leur
avaient été amenées, par bateau, à leur demande, avaient aussi conclu que de tels peuples
mêmes instruits n’arriveraient jamais au même résultat que ceux qui les avaient trouvés.
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Sur une autre île, ces sujets d’observation, une fois enrichis de connaissances et d’une plus
grande conscience, avaient été néanmoins pour la plupart déplacés plutôt que d’être
retournés aux leurs, histoire de se laisser une marge d’erreur possible sur leur destin que
l’on avait cru prédire...

Il n’avait jamais cru avoir autant envie de terminer maintenant le travail de ses ancêtres...

Au nom de la préservation de leur culture, ces peuples le reçut alors en lui remettant le
dernier né pour qu’il le bénisse... lui offrant ensuite une pipe de drogue douce... avant de
l’inviter à se baigner complètement nu...

Le descendant de grands guerrier ne su résister... et on ne retrouva jamais plus son corps...

Né visionnaire

« Le Paradis et toute la Terre furent créés pour l’Afrique... là où sont nés les premiers rois
du monde...

Les Blancs sont des accidents comme le diable... Il est écrit dans la bible qu’ils ne savent
pas ce qu’ils font...

Dieu était dans le Noir lorsqu’Il a créé l’ange de Lumière qui lui a rit au Nez...

Ce n’est que lorsque tous les impurs, seront anéantis que Dieu descendra du ciel pour vivre
avec son peuple élu... où ce sera alors la fin des impurs...

Seul le diable peut créer son semblable... Les Blancs sont les enfants du diable...

Et tant que les impurs seront nombreux, les purs seront à risque de devenir impurs ou d’être
tués par des impurs...

Et tant que Dieu n’aura pas de contrôle sur le diable et ses créations... Il aura besoin
d’alliés...

Un impur ne sera jamais un pur...

Il ne faut jamais craindre de s’éloigner d’un impur car même Dieu n’a pu le sauver et il
devient alors orgueilleux de croire que l’on pourrait réussir là où Dieu n’a pu...

Tu n’en finis plus de te purifier et de demander pardon lorsque du côtoie des impurs qui
souillent ton âme et qui te font aimer le mal...

La fin du monde ne sera pas lorsqu’il n’y aura plus d’Afrique mais lorsqu’il n’y aura plus
de Noirs en Afrique...
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Comment le mal et le bien peuvent-ils être frère et sœur dans le même utérus ou au sein de
la même famille... C’est impensable...

Le mal et le bien sont ennemis...

Souvent il vaut mieux souffrir et être purs... que d’être heureux et d’être impurs...

Les purs assument toutes les souffrances sans se plaindre car ils comprennent le problème
de Dieu avec les impurs...

Le diable abaisse la vision du Blanc à lunettes... Les vrais Noirs ne portent pas de lunettes...

Je crois que le Messie sera un Noir, à l’image de Dieu, avec des lumières dans les yeux et
une voix inhumaine comme le vent ou le bruit de l’eau...

Ce n’est que lorsque tous ces impurs seront moins nombreux que le Messie naîtra pour
vivre au sein de son peuple élu...

Le Messie sera parfait...

Le Messie ne peut pas être Blanc... n’a-t-il pas été créé après le Noir... comme la Femme
après l’Homme... »

L’épée Damoclès

Alors que l’on songeait à la destruction des preuves accumulées pour l’anéantir pour s’être
prétendu plus pur que soi... l’Autre parlait maintenant de purification de la race...

Toute une autre Histoire royale...

Purifier toutes les races du Monde dans un grand bain de sang... il désirait désormais...

Qui n’avait jamais pensé produire le peuple parfaitement illuminé qui n’envierait plus,
sous peine de mort, les plus belles femmes des autres peuples... réaction toute
compréhensive dans le cas contraire...

Un homme ne pouvant alors qu’humilier sa race s’il désirait s’unir à une autre race...
grande trahison, maintes fois répétées, qui allait provoquer la guerre à venir...

Tout homme stérile de naissance se méritant la mort...

On avait aussi remarqué une espèce en voie de disparition... Fruit de la boue pour les uns...
et du tonnerre pour les autres... la femme sensée...
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Il fallait agir... avant qu’elle n’ait envie de goûter sa propre merde... avant qu’elle n’ait
envie de marquer son territoire par ses urines... avant qu’elle n’ait envie de baiser pendant
ses règles... avant qu’elle n’ait envie de s’envoyer trois hommes à la fois... trois « chattes »
à la fois... avant que l’homme... la préférant morte à excitée... par leur sexe respectif... n’ait
envie de l’étrangler en la pénétrant... en criant le nom de sa reine bien-aimée...

L’Autre lui proposant donc de lui présenter la plus conne et la plus sensée de son peuple
tout en faisant de même par la suite pour savoir lequel des deux ouvrirait la « Vague »... et
ce « Ciel »...

Le producteur de la plus sensée et de la moins conne ayant ce privilège royal...

L’homme n’ayant pas d’objection... désirant de toute façon lui laisser l’ouverture... pour
qu’il se casse gueule sur tout ce qu’il a voulu...

Deux connes lui furent donc présentées...

N’était-ce pas la chose à faire devant une « pieuvre » en érection qui avait parlé de la
Mort... et qui avait oublié... où était la sortie... Tel ne pouvant que se répéter...

« Tu as fait exprès » dit l’Autre... en voyant les deux autruches... « Je te jure que non, je
t’aurais présenté ma mère si je l’aurais pu mais elle est morte... alors voici mes cousines... »
dit-il sur un ton moqueur...

« L’épidémie guerrière » allait commencer... donnant naissance à des suceurs de bites
comme on n’avait jamais vus... en des hommes se métamorphosant en rien du tout... au
chant du coq qui annonce le Jour... et aux seigneurs de guerre...

Il fut donc décidé qu’un échange de connes serait alors fait entre les deux rois... Celui en
ayant le plus mettant fin à la « Célébration »...

L’homme bien embêté se mit alors à réfléchir... regardant l’heure qui avançait... « qui
n’avait pas de « p’tits vers » en son sein... n’avaient-elles pas le potentiel d’être redressées
un peu » pensa-t-il... « même qu’elles étaient synonymes de... Mort pour le roi... »

Évidemment, elles étaient très nombreuses... mais où était la limite de la normale... il
l’ignorait...

« J’imagine que c’est quand elles affirment que malgré tout il n’y a que leur peuple qui
peut les sauver de la « compétition » » dit-il à un collègue...

Le lot de « reines déchues » allaient donc compter les plus infidèles... les futures
traitresses... toutes celles donc qui ne ressemblaient pas à sa race...

Il avait le plus gros lot...
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Le triple même de l’autre qui ne comptait que des analphabètes, des prostituées atteintes de
syphilis, des laideurs immondes et des femmes atteintes d’obésité morbides...

Toutes les handicapées étant préalablement tuées avant d’envoyer le lot... alors que le sien
était plus composé de descendants d’immigrés de tout horizon...

« Il aime ses guenons » avait dit l’Autre à un collègue ... « c’est parce que la jungle est en
voie de disparition » lui avait-il répondu...

Les deux rois, d’État différent, plus ou moins de mêmes ancêtres, s’entendirent ensuite
pour éliminer le même nombre d’hommes jugés inaptes à comprendre cette vraie de vraie
Première guerre s’assoyant sur toutes les premières guerres avant elle... qui te met au
monde dans le sang de la Mère patrie...

L’Autre commençant par se défaire de tous ceux qui parlaient la langue de « l’esclave »...
celle de cet autre roi... qui nous avilit...

Cet autre roi commençant par éliminer tous les itinérants, les prisonniers, les mourants, les
multilingues, les handicapés, ses « nains », ses gauchers manuels se promettant de faire de
même dans la race de l’autre si tel n’avait pas été fait... refusant d’être qualifié de « Taré »
en race... affirmant du même souffle qu’il pouvait après tout être d’excellents...
samaritains... comparables à des anges... venus de nulle part... ne pouvant qu’être envoyés
par le Ciel... pour nous porter... vers l’immortalité... le chapitre à écrire... sur une table de
pierre... sortie tout droit de l’Arche de l’Alliance royale...

Jusqu’au Jour de l’anniversaire de la première année de la guerre où l’Autre invita le roi à
visiter « son nouveau terrain de jeu »... Quelle ne fut pas sa stupéfaction d’être accueillie
par les plus belles jeunes filles de la race qui entamaient l’hymne national en brandissant
leurs deux drapeaux...

« Bienvenu au paradis » lui dit l’Autre... « Où est Dieu » lui demanda le roi... « Il s’en
vient »... lui répondit-il...

Le peuple entier, vêtu de blanc pour la plupart, les saluant durant le tour au sein l’État... où
la majorité des maisons avaient été embellies... entre des parterres de fleurs semées ici et
là...

Le roi retournant chez lui convaincu de quelque chose... Un des deux devait mourir... Caen
et Abel ne pouvant pas vivre côté à côte de même que pour Israël et Ésaü...

Il était évident qu’ils étaient très différents... L’Autre préférant les concours de beauté à la
conversation sensée... « On ne fait pas la guerre pour devenir Grec... j’ai eu presque envie
de l’enculer comme on encule un frère cadet qui nous fait bander par ses propos tellement
il nous fait penser à une épave que l’on veut exorciser... » dit-il à son collègue...

« Alors enculons-le avec sa bible » lui dit le collègue... échappant son verre...
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« À Juda qui se prend pour un saint » dit le roi...

Le téléphone sonna... Le roi en étant rendu à son troisième verre... L’Autre répondant...

« Chéri » dit-il... « Qui parle » dit l’Autre... « Chéri » répéta-t-il... L’Autre lui fermant la
ligne au nez... « Il s’en vient » dit-il à son collègue... « Qui » demanda-t-il... « satan, qui
veux-tu que ce soit... Je viens de lui raccrocher la ligne au nez... Il m’a appelé chéri »...
« rappelle-le » dit le collègue...

Le téléphone sonna à nouveau... « Tu veux m’enculer mon foutu gorille » demanda-t-il...
« Non... non... non... Je vais te montrer le chemin qui mène à Dieu... Là tu t’es trompé de
route... Tu t’en vas vers l’Olympe... » l’Autre raccrochant... « Il n’a pas aimé... merde... Il
n’a rien aimé... merde... On lui a rappelé les Grecs... merde... C’était ton idée de merde »
tuant le collègue.

La naissance d’une fille

Il avait compté 10 rois et 10 princes dignes de ce nom...

Il avait compté deux reines qui ne demandaient pas mieux que d’unir leur fils respectif à
une fille d’un peuple en révolte...

Il avait compté six peuples à exterminer pour mieux protéger certains règnes d’animaux...
tels que ceux des perroquets qu’il respectait plus lorsque comparés à ces peuples qui, à son
avis, n’avaient aucune différence avec ces oiseaux... qui se méritaient plus ce territoire...

Son père, avant son décès, avait aussi promulgué une loi pour éviter les injustices et les
pertes d’estime lors d’alliances par mariage... Tout homme, responsable de s’instruire sur
la Loi, ne pouvant pas avoir une fille, pour transmettre la Loi, avait droit à une seconde
épouse... l’obligeant alors de tuer l’une d’elle au septième fils respectif afin de prendre une
troisième épouse... où la fille demeurant non née... condamnait cette famille à se faire
bourreaux... à s’interdire tout mariage... toute union avec une femme... ne pouvoir
transmettre ne pouvant que rappeler le pouvoir de mettre Fin... La famille des
« Maccabées »...

L’analyse, suite à de nombreuses observations, par celui-ci, appuyé par des témoins,
érudits dans un domaine professionnel en particulier, avait donc conclu que ces femmes,
incapables, ne pouvaient alors qu’avoir une attirance bisexuelle, soit aussi fort pour les
deux sexes ou soit aussi fort pour le Bien que pour le Mal... alors que lorsqu’elles
mettaient au monde sept filles continues cela révélait une attirance homosexuelle... sinon
pour les « fruits » du diable... Le désir du viol...

Le fils né en huitième ou non devenant, pour le premier type de femme, efféminé... alors
que la fille née en huitième ou non devenait physiquement comme un garçon sans les
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attributs sexuels... Tous deux mettant en place un système de protection et d’intégration à
la masse qu’ils finissaient un jour par quitter pour une autre masse... jusqu’à créer sinon
trouver quelque chose qui ressemble à une masse humaine mais qui par ses lois
démontraient qu’elle était issue d’un laxisme envers la peine de mort dans l’intérêt d’un
règne qu’il soit animal ou non... nettement plus pur...

Sa mère, avant son décès, qui n’avait jamais cessé de l’instruire, lui avait même raconté,
qu’au sein de ces masses, qui n’auraient jamais dû naître, on retrouvait les plus dangereux
virus, le plus grand nombre de malades de tout genre, les personnes les plus laides au
monde, les femmes les plus idiotes, les hommes les plus manqués, le sexe le plus avilissant,
finissant, un jour, par souiller la terre et les eaux de leurs œuvres... par rendre fou même
tout petit animal...

« Tu devras les tuer comme on coupe une plante de drogue sur sa voie qui n’aurait jamais
dû être devant soi... Tu devras les tuer comme l’éclair met le feu à l’arbre qui n’aurait
jamais dû être sur ta voie... Tu devras les tuer comme la vague qui renverse tout ce qui
n’aurait jamais dû être sur ta voie... » lui avaient-ils avant de mourir...

Il avait compté 10 rois et 10 princes dignes de ce nom...

Il avait compté deux reines qui ne demandaient pas mieux que d’unir leur fils respectif à
une fille d’un peuple en révolte...

Le sanctuaire

L’homme se recueillait sur la tombe de son enfant, tuée en son absence avec sa mère pour
lui avoir donné des yeux bleus...

Des hommes ignares à cheval qui n’aimaient pas les blondes, les rousses et les femmes
grandes... et qui se présentaient comme les guerriers du ciel... couronnés d’un linge bleu
sur leur tête...

L’homme ayant vu toute sa royauté détruite par de tels hommes...

Une légende parmi d’autres lui ayant donc enseigné que l’épée mise dans le sable des
regrettés se réchauffait en présence des coupables...

En passant sa main dans le sable recouvrant la dépouille de sa bien-aimée, il ensabla la
« Dent de Dieu »...

Le vent repoussant légèrement cette poussière de Soleil ou de larve du noyau de la Terre...
lui dictant qu’il pouvait la reprendre pour « Écrire » sur le vent afin de la réchauffer plus
encore... pour en faire cette fois un « Ongle »... Celle-ci élancée, se voulant aussi plus
rapide, pouvant mettre le feu... « Caillou » de Dieu...
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L’homme permettant expressément que la lame lui touche la cuisse lorsqu’il circulait en
chameau... jusqu’au jour où une tempête de sable se leva sur lui... l’épée lui brûlant la
jambe... alors qu’il continua à avancer difficilement... tombant sur un campement de
femmes et d’enfants... les exterminant tous...

On ne revit jamais les guerriers du ciel dans ce désert... qu’ils disaient dorénavant « Mère »
des bâtards... des orphelins... et des pauvres...

Une rumeurs racontant aussi qu’ils s’étaient élancés du sommet d’une montagne avec leur
cheval préférant combattre des démons... aux sans patrie...

L’homme s’arrêtant à une grotte... un serpent venant le rejoindre... pour le tuer... comme
il avait aussi tué tous ceux qui ne croyaient plus en la justice...

Athée... était-il devenu...

Le bourreau

Selon lui, on ne pouvait permettre au client de s’enrichir au dépend du producteur...

Le but de le rejoindre pour lui vendre ne reposant que sur des stratèges conduisant à son
appauvrissement...

Le pauvre n’ayant aucun droit si ce n’est que celui que d’offrir sa vie au riche pour le
sauver de la mort...

Le pauvre prêt même à se régaler du cadavre du riche contrairement à l’autre... disait-il...

Un monde composé d’hommes riches ne pouvant qu’être en paix puisque le pauvre qui
parvient à une forme de richesse comme le riche à une forme de pauvreté ne peuvent alors
qu’être les uniques causes des mésententes menant à des guerres... entre riches...

Selon lui, son État comptait le plus grands nombres de riches comme le plus grand nombre
de pauvres contrairement aux autres États lui octroyant le droit de donner l’exemple...

Les riches demeurant les mêmes quels qu’ils soient... Les pauvres demeurant aussi les
mêmes...

Pour chacun de ses anniversaires, l’homme demandait la décapitation d’un riche qui avait
pris la défense d’un pauvre... qui lui avait donné de l’emploi le privilégiant à un riche... qui
lui avait présenté sa fille... ou autre... accusé donc de corruption de mœurs...

Un jour où l’accusé lui était amené... après d’innombrables tortures... il se surprit à le
reconnaitre... sauveur de sa fille avait-il été... d’un viol collectif entre riches gamins... qu’il
viola par la suite pour avoir vanté le courage de ce pauvre...
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Sa fille qui trouva refuge auprès de pauvres qui allaient devenir initiateurs d’une guerre
contre les riches oppresseurs des peuples qui s’étaient appauvris au dépend de
producteurs... et parfois même de leur chef corrompu...

La sainteté

Il disait qu’il n’y avait pas de territoire saint sans sable propre... sans eau potable... sans ciel
digne de ce nom... sans peuple croyant en la vérité...

Il disait que la Guerre sainte s’ouvre par la prière de ceux qui acceptent de se sacrifier pour
permettre que vive un tel peuple sur un tel « Tapis Rouge »... se concluant par une menace
directe au diable qui désirait y mettre un terme sinon en faire son royaume de débauche
comme tel s’était déjà vu... avec des homosexuels circoncis... traducteur de la Tora...

Il disait que toute fin de guerre obligeait la purification durant 40 jours par le jeûne jusqu’à
midi où Dieu ne pouvait alors que se montrer la Face à un tel peuple sacerdotal par tant de
luminosité et de chaleur si bonne pour l’Homme... à qui Il remettait les frères les plus
saints... les filles les plus saintes... pour convertir les « ânes » ou les détruire... on ne savait
plus...

Il disait que le Messie ne pouvait que s’annoncer avec le Feu de la Lumière tel un dieu de
l’Olympe... une statue de la Liberté... pour mieux les éteindre de son pied...

Il disait que le Jour du Jugement où un territoire aussi saint serait reconnu comme tel par
les envoyés du Ciel qu’il ne pourrait alors qu’être entouré de Feu sacré avant de s’élever
comme bien d’autres saints s’étaient élevés à l’aide d’un char de Feu...

Il disait que d’ici là, il fallait s’assurer de s’être point trompé sur les Signes annonçant son
Couronnement... car si tel devait se produire... à nouveau... en présence de tant de rois et de
reines immondes... pâles copies des six têtes qui couronne la Bête... conduisant à un pacte
diabolique... non reconnu comme tel... que c’est alors ce territoire en premier qui serait
éteint sous un pied... au zénith... d’un été... pour mieux humilier les plus saints parmi eux
qui auraient commis le péché de l’avoir voulu à leur image de « missionnaire »...
« messianique »... comme aussi Dieu L’avait peut-être fait avec le plus bel ange, où alors
tous les rois et les reines immondes seraient purifiés... avec leur peuple respectif,
privilège aussi accordé aux damnés en enfer...

Le seigneur de guerre se prenant alors la tête entre les mains... devant ses enfants et son
épouse de plus en plus inquiets par ses paroles...

« Que devrions-nous faire si tel se produisait » demanda-t-elle...

« Il faudra alors marcher vers n’importe quelle ruine sans se retourner comme tout déchu...
tout paria... qui honore la honte qui lui revient... alors que si on se retourne... sans
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demander pardon... imbus de nous-mêmes... nous ne seront plus alors que statues de sel qui
conservait autrefois notre sang sacré... notre matière sacrée... afin que tous se souviennent
que Dieu peut châtier ses élus... en les faisant disparaitre... et que ses pardons accordés ont
des limites »... répondit-il...

« Le Messie peut-il enseigner le Livre aux plus saints de notre peuple » questionnèrent les
enfants...

« Je crains que oui car il n’y a pas plus grand Signe » ajouta-t-il en essuyant ses larmes...

La Guerre approchait à grands pas...

Les dirigeants de ce peuple avaient été choisis pour frapper les deux premières cibles avec
le nucléaire... avant d’être frappés à leur tour... par celui qu’ils appelaient... « le taureau de
Dieu... en attente de son « épée » »...

Vierge territoire

Sur le territoire « baisé » par la guerre... l’homme débarqua avec ce qui restait de son
peuple...

Tout était à reconstruire... à « accoucher »... dans la Déchirure... se refusant de croire qu’il
était possible qu’ils soient les derniers vestiges d’une civilisation royale.

Il décida alors de rassembler à l’Ouest tous les célibataires qu’il fallait unir en urgence pour
éviter tout trouble de santé mental que l’on disait être plus nombreux chez ce groupe
comparativement à chez celui des couples...

Tous les géants retrouvant tous ceux en dessous d’une taille normale... pour éviter de se
perdre en complexe d’infériorité; tous les handicapés, les obèses et les aînés... sortis du lot
pour gagner une frontière... n’ayant plus le droit de se mêler aux autres qui pourraient être
tentés d’en abuser pour extérioriser une « possession »...

Tous les yeux noirs rejoignant les yeux noirs; les yeux bleus rejoignant les yeux bleus; les
yeux verts s’organisant avec les yeux verts ou bruns... alors que ni les blonds ni les bruns ne
pouvaient s’unir avec les personnes aux cheveux noirs... nettement plus nombreuses...

Pour éviter de créer une seule race, les plus forts atteignant le clan des plus forts; les
femmes aux seins lourds... le clan des seins lourds; les frisés... les frisés... afin de
reconnaitre à tous un potentiel unique... permettant la polyvalence des compétences... de
tout genre... y compris génétiques...

Chacun labourant sa propre terre avec ses propres selles... pour ensuite apporter cette terre
aux autres terres des laboureurs qui faisaient aussi de même... avant de semer les dernières
graines... dans le jardin communautaire, où les hommes devaient uriner une seule fois, sur
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le pourtour de celui-ci, pour éloigner les petites bêtes indésirables... pendant que les
femmes gardaient leurs linges souillés de leurs menstrues pour piéger les plus grosses
bêtes...

Des trous creusés à même le sol, comme on le faisait aussi pour les mortes, servant
d’habitation temporaire pour chacun...

Alors que les autres morts se retrouvaient suspendus aux arbres avec des linges souillés des
menstrues pour mieux éliminer les bêtes les plus sauvages... qui ne pouvaient s’empêcher
de grimper trop haut... de s’entretuer aux pieds de l’arbre... où le plus fort finissait par
tomber et se casser une côte... les plus faibles non loin griffant les autres arbres où les
cognant de leurs cornes pour marquer ce quadrilatère d’un Interdit... Un danger inconnu les
empêchant de respecter leur nature... les obligeant à se métamorphoser pour mieux
revenir...

Au dos des femmes... tous les bambins se retrouvant attachés... alors que les plus âgés
s’amusaient dans un grand trou...

Les selles des hommes donnèrent pour premiers fruits du jardin, des tomates... alors que
celles, unique à chacun, enterrées autour d’un arbre, aussi unique à chacun, donnèrent des
pommes...

Ensuite, les pommes retournèrent aux jardins pour y être enterrées de même que les
tomates retournèrent aux pieds des arbres... Les fruits de chacun devenant que plus gros...

Le peuple se nourrissant désormais de poissons, de petits gibiers et de fruits...

En peu de temps, des maisons furent construites avec une bécosse derrière pour chacune où
encore une fois les hommes avaient le devoir de faire une rotation dans celles-ci afin que
les selles mélangées soient plus incendiaires lorsque mêlées au feu... pour piéger les plus
imprévisibles bêtes... qui alors associaient l’odeur de leurs selles à celle du feu... préférant
ne plus les approcher... sauf s’ils sortaient de leur « territoire »... ne pouvant alors que les
attaquer avec une plus grande agressivité... ayant perdu celui-ci... et craignant perdre les
autres... par ce que leur cerveau animal leur définissait être une « espèce
multi-comportementale »... en surpopulation ou non... en voie de transformation ou non... à
haut risque de contaminer leur environnement ou non... à haut risque de les domestiquer ou
non...

Un grand canal souterrain entourait en plus chacune des maisonnettes rejoignant un autre
canal d’une autre maisonnette où des petites ouvertures à la verticales ici et là, telles des
« cheminées », étaient recouvertes manuellement, pour faire entrer les pluies, selon les
besoins, pour soit déplacer les selles, circulant dans un autre canal, où alors pour soit faire
des réserves d’eau selon les canaux...

Chacun se retrouvant en peu de temps avec l’eau, du combustible mais aussi la foi de ne
plus se perdre... dans l’Histoire de Dieu...
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Des fleurs pour la royauté

On dit que le roi désire voir des fleurs blanches... où seule l’épouse au jour du mariage peut
porter des fleurs rouges témoignant de leur amour dans une intimité sans éterniser ce
témoignage... jugé alors vulgaire... si elles se retrouvent encore dans le champ de vision du
roi ou des membres de la famille...

On dit que le roi peut déposer des fleurs rouges sur le cercueil de son amoureuse alors
qu’elle doit lui remettre des fleurs blanches...

L’amour de celle-ci devenant alors plus émotionnel que le sien...

L’homme royal faisant des démonstrations de ses émotions pour son amoureuse après leur
union maritale étant considéré athée... primitif... dénué de respect pour ceux qui tiennent à
leur intimité... ne pouvant pas plus se rapprocher des bêtes lors de leur accouplement... qui
se distinguent donc de l’homme, royal ou non, par leur indifférence de ce que peuvent
penser, ressentir, désirer, et vivre comme situation ceux qui observent, ceux de qui il a
voulu attirer l’attention, ceux qu’il interpelle, ne pouvant pas surpasser un discours
« Pénien »...

Dans les temps anciens, seul l’époux pouvait remettre des fleurs à l’épouse... celle-ci à ses
filles... les filles entre elles... On n’encourageait pas les hommes « à fleurs »... qui
pouvaient risquer ensuite de ne voir plus qu’elles... de parler en leur nom et leur parfum...
de se faire « reine »... Un père ne pouvant donc pas remettre une fleur à sa fille et vice
versa... dû au symbole d’émotivité « féminine »... Une femme pouvant créer un bouquet de
table... des bouquets pour ses invitées féminines à la condition qu’ils n’aient pas de fleurs
rouges et de fleurs blanches réservées à son union et à la royauté de son homme... des
couronnes de fleurs pour ses enfants de sexe féminin...

Une femme s’entourant de jardins de fleurs étant alors considérée comme orgueilleuse...
prétentieuse... faisant le zèle... à moins que celles-ci contiennent un poison...

Une pétale suffisant dans le thé durant quelques secondes pour faire mourir une invitée...
jugée idéale pour être cobaye... avant de vendre celles-ci... au clergé.

Le poisson pour la royauté

On dit que le roi qui s’empiffre de poissons est maudit... car il se purifie à l’excès... autant
que celui qui s’en abstient totalement... car il se veut pur autant que lui... alors que celui qui
l’offre en entrée et en plat principal cherche le bouc émissaire...

On le sert donc au mariage, au baptême, aux funérailles... s’en abstenir lors de tels
événements révélant une fausse monarchie...
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Certains allant même à n’offrir que le poisson le 40ième jour de l’accouchement de la
femme... pour qu’elle demeure humble après la repentance...

L’abus de la consommation du poissons étant donc un grand crime contre l’humanité qui
alors ne peut plus honorer le Jugement de Dieu pour quoi que ce soit... pouvant obliger de
remettre en holocauste des êtres humains « parfaits » puisque l’ayant tout mangé... n’ayant
su se modérer dans leur amour pour ce « Fruit »... prêts à s’approcher même de « l’arbre
interdit pour y cueillir les derniers »... disait-on...

L’holocauste devenant un peu une supplication de ne pas détruire l’humanité et ses autres
formes de vie...

Les vierges et les fils de trois ans et moins... se retrouvant donc égorgés, avant d’être
déposés sur la table sous laquelle, dit-on, Dieu met Lui-même le Feu... où les coupables
doivent faire le lien avec l’importance du poisson et les ancêtres incapables de faire ce type
de mal... rappelant la gourmandise... Péché capital... et aussi les génocides de Ramsès... et
d’Hérode... envers des hommes qui avaient tout pêché pour se purifier avant la naissance
de leur « roi »...

Le poisson étant interdit, en général, à la vierge et à l’enfant de trois ans et moins... pour
toutes ces raisons...

La commercialisation du poisson prenant donc un sens un peu pervers car on ne peut
inviter des peuples, qui n’ont pas accès aux mers et autres points d’eau, à se purifier, ce qui
a fait donc dire à certains que les déserts soit appartenaient au diable... soit à Dieu si son
Sable pouvait aussi purifier...

La pêche miraculeuse prenant tout un Sens pour le Croyant...

Jonas avalé par un poisson et recraché sur une autre rive aussi...

L’oiseau qui mange le poisson... Le chat qui mange le poisson...

Fierté du roi

« Tu comptes les heures... Tu comptes les jours... et tu te demandes quand elle va cesser
de te rappeler le diable...

Elle était vierge pourtant et disait ne rien connaître du mal... C’est ce qui m’a le plus
surpris...

Au début, de notre rencontre, je n’ai rien vu mais je sentais le danger... comme si quelque
chose pouvait me soumettre... me faire perdre ma couronne... mon destin... ma tête... mon
pouvoir... ma masculinité... ma mémoire... en même temps qu’une absolue indifférence...
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Quelque chose n’allait pas...

Je n’avais jamais autant pensé à la Mort... à ma mort... à celle de mon royaume... à celle de
mon peuple... alors qu’en même temps... je la voyais immortelle... et très belle...

Quelque chose n’allait pas...

Quelle ne fut pas ma surprise lors de notre nuit de noce de la voir se foutre à poil comme
s’il y avait l’incendie... ne cessant de jacasser en me montrant toutes ses dents... et ce son
qu’elle avait dorénavant dans la voix comme si une sirène alertait les hommes de sauter à la
mer...

Je n’ai pas pu... alors qu’elle n’a cessé de parler... se masturbant même à mes côtés pour
soi-disant m’instruire sur le puissance de son plaisir...

Je n’en pouvais plus...

Lorsque je l’ai ouvert en deux, je l’ai regardé comme une être Surnaturel... surpris à vouloir
l’ouvrir encore plus... tellement ce qui avait à l’intérieur m’intéressait plus que
l’extérieur...

Quel parfum... de « chatte » plus que satisfaite...

Tout était chaud et doux...

La chaleur me montant à la tête où je ne pus m’empêcher de la goûter n’ayant pas assez de
ma bouche pour tout manger... Enfin le silence... Enfin, j’étais heureux... Je n’avais pas rit
depuis une éternité...

Et j’étais encore roi... Ce fut ma plus grande fierté...

Je voulus tout toucher... comme lorsque certains hommes caressent une femme de
l’extérieur sauf que là ce fut l’inverse pour moi...

Je ne l’avais pas épousée pour la tuer après tout...

Et plus je touchais et plus je jouissais... comme c’était mon droit en cette nuit... en ces
lieux...

Et après ça m’a manqué... comme un homme manque de caresser une femme de l’extérieur
parce qu’il veut revivre... ce qu’il a aimé...

Ça le tient en vie...

Autant qu’une morte... encore toute chaude... il n’y a pas une femme qui fait jouir ceux qui
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sont devenus comme moi...

Ce sont toutes les femmes que j’ai vu diriger des hommes du peuple qui m’ont donné envie
de la tuer... sans pitié... sans regret...

Ce sont elles... sans pitié... sans regret...qui ont fait de moi ce que je suis devenu...

La morte s’offre totalement à toi mais ce type de vivante... te dirige comme une épée...

Lorsqu’une épouse dit à un roi comme moi, « fais ça, continu, arrête, recommence, je veux
plus, à condition que »; elle ne peux que lui donner envie d’une morte...

Et quand tu es avec une morte, que tu aimes encore, tu l’adores de tous tes feux comme
jamais tu as adoré une vivante... avant elle... comme jamais tu adoreras une vivante... après
elle...

Tous les hommes ont besoin d’adorer l’épouse mais lorsqu’ils tombent sur des folles... il ne
faut pas être surpris qu’il y en a qui deviennent comme je suis...

C’est facile à comprendre...

J’aurais aimé rencontrer une épouse qui soit le contraire des vivantes que j’ai connues
mais... toutes celles que j’ai rencontrées... au sein du peuple comme de la royauté... étaient
les mêmes...

Je ne voulais pas les tuer mais elles ne m’en ont pas donné le choix...

À qui la faute... à qui le péché...

Suis-je la cause ou l’effet...

Elles n’avaient que pas trouver mieux... pour m’exciter... que de me « Tuer »...

De « sans abris » de même que le Ciel « d’âmes qui refusent de rentrer »... le peuple a déjà
bien assez... Je refusais de les rejoindre... »

Nid de serpents

Le territoire était réputé pour ses innombrables serpents... nul n’ayant jamais voulu trop s’y
aventurer...

L’homme, que l’on appelait le charmeur de serpents, décidant alors de creuser un trou, à
l’aide de son peuple, au centre même de ce territoire... avant de l’entourer d’un pont... pour
tous y monter, attendant le ciel gris pour mettre le feu sur les frontières encerclant ce
territoire pour que les serpents s’y dirigent pour se combattre...
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Les femmes attendant dans les arbres... avec leurs enfants...

Des branches trempées dans leurs selles avant d’être séchées au soleil servant à allumer ces
feux...

Les hommes, plusieurs fois, selon le besoin, ayant laissé, en plus, leur gaz intestinaux sur
ces branches transformées pour la guerre aux reptiles qu’ils disaient ne pas être si
différente de celles contre les hommes...

De la poudre de roches, violemment cognées entre elles, servant encore à recouvrir ces
branches de plus en plus inflammables... dont il ne suffisait plus qu’à frotter légèrement,
comme pour une allumette, sur la pierre ayant été cognée, pouvant aussi être un rocher
ayant reçu des coups de pierre, la branche alors s’allumant et brûlant très rapidement...
s’éteignant aussitôt...

Les hommes buvant le plus produisant les moins bonnes selles inflammables... mais
parfaites, néanmoins, disait-on, pour l’agriculture...

Des branches attachées les unes aux autres, d’un arbre à un autre, servant plus ou moins de
lianes à l’homme qui devait donc lancer, ici et là, ces branches préalablement allumées à
l’aide d’une pierre qui avait servie aux dernières préparations et qu’il transportait avec lui
permettant enfin l’offensive, planifiée, simultanément où d’autres hommes faisant de
même afin que les serpents, sentant le feu, se jettent des arbres, et suivent les vibrations de
tous les animaux, les obligeant aussi à sortir de leur trou pour se lancer dans l’autre...

En peu de temps, une marée de serpents se dirigea vers le trou... pour y mourir...

Le but n’ayant jamais été de mettre le feu à la jungle... humide... mais de diriger... les plus
dangereux reptiles de la terre...

Il restait évidemment tous les bébés de ces reptiles... que l’homme apprivoisa avec son
peuple... pour mieux se protéger des « Sauvages » des autres mondes... qui avaient aussi
tout perdu...

La naissance

Lorsqu’il est né, pleine se fit la lune...

Pour le roi... le fils combattrait... initié à plusieurs langues... à plusieurs lois... à plusieurs
mets... à plusieurs écritures... à plusieurs dieux... présenté même aux prêtres comme aux
sages de chacune des cultures... pour créer un tribunal qui jugerait ce Monde...

Le roi se faisant juge... ne parlant plus qu’au nom de la Mort...



56

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né... jumeau fut-il avec plus grande et plus grosse... plus forte et plus
précoce... sa sœur aînée.

Certains disant alors qu’un devait être dédié aux dieux et l’autre aux démons...

Cela ne pouvant qu’annoncer un grand Signe lorsque ceux-ci étaient descendants de la
royauté...

Le père mettant tout en œuvre pour qu’ils soient alors éduqués dans deux langues
distinctes... Celle des rois et celle des esclaves...

Chacun pouvant soumettre l’autre à tour de rôle devant le peuple... qui ne pouvait que
privilégier la fille... jusqu’au jour où elle fit pleurer son frère avec des propos plus ou moins
rationnels... Le peuple ne pardonnant pas ce type d’égarement... conduisant alors plusieurs
à offrir leur plus belle fille au roi pour une autre descendance...

Le roi ne pouvant résister... pour calmer les nombreux découragements de ceux qui
autrefois l’idolâtraient...

La fille alors décidant de s’accoupler avec son frère... pour se venger avec leur
descendance...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Nain... Naquit-il... le roi se refusant de le montrer au peuple... préférant utiliser le fils de la
domestique pour faire croire qu’il était le fils de la reine...

Nain... dans l’ombre... du sort jeté... par des Morts mêlés injustement à un génocide... lors
d’une extermination de race... de langue... ou d’un autre royaume... demeurant néanmoins
roi...

« L’Orthèse » apprenant tout... pour mieux imposer les décisions prises par son roi...

Mais un jour, il tomba malade... Le peuple lui remettant des offrandes remarquant ce nain à
ces côtés... l’accusant alors de tous ses maux... avant de renverser le royaume et de s’enfuir
avec leur « roi »...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’elle devint enceinte du roi... la reine reçut la visite de son père aussi roi... de son
frère aussi roi... afin que le fils en développement recevant en plus la semence de chacun...
soit le plus grand roi du monde...

Le fils naissant trisomique...
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Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né... on demanda s’il avait été conçu dans l’amour ou le Devoir...

Le fils conçut dans l’Amour ne pouvant diriger les peuples, disait-on...

Le roi amoureux de sa reine racontant qu’il ne fut pas conçut dans l’amour...

Le fils pardonnant aux plus grands traîtres durant son règne... donnant naissance au peuple
le plus criminel du monde... comptant le plus d’homosexuels et de prostituées... dont nul
royaume ne désirait pour allié...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, on n’avait jamais vu une tête aussi longue, décidant alors de l’entourer
d’un ruban légèrement serré pour mieux l’allonger encore...

L’enfant se retrouvant déséquilibré physiquement au fil des ans en plus d’avoir une voix de
plus en plus étrange...

Des gardiens de la Mort lui offrant chacun un bras lorsqu’il s’avançait...

Sans crier gare, il pouvait ordonner un jour que toutes les femmes se rasent la tête... que
tous les hommes âgés soient tués... donnant une démonstration avec une personne du
royaume pour chacun des ordre émis...

Pour rappeler la puissance de son père... un cobra se retrouvant déposé à son pied dès qu’il
s’assoyait... Le reptile et le chat ayant été éduqués ensemble... Pour rappeler la puissance
de sa mère... un couguar... à son autre pied...

On n’avait jamais vu un peuple à la foi si grande en leur roi... par respect pour lui... à sa
mort... pour mieux le lui laisser... les habitants quittèrent tous le territoire...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, on le retrouva entouré de serpents... Sa mère s’adressant à eux durant toute
sa grossesse comme aussi on le fait avec un époux... comme aussi sa mère l’avait fait et la
mère de sa mère...

Un serpent de chaque race reptilienne lui fut donc offert au fil des ans... pour identifier le
peuple ennemi... qui se comptait au nombre de trois...

L’armée soumettant le clergé avec le chef de chacun à les suivre jusqu’à ce roi... qui les fit
décapiter avant d’exterminer le peuple de chacun avec sa race de serpent...
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Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né son père lui dit « Tu devras aimer le sang de tes ennemis... comme ton
propre sang car parmi nous tu es... pour tous les détruire»...

L’ennemi tué... l’enfant goûta ce sang sous les roulements de tambours et les cris de joie
des femmes qui n’avaient donné que des fils... le garçon heureux d’avoir rendu tous ce
monde joyeux... pour cette photo...

Il avait trois ans...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né peu de temps après il fut renié par son père...

L’enfant... ne buvait pas...

L’homme remettant l’enfant à une prostituée... l’informant qu’il le reprendrait pour sa
circoncision...

L’homme rappelant un jour qu’elle avait su le protéger du pire né avec lui contre elle dont
l’existence doit témoigner des limites de tout homme saint... de toute mère digne...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’elle est née, quelque chose n’allait pas... c’était la fille d’un militaire mais qui
ressemblait à la reine qui n’avait aucun lien de parenté avec l’enfant...

Le couple y voyant un Signe...

Le roi ne pouvant qu’accepter celui-ci...

Formée au royaume, elle fut unie à 10 ans au fils du roi...

Le père de celle-ci réclamant ensuite un tombeau royal pour lui et son épouse...

Le roi n’interprétant plus le Signe de la même manière... Était-ce ainsi que pour mesurer
l’humilité de ses sujets... pensa-t-il... Le militaire expliquant que peut-être que tel était pour
mesurer la générosité du roi...

La fille fut tuée par son père... qui fut tué par le roi...

Le peuple lui tournant le dos... pour tout ce qu’il avait provoqué...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...
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Sur le point d’accoucher, un Jour de la mise à mort de son peuple, l’ennemi accueillit cette
enfant destinée à devenir l’esclave de ce roi qui se disait trahi par l’autre roi... en ouvrant le
ventre de la reine...

Conseillère royale... Elle devint... nul peuple ne pouvant s’installer sur la terre de celle-ci
qui devait rappeler la colère sans limite de ce roi...

« Il faudra bien y mettre un roi de votre descendance » lui dit-elle... alors qu’il n’avait que
des filles de l’épouse royale...

Le roi comprenant à demi-mot... et décida alors pour régner mondialement... d’offrir une
de ses filles issues de sa relation avec cette conseillère royale à chacun des rois du monde...
et de tuer chacun des fils nés de cette union... pour que génocides y est en chaîne... par tous
et chacun trahis par les leurs... ignorant d’où venait l’origine...

Toutes les filles furent donc offertes... donnant dans leur descendance tous les types de
traître... rêvant aussi de diriger le monde... qui avec le temps... se mirent à ressembler
physiquement à la descendance du roi... et de sa reine... conduisant alors non pas à
l’extermination de celle-ci mais à former un grand peuple multiculturel... dont une partie se
retrouva sur ce territoire inhabité autrefois propriété du roi...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, son père n’a pas aimé qu’il ressemble à l’épouse... qu’il écoutait mieux
que lui... qu’il préférait aussi à lui...

« Si tu me donnes un fils, il sera roi avant toi » lui avait-il imposé...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, au sein du peuple le plus pauvre, il fut décidé qu’il plairait au roi qui ne
demandait qu’à voir des génies de l’extérieur pour les couvrir de royauté...

La mère du fils, qui lui avait appris le rôle de chaque plante médicinale, de chaque organe
animal, le persuada en plus, qu’il était la réincarnation d’une suite de génies...

L’enfant, dès l’âge de sept ans, présentant alors, au roi, un discours en conséquence...
entouré des guerriers de son peuple...

« Je t’annonce une grande malédiction » lui dit-il... « ton royaume sera envahi par des
sauterelles, des scarabées, des serpents, des rats et des créatures sans nom dont tu n’auras
jamais vues de ta vie... d’où la raison de ma présence, en ce jour glorieux, devant toi, afin
que tu puisses vaincre la magie des démons du feu qui naît là où nul homme ne
l’attendait... »

Le pharaon toujours amusé par ce genre de situation lui permettant que de mieux connaître
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tout ce qui peut se cacher derrière tout génie... qu’il soit enfant ou bestiole... sans parent ou
sans peuple... demanda alors une démonstration de son pouvoir... Le plus venimeux des
serpent piégé et agressé lui étant présenté dans un enclos...

L’enfant remplissant sa main gauche de sable et celle de droite de sa salive, ouvrant les bras
devant le reptile, qui ne le quittait des yeux, lançant, en premier, vers sa gauche le sable et,
en second, sur le reptile sa salive... qui le fuit aussitôt n’ayant pas vu la salive arrivée sur lui
le jugeant alors plus puissant...

L’enfant alors qui ne quittait point des yeux le reptile... fit alors une culbute en sa
direction... ce qui le tua aussitôt... n’ayant plus aucun repère pour réagir à ce « petit
monstre »...

Le roi, de son balcon, applaudissant...

Un rat piégé et affamé lui étant ensuite présenté dans ce même enclos... L’animal sentant
les pas de l’enfant en se dirigeant vers lui... L’enfant commençant à uriner tout autour de
lui-même... Le rat retournant sur ses pas...

Le roi le couronnant de branches de rameaux d’olivier afin qu’il puisse écrire dans un
grand livre tous les comportements qui attirent comme retournent de telles bêtes... sa mère
le rejoignant pour lui tenir compagnie ne pouvant adresser la parole qu’à son petit... tandis
que tous les guerriers furent exterminés...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né... son destin ne fut pas encore déterminé...

Le roi avait d’autres fils... de plusieurs femmes... pour parvenir à un seul but... se donner
toutes les chances de procréer le fils le plus puissant... dans l’intérêt du royaume...

Celui-ci alors ne pouvant combattre, intellectuellement, que ses frères et son père
lui-même pour accéder au pouvoir dans des mises en scène à l’image même d’une guerre
mondiale...

Le plus grand perdant au fil du temps se méritant d’être tué honorablement par le plus
grand gagnant... à l’âge de 33 ans... âge de monter sur le trône...

Tous les autres se retrouvant à la tête d’une puissance dépendante de celle du roi...

Lorsque son destin fut enfin déterminé... il se mérita le trône... qu’il laissa néanmoins à son
père... de plus en plus perdant... aux rituels incessants pour mesurer un pouvoir
intellectuel... décidant alors qu’un roi doit le demeurer jusqu’à la fin de sa vie et ce même
s’il existe le fils pour le remplacer...

Toutes les décisions du père, de plus en plus diminué, prenant alors effet avec la signature
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du fils remplaçant qui ne l’apposait pas toujours... malgré qu’il respectait son roi...

Le peuple perçut alors la vieillesse comme un temps qui oblige à la fois la paix et les petits
génocides...

Les peines de mort se faisant plus nombreuses à l’aide désormais du paranormal comme
toute royauté doit en être munie... pour ne pas fatiguer ce vieux « cygne »...

En peu de temps, le crime devint en baisse... l’infidélité maritale... les sans abri... les sans
emploi...

À la mort de son père, il bouffa tous ses frères...

Et une épouse parmi le peuple fut choisie...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, on voulut qu’il connaisse tout de la vie... et du sexe...

Tous les plus beaux livres imagées lui furent remis... bien des pays visités... bien des
menteurs présentés... les plus séduisantes négociées en sa présence pour un mariage...

L’homme n’ayant plus qu’une chose en tête... soumettre tous les types d’ignares à toutes
les formes d’esclavage... créer un royaume pour chacune des castes descendantes de ses
gènes... et immortaliser sa dépouille, dans un sarcophage d’or, entouré d’un labyrinthe
souterrain où derrière chacune des portes y conduisant se trouverait un piège des plus
cruels où tout curieux, s’il y avait, s’y dirigeant, perdrait tout... à l’exception de sa
conscience avant la mort qui ne pourrait pas être plus souhaitée... plus rêvée... durant son
dernier et court douloureux sommeil... ne pouvant pas se sentir plus seul et ignare avant de
mourir... en pensant à lui... et à son génie...

Un fils élu pour être roi des esclaves s’occupant ensuite d’inonder le tout...

Un fils élu à qui on raconterait qu’il est prophète... né royal... pour mieux libérer les
esclaves le Jour du Jugement de son royaume...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né son père lui dit « Que de l’eau bénite tu boiras... que de l’eau bénite pour
toi... » mais l’enfant n’arrivait toujours pas à n’en faire la distinction...

« Puisses-tu ne point tuer d’ennemi... pour ne savoir distinguer le miel du poison »... lui
dit-il...

Dès l’âge de procréer, 72 vierges lui furent présentées... de 72 langues... pour créer 72
langues royales... 72 royaumes... 72 prêtres... 36 États racontant l’Histoire de Dieu... se
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partageant 12 apôtres où chacun porta une couronne en triangle... 36 États racontant
l’Histoire de la Bête... se partageant 6 esclaves où chacun porta une couronne en forme
d’hexagone...

Pour un total de 24 Juda... éphèbes... scribes... pour réécrire ces deux Histoires... rejetant la
Version corrigée des trois religions monothéistes à l’ère de l’Apocalypse... afin de donner
naissance à nouveau à une Tora... souillée... une Bible... souillée... et un Coran... souillé...
demeurant parties intégrantes des Trois Écrits jusqu’à la prochaine Apocalypse...

Pour un total de 24 Juda... éphèbes... scribes... pour réécrire ces deux Histoires... rejetant la
Version corrigée des trois religions monothéistes à l’ère de l’Apocalypse... afin de donner à
nouveau naissance à un nouvel homme... à une nouvelle femme... descendants du Singe...
qui descend de l’Arbre Interdit...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu satanique des autres...

« Tu as trouvé l’ennemi » lui demanda-t-on un jour...

« Dieu m’a tellement aimé qu’Il s’est refusé de me livrer à un combat » conclut-il...

Lorsqu’il était né son père lui ayant dit « Toi, je t’offre en sacrifice à Dieu afin qu’Il mette
tout sur mon chemin pour combattre l’ennemi de mon royaume... »

L’homme étouffant le fils...

L’épouse l’injuriant...

L’homme se refusant de la tuer aussi mettant fin, disait-il, à la pureté de l’enfant...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu satanique des autres...

Lorsqu’il est né, on n’avait jamais vu de fils aussi laid...

Tous se mettant d’accord qu’il ne serait jamais saint...

Il avait moins d’une heure... « Bouc émissaire, tu seras, pour éviter l’enfer aux saints
hommes nés pour toi »...

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

Lorsqu’il est né, on n’avait jamais vu un fils aussi beau...

Tous se mettant d’accord qu’il devait mourir...

L’homme remerciant le Ciel... remerciant l’épouse... remerciant son peuple... en mangeant
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le cœur de son fils aîné...

« Que ton cœur soit offert à ton père et ton corps en holocauste »

Rituels ancestraux qui distinguent une tribu des autres...

La domestique

« J’aimais ma mère, c’était une sainte... elle faisait tout avec des gants blancs et un
bonnet... pour ne pas laisser ses empreintes ou ses cheveux... partout...

La reine lui a tout pris... Les seules photos de moi qu’elle pouvait garder... insinuant qu’elle
les avait perdues...

Elle m’avait tout raconté...

On la privait même parfois d’eau chaude... pour avoir chaque fois attirer l’attention du roi
alors qu’il ne le fallait pas...

Une domestique ne peut pas s’enfuir sous peine d’être tuée...

Ce sont les pères et les curés qui les vendent pour les rois... qui n’ont pas assez de leur
reine... qu’ils ne peuvent épuiser...

Les vierges les plus jolies étant les plus chers payées... celles-ci pouvant rejoindre leur père
ou leur curé... à 40 ans... pour jeûner mortellement et se mériter une digne place dans un
cimetière... puisque celles qui meurent au royaume rejoignent le feu... Elles n’en ont pas le
droit... Celui-ci étant comparable à un royaume n’appartenant pas à la Terre... mais faisant
partie des sept cieux où l’on retrouve alors les sept Justes... premiers informés du Jugement
Dernier... qui transmettent les avertissements et les favoris de Dieu qui seront épargnés de
l’extermination...

Comme Jésus, ma mère a donc dû m’accoucher dans l’écurie... pour préserver mon âme...
avant que je ne rejoigne, à mes trois ans, les enfants de l’un des royaumes élus...

Mais un jour, la reine l’a invitée à faire des choses sexuelles sur elle... afin que plus jamais
elle ne soit soumise à quiconque... lui demandant ensuite de choisir entre elle-même,
désormais affranchie, et ce roi...

Le roi n’a pas aimé... préférant tuer ma mère... qui s’était préférée à lui... la distinguant à
jamais de la reine... qui préférait son roi...

J’avais 21 ans, âge de s’imposer au nom du roi...

Mon roi a tué ma mère... ses mains à jamais tachées de son sang...
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Est-ce que je dois tuer mon roi? »

Les bijoux royaux

On dit que la reine peut porter des perles... car c’est une perle blanche... ses vêtements
comme sa couronne pouvant aussi en être pourvus... alors que tout autre personne de la
royauté doit s’en abstenir... pour ne pas avoir l’air un peu de la dame en blanc invitée au
mariage...

On dit que la reine doit s’abstenir de l’or sauf s’il fut prouvé qu’elle a surmonté une
épreuve tendu par le diable... pouvant être une maladie mortelle...

On dit que la pierre rouge sur la couronne de la reine signifie qu’elle est assurée de sa place
au paradis... un peu comme le pape qui la porte à son doigt... le rouge signifiant alors la
porte de pierres rouges du paradis... dont l’une d’elles fut remise...

On dit que la pierre rouge portée au cou de la reine signifie qu’elle mourra avec son
époux... le suivant de très près par suicide...

On dit que la pierre bleu portée sur la couronne de la reine signifie qu’elle a un accès au
« livre du destin du ciel pour ceux qui l’entourent »... et que lorsque portée à son cou
qu’elle ne peut prendre d’époux...

On dit que la pierre verte portée sur la couronne de la reine signifie qu’elle est la reine...
unique... du monde... trop supérieure alors même pour permettre que se présente une
femme sous le titre de petite reine... et ne pouvant pas se présentée en tant qu’impératrice...
car plus vue comme une Prophétesse... Le vert signifiant un peu comme l’œil de Dieu...
couleur de la Vie... de la Chambre de la Loi... du tapis aussi qui conduit en enfer... pour
imager sur quoi ils ont toujours marché... sur quoi ils se sont toujours essuyé les pieds...
alors qu’elle ne peut la porter à son cou... pour ne pas se faire dominante...

On dit que jamais le diamant doit être posé sur la couronne d’une reine car il symbolise la
pierre du mariage avec l’homme... signifiant donc qu’elle représente toute la puissance des
hommes sur Terre... ne pouvant qu’être cruelle... alors que l’orgueil veut qu’elle porte le
diamant à son cou... tel un signe de digestion...

Alors que le roi qui porte la couronne d’or... peut porter la pierre noire... signifiant que la
mort ne peut rien contre lui... représentant la pierre du ciel de Dieu... dit-on aussi...
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La circoncision et l’excision royales

La circoncision religieuse ou royale est surtout pour souligner le devoir de servir et la
reconnaissance du serviteur de Dieu ou du roi.

On ne circoncis pas l’esclave... ou le criminel...

Le pénis circoncis est donc en quelque sorte « démuni » de son premier destin pour à
l’avenir répondre à un besoin religieux ou royal... La perte du prépuce devenant
comparable à la défloration de la vierge pour les mêmes raisons.

Toute vierge n’ayant pas ce devoir et cette reconnaissance envers elle-même étant unie
alors à un non circoncis...

Le peuple étant alors « Jardin » de la royauté... selon qu’il soit « d’Anges » comme Dieu
aussi a le sien au Paradis... disent certains... ou « d’animaux créés avant le couple royal »...

Toute circoncision étant faite devant le roi...

Alors que l’excision fut déjà utilisée au sein des royautés pour punir la femme jalouse
d’une autre avec laquelle le roi pouvait aussi tirer plaisir... devenant en quelque sorte
déchue par la perte de son clitoris...

On dit qu’il fut trouvé des momies qui avaient été excisées au temps des pharaons.

On a pu donc retracer des pharaons qui pouvaient exciser leurs filles pour que nul homme
puisse les prendre mais aussi pour ne pas lui transmettre le désir sexuel qu’il avait pour
elles...

On a pu donc retracer des pharaons qui pouvaient exciser leur fille en l’absence de fils
descendant... Celle-ci, disait-on, devenant moins vulnérable par le sexe et les émotions...

On a pu donc retracer des pharaons qui pouvaient exciser leurs filles pour éviter l’inceste
avec les descendants de son règne...

On a pu donc retracer des pharaons qui pouvaient exciser leur épouse pour renforcer leur
fidélité de corps envers eux...

On a pu donc retracer des pharaons qui pouvaient exciser leurs filles comme leur épouse ou
leurs concubines à des fins de stérilisation, ne désirant plus d’enfants sinon n’en ayant
jamais voulus de celles-ci. L’excision incluant alors plus que l’ablation du clitoris et des
petites lèvres...

On a pu donc retracer des épouses royales comme des concubines agir ainsi pour les
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mêmes raisons...

Alors que chez d’autres peuples, on pouvait retrouver des chefs d’État comme des hommes
du peuple agir ainsi envers l’épouse pour s’être masturbée. Masturbation solitaire et
féminine qui, disait-on, conduisait à une forme de domination...

Il pouvait aussi arriver que très tôt des filles soient excisées pour éviter qu’elles ne plaisent
au roi qu’elles servaient... pour éviter qu’elles soient abusées sexuellement... tuées au nom
de l’amour... du sexe ou autre...

Il pouvait aussi arriver que des filles dont on ne voulait que personne ne touche soient aussi
excisées soit pour leurs dons paranormaux, leur déficience intellectuelle ou autre.

Il pouvait aussi arriver que des victimes d’inceste, de viol et autre soient aussi excisées
pour les mêmes raisons.

Il pouvait aussi arriver que les femmes débauchées d’un harem soient aussi excisées pour
leur éviter de devenir folles dans leur environnement sexuel pouvant les conduire à une
forme d’indigestion de plaisir... aux hallucinations visuelles comme auditives... à la
mutilation entre elles par divers perçages ou autre... au suicide.

Lors de grandes tortures humiliantes chez une femme pour obtenir une vérité, celle-ci
pouvant aussi commencer par l’excision et se terminer là...

Selon l’époque, certains pouvant alors croire que les excisées allaient soit en enfer soit au
paradis...

Les petits caïds

L’homme va à la pêche... et sort 12 poissons de l’eau... avant de partir... il marque son
territoire... un arbre jeté au sol... son nom écrit sur celui-ci...

L’homme va à la pêche... un arbre jeté au sol sur sa route... un nom écrit sur celui-ci... lui
permettant de faire le lien avec la pêche... son nom, il se souviendra... Quiconque portant ce
nom devenant un Signe pour lui...

L’homme appelle ses frères... Trois arbres sont jetés au sol sur ce premier...

L’homme va à la pêche... Il se sait vaincu.

Une feuille de plante est roulée... pour fumer... le feu...

Aucun moustique à l’horizon...

Toutes les plantes à fumer sont brûlées... pour que « justice » soit faite...
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Aucun « saint » ne naîtra à l’horizon...

Une fleur unique est apparue...

On n’a jamais vu une aussi étrange fleur...

De toutes les manières elle est représentée...

Mettez le prix pour la toucher...

Un cimetière est découvert...

On y déterre tous les morts...

Trop petits pour être du même peuple...

Les os retournés dans une fosse commune...

Aucun bijou ne fut trouvé...

Les morts ignoraient pouvoir se venger...

Un oiseau parle... Le perroquet du ciel...

Un singe se lave les dents... Le singe du ciel...

Un cirque est ouvert...

Tous s’y présentant avec un peu d’argent...

On n’a jamais vu une femme aux seins aussi gros... Le prête explique... C’est sa fille.

On n’a jamais vu une femme au cul aussi gros... Le prête explique... C’est l’épouse.

On n’a jamais vu un fils aussi homosexuel... Le prête explique... C’est le bouc émissaire.

On n’a jamais vu un tel trisomique... Le prête explique... C’est la jalousie du diable.

Une fille à trois jambes voit le jour... « L’une lui vient du ciel » précise son père...

Tous les habitants lui embrassant les pieds...

Tous les « saints » désirant la tuer...

Une femme disparaît...
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La mère de la fillette...

Des jumeaux alors que nul ne s’y attendait...

L’un sera roi à l’Est et l’autre à l’Ouest...

Rien à foutre de deux faces pareilles... à moins que le monde ne confonde les frères pour
des dieux...

La négociation

C’était un bien joli « bijou de famille »... un peu volage... qui se tenait bien... qui
s’exprimait bien... suscitant l’intérêt de nombreux riches courtisans qui ne demandaient pas
mieux que de partager son destin... et de son sein... avoir quelques enfants...

Des royaumes construits sur la rentabilité de mines de charbon... de mines de fer... et de
mines de pierres... lui étant offerts en échange de sa main... si douce et parfumée...
remarquée d’abord... par la famille de tueurs à gage... rappelant le coucou de l’arbre... le
charognard... la vermine... cet autre royaume... se voulant toujours plus déshonorant... plus
incestueux... que les autres... pour se faire expert de la diabolisation... rappelait-il... en
levant la main sur celle-ci... après l’avoir fait princesse alors qu’elle n’était rien... ne
demandant pas mieux qu’elle soit épousée par celui qui allait disparaître sur mer... dans
l’accident... avec le complice... bouc émissaire... ne cessant de se sacrifier pour purifier
cette couronne... sinon pour purifier son âme... faisant de cette famille... la tête qui allait
donner naissance à toutes les autres tueurs... royaux... dans un Hexagone mondial...
chaque pointe étant représentée par un État... qui se croyait invincible...

Le royaume se voyant retransmis par la veuve pour payer une dette toujours trop grande...
celle du prix du savoir... pour la très chère qui avant ne connaissait rien... de « l’estime de
soi »... et de « l’avenir »...

Un enfant allait naître... un fils peut-être qui permettrait de même... une fille peut-être qui
permettrait de même... avant que la folie ne les emporte tous... au jour de vérité... lègue
pour des peuples... analphabètes... et « royaux »...

C’était un bien jolie garçon... fait un peu homosexuel pour servir les occasions... présenté à
une fille tellement laide d’un autre royaume pour qu’ils trouvent le bonheur... Deux filles
furent mises enceintes... La plus laide mourant en couche avec son petit qui ne pouvait plus
sortir... alors que l’autre délivra un bien jolie garçon... présenté comme le fils de l’épouse
décédée... avant qu’il ne soit fait un peu homosexuel pour servir les occasion de baiser les
époux autant que les épouses accouchant « royalement » de bien jolies filles...

L’homme se voyant payé pour garder le silence retournant chez lui avec les clés du
royaume et les enfants...
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C’était de bien jolis enfants... un peu dégourdis... un peu dégourdis... vendus à des couples
stériles vivant dans des royaumes... qui n’avaient jamais vus d’enfants si dégourdis...

Les enfants devenus grands se plaignant d’attouchements... se voyant payés pour garder le
silence... Les enfants s’en retournant dans l’autre royaume emportant avec eux les clés de
celui de leurs parents...

C’était de bien jolis royaumes...

C’était de bien jolis jardins...

C’était de bien belles entreprises...

Tout peuple débauché ne pouvant que rappeler l’Exclusion... des Séduits... rappelait le
royaume « aphrodisiaque » qui les avait faits « paradisiaques »...

Les premiers pas

La royauté est avertie par... le Signe... de la « foudre » qui renverse les langues... et qui
soulève les « abris »... les « voies »... les « terres cultivées »... l’obligeant alors à se diriger
vers la fenêtre... vers sa garde-robes pour changer ses vêtements... pour quelque chose de
plus humble... et d’identifiable... avant de penser à ce qui compte le plus pour elle... à qui la
cherche... à qui veut sa fin... à qui veut souiller son Histoire... à qui veut s’enrichir de ses
réalisations... à qui veut transformer son peuple à son image... à qui la regrettera...

La royauté se mettant à prier si elle croit en plus Couronné qu’elle... pour que cette autre
Couronne lui vienne en aide... pour que cette autre Couronne ne l’humilie pas... avec tout
ce qu’elle a accompli... avec tout ce qu’elle a préservé... dans l’intérêt d’un « monde
meilleur »... Il va de soi...

Il arrive donc qu’une royauté soit aveuglée par son désir de régner seule...
diaboliquement... dans un athéisme absolu... en son nom... combattant le Miracle... et la
Bonne Nouvelle...

C’est très grave puisqu’elle fut royale et qu’elle se révolte contre le Ciel ensuite... ne
pouvant plus qu’être écrasée par le pied de l’Homme... qui hier était encore nu...

En période « apocalyptique » on s’attend donc à ce que toutes les royautés, au nombre de
six Justes pour certains, expliquent au Nom de Dieu... leur couronne... leur « nature »...
leurs Alliances... et leurs Ennemis... afin que les mondes puissent comprendre le
Jugement... l’Étoile polaire... le croissant de lune... l’éclipse... la pluie de météorites... la
grande sècheresse... le déluge... l’épidémie... qui approchent... pour qu’il n’y ait plus de
doute sur le Sauveur...
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Le recyclage

Des royaumes furent détruits... Un royaume doit être construit...

Puisque la pierre de tout royaume s’est voulue sacrée, toutes les pierres des royaumes
détruits sont alors réutilisées...

C’est la réincarnation de ce qui fut... et qui devait demeurer... pour commémorer les
élections royales chez tout règne...

Le royaume reconstruit, on y pénètre pour y attendre sa royauté... qui dès son arrivée est
ensuite laissée seule... son peuple demeurant autour d’elle... ce royaume se faisant centre...
pour celui-ci... où Dieu se fait Intermédiaire entre les royaumes... qu’Il ne peut
qu’illuminer de sa Lumière... même après la mort de corps de ces royautés... où cette
demeure devient Tombeau... obligeant la construction d’un autre royaume si Dieu Le
veut... puisqu’Il ne peut que se faire unique Roi à la mort de chacune de ces royautés...

Le Sauveur et Lui ne faisant plus qu’Un... avec chacun une Couronne... Un Triangle de
trois Tombeaux royaux...

Le Sauveur devenant mortel le Jour où il pèche contre Dieu...

Initiation

Il y a préparation pour confrontation guerrière...

On se pile sur les pieds... Des dettes s’accumulent... Des enfants naissant de plus en plus
niais... Tout cimetière nous puant au nez...

Une royauté veut détruire un peuple... une autre dérober tout ce que contient un royaume...
C’est un déjà vu...

L’une d’elle reçoit le sable dans les yeux... l’autre l’eau dans les oreilles... C’est un
déjà-vu...

On veut riposter par le feu... par l’eau... qui fait perdre le souffle...

Les peuples ne comprennent plus... Ils n’entendent rien du Ciel...

L’un d’entre eux décident de faire un grand canal... un autre un grand jardin... un autre de
quitter la terre pour explorer les mers... un autre d’enterrer les morts... un autre de faire un
grand feu...
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Puis, on se souvient... du royaume à reconstruire... au centre d’un peuple... au centre du
Monde...

Avec une terre qui sent toujours la guerre... tachée encore de sang humain... on fabrique les
premières briques... les premières pierres... dans toutes les langues du Monde...

Ce royaume... avec pour centre un tombeau... même que tout Sauveur finit par disparaître...
sera à l’image de la Couronne... à l’image du Tribunal... et de l’Élection d’hommes et de
femmes pour veiller à la bonne direction du Monde...

Ce royaume ne pouvant qu’être détruit lorsque le tombeau sera souillé par le corps de
l’homme qui se fera élu... car il aura eu le pouvoir de choquer Dieu... comme le diable aussi
un Jour s’est permis... ne pouvant plus que « renaître »...

Rappelons que tout roi n’a pas nécessairement un empire... le plus beau des territoires... le
plus dévoué des peuples à son égard... le plus grand nombre de kamikazes... le plus grand
nombre de « saints »... un fils descendant qui peut le remplacer dans les décisions
militaires sinon un frère... une épouse... où un allié...

Rappelons que la Chine ne peut pas avancer sur le Monde sans le Japon; le Royaume-Uni
ne pouvant pas avancer sans soit la France ou l’Allemagne ne pouvant s’allier aux deux à
cause des Histoires respectives de chacune où alors la France et l’Allemagne, par le passé
ayant déjà été victimes du Royaume-Uni, risquerait de le renverser un jour...

La Russie ne pouvant pas sans l’Allemagne à cause des Histoires respectives de chacune...

Le Canada, sous couronne britannique, ne pouvant alors qu’offrir ses services à
l’Allemagne en premier tout en protégeant la France et tous les francophones issus
d’ailleurs.

La Russie s’alliant à la Chine obligeant alors l’Allemagne à s’allier en plus à la couronne
britannique dans l’intérêt de chacune vu le « mariage interracial et religieux ».

La Chine s’alliant à la Corée du Nord obligeant le Japon à s’allier à la Corée du Sud mettant
alors en place une forme d’ouverture pour des vengeances interne et externe qui pourraient
naître en même temps où les répercussions puissantes ne pourraient toucher que la Russie
et l’Allemagne.

Peut-on parler du royaume d’Israël... du royaume de l’Inde.... et du royaume de l’Arabie
saoudite... en cette ère... de la piraterie et de l’espionnage informatique... du vol d’identité
et de la falsification électronique...

Le peuple juif, fondateur d’Israël, qui a reçu l’aide « pharaonique » des Britanniques pour
se reconstruire mais qui a préféré l’aide « pharaonique » des Russes qui les a délivrés...
faisant de ses ennemis « messianiques » aussi leurs ennemis...
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Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où la Chine victorieuse pourrait envoyer un message au Monde
entier du genre de:

« Écoutez, écoutez, vous êtes présentement sous la propriété de la Chine, vous êtes dans
l’obligation de vous soumettre à tous les ordres qui seront émis contre vous, il est
strictement interdit de tenter de vous échapper ou de mettre fin à vous jours sous risque de
voir toute votre famille éliminée.

Nous sommes à présent votre unique chef veuillez faire preuve de respect honorable sous
peine d’être humilié par la torture devant vos proches et votre peuple et ce jusqu’à mort
s’en suivre.

Nous ne tolérons aucunement le zèle dégradant et les transfuges au sein de tout peuple,
veuillez vous abstenir de tout comportement avilissant. »

Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où le Japon victorieux pourrait envoyer un message au Monde
entier du genre de:

« Nous avons vaincu le plus grand ennemi de l’Homme, tous ceux qui convoitaient
l’esclave qui n’a pas sa place parmi nous. Je vous prie donc de bien vouloir nous honorer
jusqu’au dernier jour de votre vie épargner par la menace qui pesait contre vous. Vous
êtes désormais libres de vous assumer dans l’intérêt de la nature de toute chose qui vous
entoure, tachez de ne jamais l’oublier et de ne point commettre la même erreur de ceux qui
ne sont plus et qui régnaient parmi vous. »

Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où la couronne britannique victorieuse pourrait envoyer un
message au Monde entier du genre de:

« Écoutez, Écoutez, très chers compatriotes, je vous prie de bien vouloir m’accorder toute
votre attention, nous sommes présentement en face d’une destruction incommensurable,
où vous n’avez aucune part de responsabilité dans celle-ci qui revient entièrement à ceux
qui détenaient les plus grands pouvoirs sur les peuples comme le vôtre.

Sachez bien, que nous n’attendons pas de vous que vous reconstruisiez tout mais sans votre
aide nous ne pourrons nous saisir de la tâche qui je le crains nous occupera pendant près
d’un siècle.

D’ici là, nous vous serions grés, de bien vouloir faire votre possible pour répondre à tous
vos besoins où la justice et les fondements de la couronne britannique primeront comme ils
l’ont toujours été.

Merci de m’avoir accordé votre attention, que Dieu nous vienne en aide. »
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Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où la France victorieuse pourrait envoyer un message au Monde
entier du genre de:

« Mes très honorables et très chers compatriotes de toute part, je vous serais éternellement
reconnaissante si vous voulez bien m’accorder votre attention.

Comme vous le savez, nous avons connu la pire catastrophe que l’humanité ne pouvait
espérer vaincre sans l’Aide de Dieu.

Je suis extrêmement navré pour toutes les pertes que cela a pu vous causer et sachez bien
que je le demeurerai jusqu’à la fin de mes jours mais rappelons-nous que le pire est passé
et que le meilleur n’est pas très loin car telle est l’unique chose en laquelle nous devons
nous tourner, en laquelle nous devons croire, pour nous en sortir tous sains et saufs.

Et je vous promets que je ferai tout en mon pouvoir pour vous épargner de souffrances
inutiles; vous avez tout mon soutien sur ce point et sur tous les autres.

Je serai bref, le temps me presse, mais aussitôt que les affaires iront mieux, je vous
informerai de leur déroulement puisque ce sont aussi les vôtres.

Que Dieu vous garde. »

Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où l’Allemagne victorieuse pourrait envoyer un message au
Monde entier du genre de:

« Mes frères et sœurs, nous avons passés ensemble la crise où d’autres n’ont pas su tenir le
coup...

C’est un grand jour de victoire pour nous tous et toujours on se souviendra de nous comme
de grands vainqueurs d’une étape de l’Histoire qui a voulu s’imposer contre tous, sans
exception, pour à jamais nous exterminer et que l’on a pu déjouer seulement, uniquement,
grâce à qui nous sommes, la race supérieure.

Que chacun désormais s’arrange avec la sienne comme tel il aurait dû toujours être...

Je compte sur vous pour réussir tout ce que vous croyez pouvoir réussir comme toujours il
le fut.

Prenez soin de vous. »

Les nombreux plans avant et après guerre se juxtaposant... à l’ère aussi du nucléaire...
« bouton du guerrier »... où la Russie victorieuse pourrait envoyer un message au Monde
entier du genre de:
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« Ici, l’empire de Russie, vous êtes présentement sous le joug de l’alliance entre les
puissances de l’Asie avec la Russie.

Pour les jours à venir, nous vous ordonnons d’enterrer vos morts et de mettre fin aux
souffrances de ceux qui ne peuvent être sauvés.

Vous verrez sur les rives comme près des frontières des vivres qui vous seront remis par
voies aériennes une fois par semaine, veillez ne pas ne pas les considérer que pour vous
mêmes.

Vous devrez réunir aussi toutes les femmes enceintes à l’ouest des frontières et tous les
aînés à l’est afin que nous puissions les déplacer en premier.

Vous devrez ensuite, la semaine suivante, réunir tous les enfants, vus comme sains, à
l’ouest des frontières et tous les malades de tout niveau à l’est afin que nous puissions les
déplacer en second.

Vous devrez finalement, la semaine suivante, réunir tous les hommes à l’ouest des
frontières et toutes les femmes à l’est afin que nous puissions les déplacer en dernier.

Que Dieu vous garde. »

Les innocents

On lui a demandé d’uriner dans la gueule des cadavres calcinés pour qu’ils cessent de
fumer... après leur avoir pris la photo de l’épouse que l’on garde sur le cœur pour mieux se
masturber... après leur avoir ouvert le ventre pour en sortir l’intestin à balancer sur la route
pour que mouches puissent fêter... après leur avoir pris leurs lacets...

On lui a demandé d’enculer le chef du groupe ennemi pour qu’il récite sa prière dans la
position qui lui était ordonnée par son livre...

On lui a demandé de violer celles qui ne lui avaient rien dit... pour rappeler à l’époux qu’il
n’en fut jamais un... de leur couper un sein à enterrer visiblement décoré du petit drapeau
de son État devant la demeure... pour rappeler à l’époux qu’elle n’en fut jamais une...

On lui a demandé d’émasculer des garçons afin qu’ils ne souffrent plus d’être des fils de
« Juda »...

On lui a demandé de lancer une grenade dans un hôpital obstétrique pour mettre fin à la
sorcellerie du médecin...

On lui a demandé de profaner un cimetière de nobles ne pouvant qu’être accusés de suicide
collectif vu ce qui reste humainement de leur royaume...
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On lui a demandé de crever les yeux des fillettes pour mieux entrer dans leur paradis de
pédophiles...

Puis, on lui a demandé de rentrer à la maison... mais il n’avait plus envie...

Jusqu’au jour, où il passa à la télé, à genoux devant des hommes cagoulés, un écriteau, il
tenait « J’aime mon président »... C’était un lundi...

Jusqu’au jour, où il passa à la télé, à genoux devant des hommes cagoulés, un écriteau, il
tenait « Dîtes à mon père que je l’attends en enfer »... C’était un mardi...

Jusqu’au jour, où il passa à la télé, à genoux devant des hommes cagoulés, un écriteau, il
tenait « On m’a crevé les yeux et on m’a coupé la bite »... C’était un mercredi...

Jusqu’au jour, où il passa à la télé, à genoux devant des hommes cagoulés, un écriteau, il
tenait « Ma tête va rouler dans trois minutes »... C’était un jeudi...

Postuler pour l’emploi

Il a écrit sur son curriculum vitae qu’il désirait servir son pays, qu’il était né dans une marre
de sang, que sa mère était une sainte et son père un vénérable travailleur.

Le capitaine de l’armée royale, à qui on lui avait remis ce torchon décida de rencontrer le
candidat pour l’enfer...

L’homme arrivé à temps, à qui on avait dit d’éviter l’odeur du savon, attendit trois heures
pour finalement rencontrer ce qui allait devenir son nouveau père...

L’homme, qui lui fit signe de la main, l’invita à entrer dans le bureau et à s’assoir...

Une odeur de « chatte » et de cigare flottant dans l’air...

Le nouveau père commençant la lecture du curriculum vitae... du « testament »... nouveau
ou ancien... rien à foutre plus ou moins de ce qui était écrit... jetant des coups d’œil furtif à
ce « Juda » prêt à tout pour un autre père... plus grand et plus puissant...

- Tu as fait l’école?
- Oui, je n’aimais pas trop.
- Moi aussi... Tu as déjà baisé un garçon?
- Non, je ne suis pas gay.
- Je ne le suis pas non plus... Tu aimerais?
- Je baiserais ma mère avant...
- Ta mère avant... Ta mère ressemble à un garçon?
- Ce n’est pas ce que je voulais dire...
- Je sais... Je sais... Je te travaille... Je veux te voir réagir... On continue...
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- Tu as déjà entré ton doigt dans le cul d’un chat?
- Non
- Non, quoi, tu aimerais ta mère avant?
- Non, je préfèrerais un mort...
- Un mort! C’est intéressant... Explique-moi ça...
- Parce que je pense qu’un fantasme de la sorte réalisé avec un mort c’est plus respectueux
pour le vivant.
- Vraiment? On revient à ta mère..
- Non.
- Non? Tu ne me dis pas non sinon je te tue sur place... Ton crâne éclatant dans la porte
derrière toi et je balance ton corps à la flotte où je blâme tout sur un requin... T’as pigé... Tu
as une photo de ta mère?
- Bon, tu veux me masturber avec la photo de ma mère, va te faire foutre, tu t’es trompé de
p'tit gars, tu piges, ton armée de pédophiles ne m’intéresse pas...
- Une minute, une minute, camarade, on le dit lorsque l’on a mal aux pieds et que l’on ne
veut pas danser... On se calme... On oublie ta mère... Rassois-toi... Tu as déjà vu un loup?
- Un loup?
- Un loup qui fait hou hou rrrr hou hou.
- Un loup?
- Un loup qui tue pour manger son chef... Tu as déjà vu ça...
- Un loup qui tue pour manger son chef?
- Tu es con ou quoi... Je te parle d’un loup... Qu’est-ce qui te prend... Tu ne sais plus quoi
répondre... Tu te débrouillais bien tantôt... C’est toi qui m’a envoyé ce mouchoir pour que
je me branle dedans et que je le retourne à ta mère... Un loup merde... Tu veux voir mon
cul... Un loup... Allez lève-toi pour me répondre... Être assis te ramollit le cerveau de
chien...
- Non, mon capitaine, je n’ai jamais vu de loup, mon capitaine, désolé.
- Tu as déjà vu une « chatte »?
- Une « chatte », non, mon capitaine, désolé.
- Tu veux voir celle de ta mère?
- Je vous demande la permission de me retirer mon capitaine.
- Tu veux te retirer pour aller où, voir la « chatte » de ta mère.
- Non, mon capitaine, pour aller la tuer afin qu’elle meurt dignement depuis que je vous ai
envoyé ce mouchoir que vous voulez utiliser pour vous masturber et lui retourner.
- On fait pile ou face, face tu peux la tuer, pile c’est moi.
- D’accord, mon capitaine.
- D’accord, assis toi, être trop longtemps debout te rend con. Tu veux de la crème glacée?
- Non, mon capitaine, j’ai...
- Tu as quoi?
- Des caries, mon capitaine.
- Attends, j’appelle quelqu’un pour t’arracher les dents qui t’empêchent de goûter la crème
glacée.

L’homme arrivant avec de grosses pinces... Le jeune homme ouvrant la bouche sous les
ordres... L’homme lui arrachant trois bonnes dents en s’excusant de s’être trompé à chaque
fois. L’homme se levant debout en donnant un coup de poing sur la gueule de l’autre qui lui
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asséna un coup de pince sur la tête le plongeant dans le coma durant trois jours... Sa mère
lui étant interdit de le visiter.

L’homme à son réveil demanda à voir son père...

Le capitaine arrivant sur les lieux...

- Félicitation, j’ai l’honneur, le grand honneur, de t’annoncer que tu es promu au grade de
lieutenant. Comment te sens-tu?
- Je me sens comme un requin.
- Un requin c’est très bien. Tu veux en voir ou en goûter un?
- Je veux mourir pour avoir avili ma mère...
- Ne t’inquiète pas, ta mère va très bien, je plains le pauvre con qui va l’emmerder, elle est
dorénavant sur la protection de l’État et des anges, ne t’inquiète pas, je lui ai fait livrer une
dinde aujourd’hui pour lui annoncer la bonne nouvelle, elle était ravie, elle t’a fait même
dire merci.
- Vous avez fait livrer une dinde à ma mère?
- C’est ça.
- Vous avez fait livrer une dinde à ma mère?
- C’est comme tu le sens.
- Ma mère n’aime pas la dinde.
- Et bien, je vais lui faire livrer un taureau haché, elle aimera tu crois, je vais l’appeler sur le
champ pour lui dire que je vais reprendre ma dinde.
- Non, ne faite pas ça, elle l’a sûrement fait cuire pour les enfants qui ont faim du voisinage.
- Alors, je vais lui en faire livrer une par semaine plus un taureau haché par mois, ça te
convient?
- Ça me convient.
- Affaire conclue?
- Affaire conclue.
- Bienvenue dans l’équipe, tu commences demain.

Il avait 17 ans...

Sa rentrée se voyant soulignée ensuite par un viol... afin qu’il sache ce que signifie être
enculé par un « frère » comme tout homme digne de ce nom doit savoir... lui avait justifié
son nouveau père...
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La table sainte

La table sainte commence à minuit... où les royaux Guerriers, à « sept yeux », qui ne
pèchent pas, trempent leur pain dans le sang du Porc qui n’est plus... Le reste de son corps,
ne se méritant aucun tombeau, reposant au sous-sol...

Rituel millénaire pour rappeler qui on est... d’où on vient... et où on va... au nom du
« Nous »...

Qu’a-t-il fait « l’Ange » parmi ce « Nous »?

L’ennemi, autrefois frère et fils, allié par bénédiction et parfois par mariage avec une fille
d’un autre frère et fils, n’avait pas assez de sa vérité, de sa voie, de son « Jardin d’Éden sur
Terre », de son élection, de sa patrie, préférant, pour les mêmes raisons... que le diable
« fait humain »... que Moïse « fait Égyptien »... ou que Jésus « fait Chrétien »... convertir
au culte de « Lui-même »... « faisant de la Foi du Maître en la Création à son Image son
propre Péché » insinuant que « puisqu’Il en devint Jaloux désirant alors sans cesse
l’humilier par l’Épreuve »... qu’il fallait dorénavant, a-t-il cru, se détourner du Royaume
d’où l’on vient, d’où il vint, pour marcher vers... « une Mer qui s’ouvre » à des fins de
Libération et de création de son propre royaume... « l’Homme se voulant soudain aussi
grand sinon plus que son Juge »... alors que tel n’était qu’une Épreuve de plus... pour lui
rappeler que quoi qu’il fasse qu’il ne sera jamais dieu... le condamnant alors à disparaître
avec ses « libérés de l’esclavage »... alors qu’ils n’avaient été que « rappelés à l’Ordre »
pour avoir espéré un autre « Monde », un autre « Livre de Lois », un autre type
« d’Esclave », « d’Alliance suprême », de « Religion » où les dieux, les tribunaux, les
cieux et les enfers, seraient nombreux, résultat de plusieurs « races », de plusieurs
« langues », de la « Division » avec la « Maison du Père » qui a su reconnaître les
potentiels rois, leurs potentielles œuvres, et leur mépris envers le Message délivré par le
Ciel... envers la Guerre qui approche livrée par le Ciel... ne pouvant qu’être le Jugement
Final... sur des dieux... qui se sont octroyés le Droit de parler au Nom « d’Israë »... abysse
qui conduit à l’Enfer... tous ceux qui ont rejeté la Tétrarchie... « 4e Royaume annoncé par
Daniel »... avait-il été rapporté par les « prophètes » qui commandaient son pardon...

Ces bâtisseurs... débauchés... de Temples toujours plus hauts... et de Tours « Miroir »... à
leur image mais aussi bouc émissaire... se voulaient-ils « d’Ève »... « représentant à Elle
seule le Livre de Lois et le Tribunal et donc ce 4e Royaume », aussi alliés par mariage mais
à des filles illégitimes ou répudiées pour leurs fantasmes, encore à leur image, car ils jugent
et jugeront toujours leur péché comme leur faute, ne pardonnant pas la peine de mort, le
Déluge, le Volcan, le Réchauffement planétaire, qu’ils jugent à être retournés à Dieu, en le
faisant aussi Bouc émissaire et leur Pécheur, ne pouvant que Le représenter un Serpent sur
une tête « pharaonée », ne pouvant que La représenter un Serpent sous le pied... Jaloux tous
deux... du Sauveur s’adressant au buisson ardent qui pardonne à satan... pour s’être fait à
l’Image de Dieu... ne lui pardonnant pas sa Jalousie envers la perfection puisqu’Il a créé le
Tout imparfait... Jaloux tous deux... du Sauveur qui libère par la mer Rouge qui s’ouvre
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pour laisser passer les non pardonnés par Ceux-ci... Jaloux tous deux... du Sauveur qui
change l’Eau des Enfers en Vin du Coran... au noce des Exclus... le Sauveur devenant
l’Ennemi de Dieu... le Sauveur devenant crucifié... pour s’être fait parfait par sa foi plus
grande en lui-même qu’en Dieu qu’il a réussi à mettre à l’épreuve... cela conduisant, ce
Paraclet, aux enfers... où Dieu enfin lui a pardonné... en le faisant père de satan... devenu
sous sa direction... l’Homme-Sauveur devenant à l’Image de Dieu... qui permet ensuite aux
porcs de vivre... l’Esprit du Mal satanique devenant un Jour l’Esprit du Bien pour
compléter une Trinité qui n’aurait jamais dû être... mettant fin à l’Apocalypse et au Jour du
Jugement remplacé par Celui du Pardon... où chacun retrouve une Perfection en mangeant
l’Agneau de Dieu ou un Corps de Christ, offerts en Holocauste sinon recevant une larme du
Feu de Dieu pour ne parler plus qu’une seule Langue pour oublier à jamais le Mal qu’Il a
voulu faire aux Hommes... sauf pour « Pierre »...

Alors que l’homme accusé, par les prophètes, avant d’être décapité par ces Guerriers,
s’appelait « Pierre »...

« Pierre » qui avait voulu construire un autre royaume, sur sa Lanterne, sur une Pierre de
Dieu, sur l’un de ses Anges sinon le Chef de ceux-ci, sinon sur un quelconque prophète...
pour qu’il y naisse à nouveau « Adam et Ève »... avec le peuple élu ou non... avec le peuple
au service des anges à l’image des Hommes au Ciel ou non... afin qu’ils ne se multiplient
que pour « Lui »... pour mieux éclairer tout le Ciel où Il vit... avait-il clamer...
innocemment...

« Pierre » perdu dans ses interprétations... dans ses contradictions... ajoutant le deuxième
jour de son jugement que les 172 guerriers, où 66 étaient à la Droite de Dieu et 66 à sa
Gauche pour juger un peuple à leur Image dont 6 à la Droite du Fils de Dieu et 6 à la
Gauche de celui-ci, communément appelés les 6 Justes, avaient pour ces derniers rejoints
les 66 à la Droite de Dieu pour compléter 72 juges alors que le Fils et les 6 Maudits
rejoignirent les 66 à la Gauche de Dieu pour brûler en Enfer... le Premier Royaume, dirigé
par le Père et 72 juges, ne pardonnant pas le Péché... alors que le Deuxième Royaume,
dirigé par le Fils et 72 prêtres damnés, pardonnant tous les Péchés sous la seule loi d’avoir
foi en son « Église » pour être sauvés du Jugement Suprême...

« Pierre » n’ayant plus aucune chance... suppliant de lui crever les yeux... de lui arracher le
cœur... de lui couper la tête... avant de tremper leur corps dans son sang... Les saints des
saints n’ayant aucune pitié avec ce type d’idéologie inévitable dans un échec humain...
qu’ils qualifiaient même être un grave affront envers la « Couronne de Lumière qui
insistait que pour permettre l’Exorcisme et déclarer Victoire sur l’œuvre de satan qu’il
fallait à la fois s’humilier en mangeant le maudit mais aussi jeûner 40 jours ensuite pour
retrouver sa sainteté »...

Ce foutu Porc-humain « autrefois Agneau-orphelin... sauvé par la femme sainte, touchée
par le saint, aucun homme ne l’ayant touchée, qui avait perdu un de ses jumeaux...
retrouvant l’âme de celui-ci dans cet agneau qui n’avait plus de mère... mais qui après avoir
bien bu se roula dans la boue pour manger ses excréments... car il était et sera toujours
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satan qui veut sucer le sein de vie... dans la face de celle qui par Dieu se fait prendre un fils
héritier par son droit d’aînesse... réincarné dans tous les Agneaux du monde pour purifier
sans cesse que les fautifs qui le consomment... à des fins de
Transsubstantiation... Héritage de Dieu... » obligeant la Prostituée... Bouclier du saint...
afin qu’il soit mieux jugé... élue par le Ciel si elle parle comme une femme alors qu’elle est
vierge... élue par le saint pour sauver tous ces « Josué »... et le Livre saint... avant de se
présenter en premier aux Deux Portes du Paradis... Celle pour les Sollicitées et Celle pour
les Guerriers... avec tous les enfants du Peuple qui suit derrière « El », dieux et déesses du
sexe, descendus trois jours aux enfers « d’Israë » avant de naître ou de se réincarner afin
d’exaucer les vœux des saints des saints... des Guerriers... après que le diable leur ait rit au
nez en écoutant ce Livre saint... qui réclamaient depuis « El »... sans cesse... pour retrouver
l’homme, entouré d’un cerceau de feu, de juges qui ont perdu leurs yeux, de femmes qui
l’appellent Seigneur et d’enfants qui ont perdu leur mère... en offrant leur premier né à
Dieu... à offrant leur première née à Dieu... afin qu’ils soient tous leur Épée à chacun... pour
cette fois lui transpercer le cœur en premier... avant de lui couper la tête... à l’image de
l’Agneau et du bouc émissaire... pour mieux manger le cœur en récitant le Livre saint...

Une foutue tête de plus reposant encore au centre de la table... cette fois avec des olives
pour yeux... rappelaient les Guerriers... pour bientôt purifier toutes les âmes des enfers
« d’IsraëL »... qui deviendrait alors Terre sainte... promise à Dieu... pour qu’Il y élut le plus
Grand Peuple... retrouvant leur 72 Juges... à la Droite de Dieu... et leur 72 Juges à la
Gauche de Dieu... devenu le Père... le Fils... et l’Esprit de la Loi... devenu Elle.

IsraëL Royaume des Morts du Paradis et de l’Enfer aussi qui se réincarnent, au besoin,
jusqu’à quatre fois, où la première fois peut être sous la forme de l’ange sur l’Épaule de
Dieu pour voir tout ce qu’Il fait... se sacrifiant pour Lui sous ses Ordres... où la deuxième
fois peut être sous la forme de la Lumière sur sa Couronne mourant en même temps qu’une
étoile... où la troisième fois peut être sous l’Image de Dieu... où les Réincarnés alors
peuvent aussi manger le Peuple Élu pour permettre une autre forme de
Transsubstantiation... où la quatrième fois est sous la forme d’une Larme de Feu afin que
tous ne parlent plus que la Langue du Feu... la Langue de la Réincarnation aussi de Dieu en
Homme... qui embrasse la Terre Sainte... à moins que... l’âme du diable s’empare du chef
des chefs... pour vivre dans son cœur... ne permettant plus que les âmes aux Enfers soient
purifiées et libérées... les obligeant alors à combattre les âmes du Paradis... et obligeant
Dieu à exorciser son Guerrier Élite en lui faisant manger le Peuple qui aurait dû être élu...
pour permettre à jamais la Transsubstantiation... ne laissant plus qu’un Homme et une
Femme de ce peuple pour se multiplier pour permettre à jamais ce rituel sacré... d’où le
retour de l’Holocauste... où Dieu se fait aussi Invité à la Table... pour goûter avec appétit
leur permettant aussi de vivre en Lui...

Combien de fois, avait-il été répété que l’Athée... tous ces « Job »... qui ne voient pas
bien... qui n’entendent pas bien... qui ne comprennent pas bien... qui se rebellent et qui
maudissent... comme des petits enfants... qui, par leur présence, avec les prostituées,
protègent, les saints des saints, mais qui par leur surpopulation permettaient aussi le
royaume de « Pierre » sollicitant sans cesse la confession du péché... cet enfer... où sont
jugés les fautes comme des péchés... où le péché est commis pour être mieux confessé... se
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réjouissant de la peine de mort, du Déluge, du Volcan, du Réchauffement planétaire et de la
fin de tous les Royaumes sauf celui de son « Église »... portant son nom... construite sur la
ruine du Royaumes de Pierres?

Tous s’entendant qu’ils étaient encore très loin de la Proclamation d’IsraëL... et de la
Communion par le Corps « Oint » par le Ciel que l’on reçoit sur la langue comme le Sein...

Ce foutu « Pierre »... et son royaume pour « sans abri »... « sans Famille »... « sans
avenir »... trompant les Guerriers... mendiant le Ciel... dépendant des Miracles pour
survivre... récitant le Livre saint en envers... se crachant dans les mains... s’adressant au
diable comme on s’adresse à une Sainte... pour lui demander quoi... de s’agenouiller devant
lui... embrassant l’enfant comme l’homme qui fait la prostituée...

Ce foutu « Pierre »... et son royaume pour handicapés... décoré de nus au plafond...
d’enfants obèses... et de femmes portant le voile de la honte ou du deuil... qui ne font plus la
différence entre leurs pieds et ceux d’un Singe... dormant à même le sol comme un vulgaire
animal... bénissant avec leurs urines... ratant toute circoncision... invitant leur mère à se
prostituer... et leurs frères à quitter leur épouse pour les suivre... au Royaume
d’homosexuels... qui les oblige à se raser le crâne tellement ils ont des poux... et à marcher
sur des braises tellement ils sont infectés...

Ce foutu « Pierre »... qui brise le pain avec ses mains souillées par ses excréments... qui
frappe du poing l’autel... en déclarant tout bambin désacralisé par sa mère... alors que la
sainte met au monde son père... et la mère de celui-ci... puis le père de celle-ci... et la mère
de celui-ci... Le sang de la couche ne pouvant plus qu’être celui de l’Agneau de Dieu... de
l’aîné mort au berceau... sinon dans « l’Eau de Vie »...

Ce foutu « Pierre »... qui n’arrive même pas à enterrer convenablement ses selles... pour
mieux que les mouches le rejoignent... qui maudit le Ciel pour tout malheur s’abattant sur
lui... et qui refuse l’inscription dans la Pierre qui doit servir de tombe pour l’humble
Serviteur... qui s’est trompé ou non de maître... afin que le diable sache où se trouve les
corps des saints... qui sanctifient la Terre... permettant de grands espaces d’eau de la
Création... la neige... où tout Singe ne peut plus y trouver son Arbre...

Ce foutu « Pierre »... qui s’arrose la figure avec l’eau de la Création qu’il a bu... laissant
l’eau de pluie qui vient du Ciel et qui doit rappeler plus le péché de l’Homme que celui de
la Femme... mouiller les bêtes de son troupeau parce qu’il a pris leur étable pour s’en
protéger... en l’absence de grotte digne de ce nom... de sous-sol digne de ce nom... de tente
digne de ce nom... alors qu’il aurait dû les faire entrer avec lui... même si une femme y
mettait bas un bâtard... envoyée par Dieu... pour qu’il lui remette son autorité de roi mage...
« ange du ciel »... en compagnie de deux autres mages... Corps et Esprit de son dieu... un
buffle et un âne... qui l’élèvent au plus haut des cieux... avec leur souffle et l’odeur de leur
merde... afin qu’il soit Étoile pour tous les rois et les reines de ce Monde... qui pourraient
enfin chômés... jusqu’à la fin des Temps...

Tout n’était plus qu’une question de temps pour éliminer maintenant sa descendance... Les
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époux et les épouses de celle-ci, sans exception... Les familles des époux et des épouses de
celle-ci, sans exception... L’ancêtre n’étant jamais coupable du poil qui lui pousse sur le
nez... Les ancêtres pouvant dormir en paix...

Le sang était encore chaud... tout comme le pain...

Chacun à tour de rôle le trempant dans le bol d’or... associé à l’Égypte pharaonique... avant
de recevoir son propre bol d’argent... associé à la monnaie d’Europe... tous deux rappelant
que l’on ne doit vivre ni pour l’un ni pour l’autre... que l’on ne doit tuer ni pour l’un ni pour
l’autre comme on le peut pour le Pain se trouvant entre les mauvaises mains... celles de
« Pierre »...

Les patates douces arrivant enfin... avec les assiettes de porc et d’agneau... arrosé encore du
sang de l’ennemi... dont il ne fallait gaspiller une seule goutte de ce jus précieux...

Puis, vint le dessert... pâté aux pêches et coulis de cerise...

Le tout terminé avec un verre à onces rempli de ce sang déchu à jamais de l’Histoire
familiale.

Chacune des femmes descendant au sous-sol pour ensuite démembrer une partie du corps
pour nourrir leur chien... autrefois chat... autrefois oiseau... autrefois couleur du Ciel...
métamorphosée à chaque fois pour aider l’Homme à sa tâche... dans sa lutte contre
l’Ennemi... qui n’aimait aucune bête sauf lui-même...

Un coup de téléphone au père naturel de celui-ci enfin pour lui dire « Désolé, nous avons
dû le faire disparaître »... parce qu’il s’est trompé de voie... de langue... de femme...
d’enfant... de copain... de « dieux »... de « Porte »...

L’aînée nettoyant la table en chantant des louanges au Seigneur... à trois heures du matin...
heure du déni... et de la chandelle... pour que Dieu voit la face de ceux qui L’attendent...
après L’avoir honoré... Heure aussi du bris d’un verre sous le pied... parce que l’on a brisé
un royaume pour Narcisses qui s’aimaient à la folie...

Les assiettes et les plats se retrouvant remis aux pauvres... quelque part... jetés sur le long
d’une route... visiblement... qui leur faisait à jamais respecter la « Maison du Peuple »... le
chef de leur État... leur « roi » militaire... leur langue... leurs femmes... leurs enfants... leurs
copains... leur Dieu...

Alors que la tête aux olives était lancée plus loin... Un message écrit dans la gueule « vive
moi »...
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L’anniversaire

C’était officiellement l’anniversaire de la première année de l’État... Cœur des Justes...
Couronne de la Terre... Voile dans la Face de l’Humanité...

Toutes les boulangeries n’ayant plus l’autorisation, depuis une semaine, de produire le
pain... avec la fleur tirée du cimetière des saints...

Toute famille recevant le devoir de faire son propre pain au matin du jour de
l’anniversaire... avec la fleur tirée de la terre qui recouvrait leur saint patriarche...

Le pain que l’on devait manger une fois trempée dans une eau recueillie à la source... en
remerciant le Sauveur... le Roi... le plus grand des Guerriers... le Père... la plus puissante
des Voix... le plus beau des Cœur... l’Éternel...

L’homme, descendant du saint patriarche, recevant ensuite pour mandat, de rappeler la
genèse... écrite dans le Ciel... avec le Sang du plus beau des Christ... écrite sur la Terre avec
ses cours d’eau... écrite au Paradis avec la Couleur de la Vie... écrite aux Enfers avec le
Feu... écrite sur l’Homme avec la pluie...

« Il eut l’homme et Dieu... Le diable mettant dans la Tête de Dieu que l’homme désirait une
femme... Le diable mettant dans la tête de la femme que l’homme la désirait... ainsi fut le
premier péché du diable... qui désirait ce Jardin pour lui tout seul... Dieu lui ayant remis en
plus de cet homme et de cette femme... Le diable mettant dans la tête de l’homme et de la
femme qu’ils étaient chassés... L’homme, humilié, honteux, désira se suicider... sous le
ricanement de la femme devenue folle... Le diable tapant des mains et du pieds... lorsqu’un
démon fit apparaitre un feu dans un buisson... Le diable mettant dans la tête de l’homme
que c’était Dieu... L’homme se jetant face première contre le sol pour demander pardon...
sous le ricanement de plus bel de la femme de plus en plus folle... Le démon se changeant
en djinn... L’homme se couvrant la tête de branches... La femme de manne tombée du
ciel... Le djinn se changeant en livre... Le diable mettant dans la tête de l’homme et de la
femme qu’il venait de Dieu... L’homme et la femme s’assoyant pour lire le livre... »

Des bananes cuites dans l’huile étaient enfin déposées sur la nappe...

Les hommes et les fils mangeant en premier... Les femmes et les filles mangeant les
restes...

Une fois le repas terminé pour purifier les lieux, l’homme et le fils crachant sur les murs et
tous les trous de leur nouvelle demeure... pendant que les femmes et les filles... en se
bloquant les oreilles... se fermaient les yeux...

Il était midi... L’heure où, disait-on, Dieu avait créé le plus bel ange...
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Heure où toute nouvelle qui arrivait était vue comme maudite...

Tout le pain fut mangé... aucune miette ne pouvant être laissée... pain représentant le corps
de son État...

Jusqu’au jour où Dieu mis quelque chose dans la tête de l’homme et de la femme de cet
État...

« Tu n’auras point de royaume tant que Je vivrai ».

Plan macabre

Ils avaient décidé d’éliminer tout leur peuple...

Tous les crimes de ceux-ci ayant été rapportés au chef du continent... aussi appelé chef du
monde...

Tous les hommes commettaient des crimes à leur avis... mais la motivation désignant la
valeur d’un peuple...

Aucun homme n’ayant droit de se fier toujours à son instinct pour tuer comme pour
pardonner, disaient-ils...

Aucun homme n’ayant droit de douter même d’une loi qui confronte son instinct
lorsqu’elle a toujours fait ses preuves, ajoutaient-ils...

Le chef du continent les remerciant après avoir souligné l’honneur qui lui avait été donné
de les rencontrer... de les entendre... et de connaitre leur peuple...

Le chef s’adressant à son armée... « Nul homme, quel qu’il soit n’a le droit de condamner
tout un peuple pour la simple raison d’avoir perdu foi en lui... puisque s’il est vrai que la
récolte peut être affectée par un insecte né de la pourriture d’une partie de celle-ci... et qu’il
faut brûler la totalité pour protéger les diverses cultures... il faut néanmoins garder
« l’essence » même du sol en sachant qu’il y a eu un jour pourriture... comme Dieu a gardé
toute sa Création en sachant qu’il y a eu le diable parmi celle-ci... »

L’armée exterminant toutes les autorités religieuses au sein du peuple... tous les hommes
responsables de la production de l’alcool... tous les enfants ne ressemblant pas au peuple...
et toutes les femmes qui ne marchaient pas bien en portant leur grossesse... avant de
déplacer ce peuple un peu plus loin... d’incendier l’espace... à des fins qu’ils y retournent
un jour...

Ils avaient pour lois... que tout être humain ne pouvant expliquer son crime ou qui se
contredit doit mourir... puisque cela est une preuve qu’il fut possédé;
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que tout être humain qui ne peut répéter exactement les nombreux mots qu’un « saint » lui
demande doit mourir... puisque cela est une preuve qu’il fut possédé;

que tout être humain qui oublie avoir fait, à répétition, ce qu’il a fait récemment doit
mourir... puisque cela est une preuve qu’il fut possédé;

que tout être humain qui prend une décision d’une extrême intelligence sans qu’elle lui ait
été conseillée doit mourir si rien dans son environnement ne peut expliquer celle-ci...
puisque cela est une preuve qu’il fut possédé;

que toute femme mettant au monde des jumeaux doit mourir... puisque cela est une preuve
qu’elle fut possédée; le premier levant la main sur l’autre étant exécuté...

que toute femme s’évanouissant enceinte ou donnant naissance au mort-né doit mourir...
puisque cela est une preuve qu’elle fut possédée;

que tout homme qui perdait la parole lors de la grossesse de sa femme ou ne pouvant pas
joindre sa femme qui accouchait du premier-né devait mourir... puisque cela est une preuve
qu’il fut possédé...

Et que tout enfant né dans une famille de croyants qui devenait athée devait retourner à
l’autorité religieuse... dès l’âge de 10 ans... puisque cela est une preuve que cette dernière
était possédée... celui-ci alors étant invité à boire le sang de la décapitation du grand
prêtre... avant de prendre sa place...

Leurs cultures étant délicieuses... à part ça...

Il désirait être chef

Pour que ses femmes et ses hommes soient considérés comme les plus beaux, il avait
décidé... pour un concours... de « balayer » les plus belles femmes et les plus beaux
hommes du monde...

Pour que ses femmes et ses hommes soient considérés comme les plus intelligents, il avait
décidé... pour une descendance... de soumettre les plus intelligents du monde...

Ses proches de plus en plus amusés par sa tare lui remirent donc en mariage la plus idiote
des filles du villages...

Devenu un homme puissant, il désirait désormais la faire reine... au sein de son peuple... de
« Frankenstein »... et « d’infirmes »...

La reine qui appréciait sa face longuement dans la glace... sentant profondément tout ce
qu’elle portait à sa gueule... mastiquant très lentement tout ce qu’elle semblait ne pas
reconnaître... dit un jour au roi « Si j’ai bien compris, l’Homme à l’image de Dieu ne peut
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qu’avoir son âge... comme il en est de même s’il est à l’image du Singe... N’est-ce pas très
cher?

Si j’ai bien compris, la femme sale vient de l’environnement sale... qui l’a vue naître
comme le lotus ou la mouche... L’homme sale la maudissant ne pouvant être que très
aveugle...

Si j’ai bien compris, on ne voit pas l’intelligence de son peuple si on vient d’un autre
peuple...

Si j’ai bien compris, la guerre des Mondes commencera avec l’Oiseau... La colombe ou la
corneille qui annoncera le Commencement ou la Suite...

Si j’ai bien compris, le Prophète se retrouve par hasard au mauvais endroit et s’adresse aux
Grands pour un autre peuple...

Si j’ai bien compris, la mort d’un roi ne vaut rien lorsque la reine est plus brillante...
Dommage pour toi... ma poussière... »

Le roi qui avait demandé sa main en saignant la sienne déposant dans son doigt avec sa
bouche la bague qu’il avait sur la langue... avant de baiser chacun de ses pieds... de se
réfugier entre ses genoux... et de lever la tête... dit alors « Tu as le don de me donner envie
de me tuer...

Le don de me faire faire des cauchemars... de me faire te maudire...

Le don de me faire rejeter ma propre verge... de me pousser à tout abandonner pour ne
suivre que toi...

Le don de tout mettre en œuvre pour te protéger... alors que tu mourras comme moi... que
tu souffriras comme moi... la main pleine de rien... et le cœur de déjà-vu... »

La plus idiote des filles du village lui répondant « Tu n’as jamais pensé à te remarier... »
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Les survivants

À la tête du royaume, il décida d’enrôler tous les hommes célibataires sans emploi dans son
armée et d’être plus indulgent envers les demandes de séjour prolongé sur son territoire
pour toutes jeunes femmes, d’ailleurs, avec ou sans enfant...

La guerre, il l’avait maintes fois rêvée... et il allait maintenant pouvoir la réaliser comme
tout grand roi dans son Histoire... avec en plus des hommes de l’État ennemi... qui ne
demandaient qu’à retrouver leur territoire... depuis qu’ils avaient fui... depuis qu’ils avaient
été expatriés par leur roi...

Le combat allait être « honnête »... Ils se diraient royalement ne pas s’aimer... l’un
humiliant l’autre par sa présence... sinon avec son épouse et sa descendance...

Le plus déshonorant se méritant le premier coup... quel qu’il soit... avant de perdre la
langue... avant de perdre la face... avant de perdre son âme... poussé par l’autre à la vendre
au diable...

Une exception étant permise... Ceux désirant le quitter pouvant entrer sur son territoire...
pour mieux devenir, dans un futur rapproché, assimilé... comme on assimile un chien à la
domestication...

L’ennemi déclaré observa longuement sa bite... sa selle... sa morve même dans son
mouchoir... ses cheveux blancs... les lignes de ses mains... toutes les selles d’oiseaux
l’entourant... et vit un Signe... Il n’allait pas perdre... ce n’était pas possible... mais les
pertes seraient grandes... comme un Atlantide perdu... comme un Israël perdu... comme
une Californie perdue... où tu te surprends à avoir envie de déterrer ta mère pour amener
avec toi son squelette... comme certains pharaons l’avaient déjà faits avec leur père... leur
épouse... un frère... se promettant... de s’offrir la tête de l’autre pour une demande en
mariage... la bague de fiançailles à l’intérieur...

Les premiers soldats à débarquer sur le territoire de l’ennemi déclaré reçurent alors pour
mandat d’exterminer tous les enfants et les femmes enceintes...

Les autres troupes d’exterminer les soldats en leur sein avec pour origine ce territoire...

Il fallait provoquer la grande colère des hommes à son endroit... pour qu’il se rende... se
suicide ou soit tué par les siens... avant que tout son royaume ne devienne ruine... avant que
l’épouse soit violée... avant que sa descendance soit aussi assimilée au pouvoir du royaume
de l’autre État...

Le roi, pour qui le premier coup avait été l’injure faite à l’endroit de l’autre, décida alors
d’occuper toutes les mers et tous les cieux avec ses alliés... pour riposter en frappant tous
les voisins de celui-ci.. cousins ou non... alliés ou non... pour avoir mangé les mêmes
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fruits... bu la même eau... et chier les mêmes merdes...

Les voisins fuyant chez l’offenseur... pour le tuer avec ce qui restait de son peuple... que
des non militaires...

Il n’y avait pas plus désolante scène...

Les hommes survivants du roi déchu exterminant ensuite les hommes de tous les territoires
voisins... pour une seule et unique raison... créer une nouvelle race... qui se donnerait pour
mandat un jour de s’allier avec ce qui fut autrefois l’ennemi... pour créer à nouveau une
nouvelle race... afin que tout « chef d’orchestre » ne puisse jamais plus humilier un tyran...

L’union des organisations

Tu dis, « dis-moi exactement, sans détour, sans mensonge, sans histoire, ce que tu veux » et
ils te sortent une histoire digne des extra-terrestres... l’avenir du système solaire... et de
celui des cygnes...

Aucune preuve de ce qu’ils avancent... un seul témoin... eux.

Tu prends la version du seul témoin... Dieu te le permet...

Et après, ils te sortent des photos... ça c’est leur mère descendante d’une princesse... ça
c’est leur père descendant d’un héros de merde... Que veux-tu dire... il faut mettre par
écrit...

Tu es le client et ils t’offrent tout ce qu’ils peuvent faire et même ce qu’ils n’ont jamais
essayé...

Tu veux y croire mais en même temps tu ne veux pas devenir dépendant... perdre la tête ou
pire la vie...

Ce ne sont que des putes qui négocient avec toi... après tout...

Tout vaut le coup dans la tête d’une pute... Un prix pour ça... voici la durée... ça vaut le
coup...

Tu as beau leur dire que tu es dépucelé... Ils ne te croient pas...

Ils sont là, chacun représentant un État, tu n’y peux rien, il faut négocier une règle en
prenant soin d’éviter l’éjaculation précoce sinon ça gâche tout...

Et quand ils te quittent, tu bandes encore... c’est le risque...



89

Sont-ils des hommes... Suis-je plus homme qu’eux...

Ils veulent détruire un peuple... on connait... on a déjà vu... les femmes d’abord... les
hommes ensuite... au diable les enfants...

Ils veulent détruire un peuple parce qu’ils ne leur autorisent pas le droit d’exister en tant
que leurs voisins... on connait... on a déjà vu... les maisons d’abord... les écoles ensuite...
les cimetières au diable...

L’homme qui combattait le diable c’est de l’histoire ancienne... C’est pour ce trône qu’il
combat...

L’homme de ce futur combat le frère... à son image... trop souvent un voisin... parce qu’ils
sont nés du même appétit...

Le fruit ne tombant jamais loin de l’arbre... n’est-ce pas...

En ce jour maudit, à l’heure du crime, trois millions d’enfants sont morts fusillés... qui
avaient commis le crime de prier dans la mauvaise direction... de lancer des pierres aux
corbeaux... de porter leur vêtement différent... de parler la langue avec un accent... de
vénérer la rosée du matin...

En ce jour maudit, à l’heure du crime, trois millions d’hommes sont morts aussi fusillés...
tous nés d’un territoire inconnu... qui n’existe plus... d’un peuple disparu... qui avaient
commis le crime d’arroser de lait la statue de David... de parler avec les mouches... de
courir avec les taureaux... de danser sous la pluie... de ne pas avoir enterré leurs selles...

En ce jour maudit, à l’heure du crime, trois millions de femmes sont mortes aussi
fusillées... toutes nées de la mauvaise côté... qui avaient commis le crime d’exciser leurs
filles... de parler notre langue... de maudire les chats... d’utiliser l’eau potable pour arroser
leurs fleurs de malheur... de s’abstenir de viande...

Obligeant les cons du monde à se déplacer pour comptabiliser les morts avant d’y mettre le
feu dans une fosse commune... à prendre sous leur aile des survivants d’une autre tragédie
historique pour mieux les assimiler à une autre langue d’oppresseurs... et à se rappeler que
les tyrans ne tuent pas avec la photo de famille sur le cœur mais devant elle... après le petit
déjeuner... pour égayer leur après-midi...

Puis-je demander encore aux dirigeants des États du monde une aide économique évaluée à
près de 100 milliards pour reconstruire les États en ruine et aussi les États disparus afin que
nous puissions retrouver un semblant de paix comparable à toute éjaculation suivant une
bonne baise.
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Le syndrome de Stockholm

C’est une organisation qui fut créée par la vierge qui invoquait l’âme des soldats disparus...
pour diriger « l’Œuf » sur qui allait reposer toute la structure pour exterminer des « Rats »
en son sein, mais aussi pour créer le « Monstre » qui par ses exploits, racontés par celle-ci,
provoquerait la jalousie chez tous les autres « Monstres » ne désirant plus que s’affronter
les yeux bandés, à mains nues, portant chacun un cuir de pics aux genoux, un autre autour
de la tête, où le vainqueur parviendrait à crever l’œil de l’autre... car « Né » pour rappeler à
l’Homme et à celui-ci, qui au Commencement n’avait qu’un œil, que s’il faut traverser le
Ciel pour rejoindre Dieu qu’il faut traverser l’abysse des enfers pour trouver l’Allié que
l’on converti pour qu’il se retourne contre son maître... et sa « maison »... à l’image de la
Peste... afin qu’il gagne le Feu du Paradis pour se métamorphoser en corbeau... se
nourrissant éternellement des yeux de sa « race » car ils n’ont pas voulu se convertir... et de
ceux des saints qui ont permis le prosélyte, pour ne pas avoir pu empêcher le saint des
saints de perdre sa foi en eux...

L’organisation, à la fois apte à créer la Merde mais aussi à s’introduire dans celle-ci, espère
donc depuis toujours être la « couronne » de toutes les « têtes » puissantes... sinon
l’hémorroïde...

En manque de candidats, avec le temps, ceux-ci se retrouvant un jour ou un autre dans le
« ventre d’une baleine », ne pouvant faire autrement que de permettre à d’autres, d’ailleurs,
de postuler pour certains emplois consistant à prédire... l’avenir... pour la première année,
tenant compte de l’historique de vie des « anges » et des « démons » du Monde... à séduire
ou à rendre malade... jusqu’à ce que la dernière année prédite retrouve tous les points des
précédentes... en l’occurrence la dernière de « l’examen »... pour mieux mettre fin
définitivement à un tel avenir prédit pour en permettre un autre... dans l’intérêt toujours de
« l’Œuf »... de la structure... de la création du « Monstre » exterminateur des
« monstres »... sinon du peuple de « Monstres » exterminateurs des « Œufs de dinosaures »
avant de s’auto-exterminer...

Des photos de génocides tapissaient les murs du bébé qui allait naître... fils d’une femme
qui n’avait jamais compris pourquoi toute sa famille avait été exterminée... fils d’un
homme que l’on appelait Chef...

On n’avait jamais vu un enfant avec une gueule aussi grande...

Parfois l’organisation réalise alors qu’elle est allée trop loin... que quelque chose lui avait
échappé... à l’ère des États en crise financière... et de l’exploration de l’Espace... soumise
de plus en plus à prédire la prochaine neige en été... la prochaine pluie de météorites...

Jusqu’au jour, où une bombe atomique leur tombe dans l’œil de même impact que tous les
troubles qu’ils ont pu faire... puisque ces saints magicien d’Oz se sont voulus copains avec
ceux qui avaient déjà les leurs... se sont voulus putains avec ceux qui avaient déjà les
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leurs...

De ton « Jonas »

L’homme avait pris un dollar dans la caisse pour « l’autre Monde »...

Des caméras qui l’avaient filmé permettant les accusations...

Les poignets attachés, le pénis sorti par son tortionnaire, l’homme devait ouvrir
l’interrogatoire par une prière... n’importe laquelle... celle qui lui plaisait le plus... celle qui
lui donnait l’impression d’être en Contact... celle qu’il aimerait entendre pour ses
funérailles...

Des caméras filmant l’expiation...

« Père, j’ai péché comme tous les Hommes à qui Vous avez pardonné... senti mes selles
pour mieux me souvenir de ma mortalité... bu l’eau en invoquant l’Esprit saint... vu la Fleur
comme la Chasteté... mangé le Pain en rappelant le Ciel...

Père, j’ai connu le syndrome d’Oedipe, le vol de la plus belle bible parce que je m’aimais
bien, celui aussi... des sous-vêtements de Femmes pour me rappeler votre Miséricorde...

Père, j’ai rêvé de l’Apocalypse, j’ai uriné sur la tombe du soldat sans nom, j’ai fait lécher
mon sexe par le chien pour qu’il me libère à jamais de l’envie de me toucher...

Père, j’ai embrassé le fessier de la statue de cire du crucifié pour mieux vous rejoindre dans
l’humilité...

Père, je me suis sucer les doigts pour sentir ce qu’est la Montée...

Père, je me suis mis de la nourriture dans les yeux et dans les oreilles pour mieux Vous
sentir...

Père, j’ai hurlé aux Mortes qui me sont apparues de s’en retourner...

Père, parce que j’étais sous l’influence du liquide du fruit de la Décomposition... je n’ai
jamais su ce que j’ai fait... pardonnez-moi »...

Le tortionnaire ensuite lui coupant la moitié de l’organe sexuel qu’il jugeait indigne... car il
s’exprimait avec Dieu comme un enfant aliéné alors qu’il était inévitablement un homme...
l’autre partie tombant sur le sol entre ses pieds... une injection préalablement dans le pénis
ayant permis qu’il saigne très peu...

L’homme vomissant cette fois tout son repas sur la « pièce détachée »...
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Un infirmer lui injectant un autre liquide devant comme derrière chaque oreille...

« Maintenant, je veux que tu me racontes une histoire, n’importe laquelle, où il y a ton
père, ta mère, et toi dans les bois » demanda le tortionnaire...

L’homme murmurant « Derrière l’arbre se cache le voyeur pour se branler... le diable qui
invite le bûcheron à le couper... la vierge qui se trempe le doigt... la pute pour faire son
affaire... l’enfant qui a peur... et l’enfant endormi... Au pied de l’arbre est enterré les restes
d’un Jardin... »

Le tortionnaire se levant derrière son bureau, s’approcha de lui et lui trancha le nez et les
oreilles... avant de retourner sur son fauteuil...

« Ce n’était qu’un dollar... Je voulais savoir s’il y avait des caméras... personne ne voulant
me répondre... » cria-t-il... à celui qui à son insu avait envoyé une femme lui raconter des
sottises pour que, sous l’effet de « l’hallucinogène » de son cerveau, il se sente invincible...

Le tortionnaire faisant signe de lui mettre une corde autour du cou... rattachée à un crochet
au-dessus de sa tête... obligeant l’homme à se lever debout...

« Maintenant, nous allons détacher tes poignets et je veux que tu te branles... si tu réussis à
éjaculer... je te laisse partir... sinon... je t’enlève le reste... »

L’homme se branlant... en pensant au diable qu’il a vécu... réussissant à éjaculer...

« Maintenant, je vais t’uriner dans la gueule et je veux que tu bois toute mon urine » dit-il
en le faisant assoir...

L’homme, aux poignets toujours libres, avalant l’urine...

« Maintenant, tu vas me branler un peu et quand je vais te dire suce... tu suceras... » dit-il en
lui secouant le sexe dans la figure...

L’homme branlant son tortionnaire qui lui éjacula dans la gueule...

« Tu as aimé » demanda le tortionnaire...

« Oui » répondu « l’extra-terrestre » avant de recevoir une balle dans la tête...

Son corps départi de son intestin... et de son rectum... se retrouvant repêché quelques jours
plus tard par des pécheurs...

Alors que le bout de pénis non nettoyé fut envoyé à une « Police internationale » qui avait
recours à « étendre son beurre avec une cuillère » pour soumettre le Monde...

Un petit mot l’accompagnant... « Je désire ta bite comme celle-ci »...
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Petit pain d’épice

Il lève le doigt pour exiger le silence... Il ferme les yeux pour qu’il demeure... Il bouge un
pied... Il bouge les doigts... On le sent nerveux...

« Tu savais ce que tu as fait quand tu m’as trahi? » demande-t-il à l’accusé devant lui...

« Tu savais qui je suis... Ce dont je suis capable... Que je l’apprendrais un jour... Que ce
crime mérite la mort... Que l’on ne me baise pas deux fois... Que l’Homme se tient debout
devant l’Homme... Que si je pardonne que cela peut me rendre faible... Que l’honneur se
mérite par les actes... et les abstinences... Que l’on ne parle pas avec moi comme avec le
diable... Que l’on ne parle pas avec comme avec un frère jumeau... Que l’on ne parle pas
avec moi comme avec une épouse... Mes enfants n’étant pas les tiens... Mon œil n’étant pas
le tien... Mon cœur n’étant pas le tien... »

L’accusé demeurant la tête penchée... Répondant « Coupe ma langue... Coupe mon sexe...
Perce mes tympans... mais pour ma mère laisse-moi la vie... Alors que si tu dois me tuer et
me faire disparaître... remets-lui ma tête... J’avais tout simplement cru que toutes les fleurs
étaient belles... que le Paradis était pour tous... que si tu pouvais voir cela tu pouvais me
prédire ceci... que tu pouvais m’avertir... que tu pouvais éviter... ma chute... ma perte... »

Le roi se retirant pour réfléchir en criant « c’est un ingrat... il parle comme un ingrat...
l’Homme de l’avenir ne parle pas ainsi même s’il a aimé se rouler dans la merde pour
mettre fin à ses hallucinations... »

Le roi demandant de voir tout son peuple... pour tuer tous ceux qui lui ressemblait... trait
par trait...

Le peuple exterminant en son sein tous ceux qui pouvaient lui ressembler...

Le roi ordonnant l’année d’ensuite le métissage avec son peuple...

Ton image vaut mille yeux

Un tyran délibère...

« Tous les riches doivent perdre l’accès à leur liquidité afin de se tourner vers les pauvres
qui doivent les exterminer...

Tous les pauvres doivent ensuite perdre l’accès à leur liquidité afin de se tourner vers leurs
voisins pour les exterminer...

Effet domino sur un continent... parce que je n’ai pas eu le goût du sang sur ma langue... »
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Une Banque délibère...

« Misez sur le nombre de morts en hausse pour pouvoir permettre aux emprunteurs de
rembourser dans une réalité actuelle qui ne leur permet pas... C’est Dieu qui le veut...
Réjouissons-nous du mort-né...

L’eau devenant une denrée de plus en plus rare oblige les peuples les plus vulnérables de
s’effacer en premier... où les plus endettés pourront aussi débarquer pour travailler à un
maigre salaire pour les moins endettés... C’est Dieu qui le veut... Réjouissons-nous de tout
ce qui tombe de l’arbre...

Il est clair que demain plusieurs ne pourront plus adopter d’enfants... contribuer
financièrement au tourisme de certains États... changer leur bagnole aux cinq ans... rénover
leur demeure... nourrir leurs animaux... entretenir leur terrain... se rétablir une fois
malades... ouvrant la voie de plus en plus à l’indésirable... au désespoir... aux crimes de
toute sorte... à la transformation de la réalité pour la rendre plus acceptable... C’est Dieu qui
le veut... Réjouissons-nous de ceux qui doivent laisser leur place...

Un peuple qui « s’écrase » demande de l’aide avant de frapper son destin... L’aide lui étant
accordée alors qu’il « s’écrase » malgré tout... ne doit susciter aucun regret... C’est Dieu
qui le veut... Réjouissons-nous des coups de chaleur...

Un peuple qui « s’écrase » peut aussi insinuer avoir toujours le contrôle avant de frapper
son destin... conduisant les témoins de l’écrasement qu’à se rappeler humoristiquement de
ce qu’il fut... C’est Dieu qui le veut... Réjouissons-nous du taux d’endettement
insurmontable...

C’est au nom de la solidarité religieuse que l’on tend la main... et au nom de cette même
solidarité que l’on tue celui qui veut que l’on s’écrase avec lui... faute de ne pouvoir le
sauver...

Effet domino sur un continent... parce que je n’ai pas eu mon Érection... »

Le Signe

Il se rince la bouche avec l’eau pour se laver les mains ayant bu toute celle qui se trouvait
dans le pot... maudissant la sauterelle... la fourmis... la mouche... le ver... partout...

Son urine lui brûlant la verge... la nourriture lui irritant la gorge... l’air lui piquant les
yeux...

Sur son lit de mort... refusant de se défaire de sa gangrène... l’homme contemplant des
images de l’Espace... se rappelant ce qu’il fut...
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Très tôt, il fut présenté comme le soulier de Cendrillon qu’elle doit perdre avant minuit sur
une marche d’escalier... pour que prince parte à la recherche de la demoiselle... pour
demander sa main... et son cul...

Très tôt, il fut présenté comme le steak du chien qui n’en avait jamais vu un ayant si bon
goût...

Très tôt, il fut présenté comme la galle qui pousse dans l’œil du peuple... qui la confond
avec une marque de beauté...

En général, les Signes qui nous amènent à croire qu’un peuple aidé ne s’en sortira pas sont
s’il ne sait plus penser clairement... avec assurance... avec son ressenti... son instinct... qui
se fait deuxième chair; s’il n’admet pas son résultat... ses fautes pour justifier l’accident qui
approche... la paralysie irrémédiable... la dépendance permanente... la perte croissante...
jusqu’à la « cécité »; s’il garde sous silence ses imperfections... les véritables causes de son
déficit extrême... sa « maladie » « génétique » ou non... condamnant d’autres avec lui de
même « sang »; s’il est pénalisé par Dieu et... son chef sur le contrôle de sa propre
économie... amputé à jamais d’un membre ou deux... pour ne point empêcher le gain chez
les Autres... nés de lui ou non... né de ces autres ou non; s’il met en place « l’ennemi » de
l’Évolution et de la Survie du Métabolisme de la Mort les permettant; s’il privilégie un élite
qui emprunte plus qu’il ne produit... qui coûte plus que ce qu’il ne vaut; si des investisseurs
étrangers sont assassinés durant leur séjour au sein de tel État; si des bandes criminalisées
se forment pour revendiquer leur race suprême aux immigrants d’origine autre que la leur à
moins que... « l’anneau de Saturne n’est rien à envier au poids de Jupiter »...

Alors que lorsque l’accident n’est plus évitable on assiste à la construction des « arches de
Noé » plus communément appelés les « boat people » ou la « semence pour une Nouvelle
race » cherchant refuge sur un autre territoire « utérus »... incontournablement en voie de
disparition un jour... sinon « semence pour une Nouvelle mort » et donc... pour y semer un
code génétique de virus passé... qui par sa « naissance » modifiera toutes les chaînes de
codes génétiques des virus présents afin qu’ils se transforment plus ou moins sinon qu’ils
meurent en partie pour permettre une chaîne de codes génétiques donnant vie à d’autres
rappelant le passé préliminaire aux guerres... mais aussi à des fins de purification de la race
« Nouvelle » ou non... atteinte par la « race Nouvelle mort »...

Par respect des alliés... le pays demeurant alors sous désolation durant près de 40 jours...
avant d’être négocié... pour une quelconque exploitation dans le but de rembourser la dette
du peuple... qui se fait très lentement... pour mieux se nourrir des intérêts accumulés...

Il arrive aussi... que les alliés... les prêteurs... soient aussi endettés... voyant en cette
opportunité comme une autre un moyen, parmi les derniers recours, pour payer leurs
propres intérêts...

Le Code de loi alors dictant que la personne qui a prêté le plus à la personne, parmi d’autres
ou non, qui se retrouve en possession des droits d’un territoire, reçoit priorité pour se
rembourser où dans un cadre mis en place, par celle-ci uniquement, est assuré le
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remboursement des intérêts comme du prêt de la personne, si elle fut seule, en
collaboration avec les autres, si non, tenant compte de la priorité qui revient au plus grand
prêteur dans les décisions, où une fois le prêt de ce dernier est remboursé, ne pouvant pas
s’échelonner sur plus de 100 ans, il doit remettre alors tous les droits à la personne qui s’est
retrouvé au départ en possession du territoire pour rembourser son prêt avec ses intérêts
puisque décider de l’avenir d’un tel territoire impose un qualificatif pour celle, en présence
de d’autres personnes ou non, la reléguant à un rang inférieur au plus grand prêteur alors
que la règle dicte que tous les prêteurs sont égaux en valeur.

C’est Dieu qui le veut... Réjouissons-nous...

L’ultimatum

L’homme vérifie son magnétophone... s’apprêtant à enregistrer ce qu’il espère être
retrouvé parmi les décombres et les cadavres...

« Le royaume des Chrétiens est l’Europe, le royaume des Juifs est Israël, le royaume des
Musulmans est l’Arabie saoudite... si l’un d’entre eux perd tous ses biens... il doit retourner
à son royaume...

Nul Chrétien n’ayant le droit de prendre un royaume qui ne lui fut pas destiné par sa foi...

Nul Juif n’ayant le droit de prendre un royaume qui ne lui fut pas destiné par sa foi...

Nul Musulman n’ayant le droit de prendre un royaume qui ne lui fut pas destiné par sa foi...

Nombreux sont ceux n’ayant aucun royaume désirant régner sur le Monde... des Morts...
puisque nous devons faire un seul peuple de Croyants ayant la même foi pour que sur Terre
descende le Royaume de Dieu... »

Une main se posant sur son épaule... L’homme se retournant sur un Mort...

Les yeux de la royauté

On raconte que tout roi qui n’a pas les yeux noirs ne peut dominer de tels peuples.

On raconte que tout roi aux yeux bleus ne peut dominer que les Blancs.

On raconte que tout roi aux yeux verts peut dominer le Monde.

Contrairement à la reine...
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Les cheveux de la royauté

Le cheveu roux pour le roi rappelle une émotivité très puissante alors qu’il doit s’abstenir
de telle en plus d’un besoin fougueux de traverser le Monde...

Le cheveu blond du roi rappelle une proximité très puissante avec sa mère qu’il doit
s’abstenir de trop fréquenter et son besoin de renforcer la sécurité entourant tout ce qu’il
est... tout ce qu’il a...

Le cheveu noir du roi rappelle la cruauté puissante alors qu’elle peut le conduire à sa perte
et son besoin de tout connaître... de tout comprendre... afin de ne pas laisser croire qu’il est
possible de le tromper...

Le cheveu brun du roi rappelle une forme d’équilibre avec ce tout, un besoin de ne pas être
trop aimé... de ne pas chercher à trop découvrir... de ne pas réserver la même place à la
mère que l’épouse... de laisser de petites ouvertures pour mieux réagir aux fautes du peuple
comme de celles des intrus... et d’avoir pour rituel toujours un bel exemple de cruauté pour
soit les intimes soit le peuple soit le Monde... pour mettre fin tout simplement à une fausse
croyance ou autre... l’exemple même de l’accusation et de la condamnation devant une
assemblée... qui a pu assister à tout le déroulement du procès... pour mieux apprécier une
telle royauté...

Le cheveu châtain foncé, cendré foncé, rappelle une puissante lucidité mais aussi une
proximité à divers types de délire... parce que la raison et le ressenti font peur... au point où
la personne cherche à se rationaliser avec la foi de la masse à laquelle elle n’adhère pas
avec tous ses sens...

Il rappelle donc l’instinct mais aussi la grande frayeur au point où la personne peut perdre
le contact avec la réalité se réfugiant dans l’hallucination... exigeante pour le corps et
l’esprit... Tout alcool comme toute drogue pouvant les conduire à commettre des atrocités
plus ou moins contre leur gré... Tout lien pour immobiliser leurs mouvements, leurs sens
même, pouvant donc les plonger dans une profonde hystérie, une catatonie, une crise
épileptique, un coma et/ou un arrêt cardiaque. Ils sont donc à la fois très sensibles mais
aussi très distants.

Ce roi plus que tout autre a besoin de plusieurs conseillers, protecteurs, sages, afin que le
peuple et les autres rois ne l’approchent pas trop... afin que sa propre famille ne l’approche
pas trop... dans l’intérêt évidemment de tous... puisqu’ils sont très nombreux en centres
psychiatriques comme employés ou malades... en centres de détention comme employés ou
détenus...
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Les mains de la royauté

En générale, on désire celle du roi chaudes, grandes, rassurantes, poilues ou non et celle de
la reine, douces, aux doigts ni trop longs ni trop larges...

Les mains de tous deux ayant de beaux ongles non rongés...

Une main maigre pour l’un comme pour l’autre rappelant la réserve alimentaire, la faim, le
jeûne humiliant, la pénitence, que l’on rejette.

La main du roi qui perd un doigt n’étant pas un bon signe contrairement à la main de la
reine...

La main, aussi signature, comme le doigt peut l’être trempé dans l’encre, peut aussi être un
Signe pour le peuple qui désire mesurer leur main avec la royauté afin d’élire un chef parmi
eux... ou de porter plus attention à certains... plus qu’à d’autres...

Les anciennes coutumes invitaient les rois à se donner la main entre eux évitant celle de la
reine... et les hommes du peuple à faire de même évitant celle des femmes...

Les amoureux qui se tiennent par la main, en marchant ou non, rappelle donc... l’Impureté
de chacun... une forme de paix entre les sexes... et autres...

On ne s’attend pas à ce qu’un roi donne la main à un homme du peuple contrairement à la
reine.

Le roi qui le fait, avec ou sans gants, rappelle une Histoire où un ancien roi à fait perdre la
confiance en le royaume obligeant tous les autres ou presque à agir comme tel avec le
peuple descendant ou non de la révolte... du désespoir... de la guerre contre leur roi...

La reine qui le fait, avec ou sans gants, rappelle un devoir, un rituel, d’apaiser un peuple à
qui il fut promit la justice, plus de droits sur un territoire...

Le gant rappelle donc une forme d’inconfort avec une des deux parties soumise à un
contact direct avec la main puisque si tel n’était pas un besoin d’être... tel ne serait donc
pas fait...

L’esclave peut donc porter des gants comme aussi la royauté pour les mêmes raisons...

Alors que dans le cas contraire, on les porte pour cacher ses mains et leurs révélations...

L’homme fier de ses mains, enlevant son gant pour la présenter à l’autre homme...

La femme étant moins portée à la présenter à une autre femme...
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La présentation de la main à l’autre pouvant signifier que nous sommes comme du même
sang... de la même puissance... du même projet... de même nature... envers ou contre tous...

Toutes des qualités que l’on dit revenir plus à l’homme singulier qu’à la femme pour qui le
sang... la puissance... le projet... la nature... de l’autre femme... n’ont pas les mêmes valeurs
que celles des hommes... à cause de son potentiel à se « transformer » sans cesse en
d’autres femmes... étant donc jugée plus imprévisible... plus « diabolique »... tout cela
pouvant alors prendre les allures un peu d’une moquerie envers les hommes... qu’elles ne
peuvent imiter pour cette raison...

L’homme, prudent ou téméraire, qui lui présente la main, peut alors être soit être exclu du
cercle d’hommes ou soit recevoir pour devoir de la comprendre... de la soumettre... de
l’instruire en dernière alternative... avant de la juger... suite à de nombreuses accusations
accumulées... par ceux-ci... pour toujours plus renforcer cette foi... sur elles...

L’homme, royal ou non, avec ses gants, dans la même situation... ou tentation... explique
que Dieu ne peut que préférer l’épargner en lui donnant une autre chance d’être différent...
et meilleur... car tous les Hommes ne doivent faire qu’un pour être à l’Image de Dieu...

Les Femmes ne recevant jamais cette opportunité... soumises à représenter la Création...
complexe... et imprévisible...

Les pieds de la royauté

On raconte qu’il est bon signe qu’un roi ne sente pas des pieds et que ceux de la reine
empestent...

On raconte que ceux du roi doivent être parfaits et que ceux de la reine très laids...

On raconte aussi que le roi préfère que les bouts de ses souliers soient faits pointus pour
mieux faire mal s’il doit frapper avec les pieds alors que la reine, victime de superstitions
ou de fausses croyances du peuple, les préfère beaucoup plus long que son pied...

On raconte qu’un roi ne doit jamais montrer ses pieds au peuple alors que la reine peut
s’adresser à lui pieds nus...

On raconte que le roi qui se blesse sévèrement le pied est un symbole de monarchie fragile
alors que pour la reine cela est un symbole de ruse... de piège... qu’elle tendra bientôt à un
ennemi... qui évitait de s’en approcher avant cela...

Le roi ne peut donc pas être infirme d’un pied ou de tout autre membre contrairement à la
reine...
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Le testament royal

Le roi... entouré « d’esclaves »... ordonne de tuer tous ses ennemis...

La reine... entourée « d’ennemies »... ordonne de libérer tous ses esclaves...

« Par la présente, j’affirme, je confirme, détenir tous les pouvoirs pour exiger ce qui
suit... » peut ressembler le sien...

« Par la présente, en présence de mon conseiller, mon époux et mon fils, j’exige que... »
peut ressembler le sien...

Habituellement, le roi donne tout à son fils pour qu’il puisse veiller sur sa mère... sachant
que s’il donne tout ou en partie à l’épouse qu’elle séduira son frère...

La veuve riche ayant quelque chose de puissant... d’excitant... sur l’homme sur qui revient
un quelconque pouvoir...

Alors que le fils qui se responsabilise de la protéger contre tous les maux et même les
envies la revêt d’un honneur rassurant pour tout homme l’entourant... devenant pour lui
une forme de sceptre... qui symbolise la protection et le savoir...

La veuve alors se voyant octroyer plusieurs rituels à suivre pour mieux personnifier ce
Signe...

Habituellement, la reine sans descendance ni époux demande au peuple d’élire une femme
très intelligente en qui il peut remettre leur confiance... Celle-ci rencontrant la reine qui
alors lui rase la tête pour bien souligner son devoir de servir la couronne... Celle-ci étant
ensuite engrossée par un roi voisin qui doit une faveur à cette reine malade ou simplement
qui désire mourir par empoisonnement vu son âge...

Celle-ci étant engrossée se voit examinée le col de l’utérus avant d’être proclamée mère du
futur roi ou de la future reine pour le peuple...

Le roi demeurant en contact avec cette élue pour aussi la présenter à son peuple...

La fortune de la reine se retrouvant en quelque sorte sous la supervision de celui-ci... dans
l’intérêt du peuple de celle-ci...

Le fils né portant le nom du roi en plus du nombre deux...

La fille née portant le nom de la reine en plus du nombre un...

Le nombre devenant un signe de telles alliances... pouvant aussi se retrouver avec une
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domestique élue par le peuple pour servir la couronne...

Henry étant supérieur à Henry premier...

Madeleine étant aussi supérieure à Madeleine première...

Certains peuples superstitieux ne voyant pas d’un très bon œil une reine sans
descendance... et ce même si l’héritage est immense pour le fruit d’une telle alliance avec
un voisin royal...

L’Histoire ayant démontré que trop souvent le roi finit par rejeter le peuple de cette reine
décédée pour prendre avec lui l’enfant et la fortune... qui finit souvent par tuer son père...
avant d’être tué par le peuple de ce dernier...

Honte sur toi

« Quelle genre d’épouse dit ne plus aimer son roi publiquement...

Les rabbins l’ignorent... le pape l’ignore... l’iman l’ignore et j’ignore pourquoi...

Un roi cesse d’aimer sa femme pour les mêmes raisons que tout homme...

C’est à Dieu seul qu’il faut rendre ce genre de compte... sinon le public va se prendre pour
Lui... exigeant un tribunal de l’Inquisition pour que brûle sur bûcher toutes les femmes à
l’image de ce roi...

Un public prenant toujours la part de la victime même quand elle est coupable... c’est
compréhensible... il est inférieur.... La fusion se faisant beaucoup plus facilement avec
celle-ci qu’avec le persécuteur royal qui ne peut révéler les véritables motifs de son
éloignement qu’à Dieu...

Un royaume c’est comme un Jardin finalement... l’exclusion est la même... et repose très
souvent sur les mêmes causes... « l’arbre interdit »... dans tout royaume...

Puis vient un temps où personne ne se surprend de trouver l’exclue avec un homme du
peuple... à l’image plus ou moins du roi... ne pouvant qu’éloigner le peuple toujours du
royaume...

Puis vient le jour où le peuple se révolte et veut abolir la monarchie... imiter d’autres
peuples... celle-ci se retrouvant alors obligée de l’échanger sinon de s’en départir en
partie... pour qu’il rejoigne une forme d’enfer comme une autre... une forme d’athéisme
comme une autre... chacun désirant son royaume au sein de ce nouveau territoire... riche en
épidémies diverses... on l’espère... pour qu’il y retrouve tous l’apparence de leur âme... »
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La royauté du diable

Dans toutes les langues les hommes se sont adressés au diable... aux démons... à leur
enfer... aux mauvais djinns... pour mieux vivre de leur cannibalisme... du plaisir tiré de la
luxure, de la toxicomanie et de la profanation des morts... accordant de grands pouvoir à la
Lune... et aux liquides corporels... après avoir prononcé plus ou moins à l’envers... « je suis
prêt » dans la langue du peuple ennemi du sien... devenant alors « prêt suis ej »... ainsi de
suite... comptant trois mots à la fois pour savoir comment le prononcer...

Parmi les symboles, qui ne veulent rien dire pour l’enfer, on retrouve le triangle du Mal,
pour rejoindre les âmes damnées, voir le sexe du diable; le cercle du Mal représentant le
ventre du diable... car, dit-on, il a faim... et soif... comme l’homme... pour ce qu’il voit...
pour ce qu’il désire détruire; et autres...

L’exorcisme » consistant à rappeler aux possédés que les Serviteurs de Dieu sont les plus
puissants...

Ceux-ci faisant des losanges pour rappeler la forme du Commencement... des cercles pour
rappeler la puissance d’une Tête... des croix pour rappeler les contraires aux quatre points
cardinaux... la canne ou le sceptre pour rappeler la dévotion de l’aîné envers Dieu... et
l’horizontale pour rappeler la Fin d’un règne insensé...

Le « sorcier », donnant la mort, se couronnant avec un triangle sur la tête, pointant vers le
ciel, pour faire losange avec la forme de sa face... exigeant sa décapitation pour rejoindre le
diable...

La « sorcière », ressuscitant les morts, se couronnant avec un voile recouvrant que le
dessus de sa tête... posé en forme de losange aussi... descendant en pointe dans son front...
exigeant d’être brulée vive pour rejoindre le diable...

Comme si tel ne s’expliquait pas autrement...

La guerre entre les peuples royaux

La guerre entre les peuples royaux à des fins d’extermination est la plus cruelle et la plus
désolante... à l’image caricaturée des chicanes testamentaires... souvent même entre
familles ou vieilles alliances du passé... pour toutes sortes de raisons... que l’on peut
retrouver dans toutes les autres couches sociales... au nom d’une justice qui paraît
irrationnelle ou de l’injustice de trop...

L’homme qui a tout mettant soudainement en doute la valeur de ce qu’il a... de ce qu’il
est... de l’autre... de ce qui s’en vient... de ce qui ne sera jamais plus... et décide alors de
passer une nuit blanche... se répétant les dernières paroles... les dernières images... ses
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dernières émotions... provoquant le réflexe de tuer... sinon de ralentir l’autre... son estime
ne pouvant pas être plus gonflée... plus atteinte...

Le combat devenant sa plus grande couronne...

La mort devenant son « fruit »...

L’homme alors se sentant capable de tout « détruire et de reconstruire en trois jours »...

Pour se réveiller... il se laisse alors glisser sous l’eau de son bain... mange froid ce qui
devrait être chaud... fait un don... regarde la lune... ce qui l’entoure... avant de tuer l’autre...
et d’incendier son peuple... avant de tuer l’allié... et d’incendier son peuple... avant de
demander pardon à ceux qui ont vu tout venir... et qui désirent encore quelque chose de
lui... lui remettant famille et peuple... pour qu’il donne... sa mort déclenchant une autre
incendie... celle de tout ce qu’il fut... de cet autre famille... de cet autre peuple...

Où est passé le pharaon... Où est passé le prophète des Juifs... Où est passé l’apôtre...

Puis, naît un autre royaume descendant d’un autre royaume pour rappeler une histoire qui
ne fut pas afin de contrer la révélation de tels agissements...

Le royaume racontant que l’homme était grand... qu’il dort depuis au fond de la mer... que
sa descendance... dont on fait partie... fut nombreuse... son lègue incommensurable...

Jusqu’au jour... où des descendances renaissent... et reconnaissent ces parfums... ces
pièges... un avenir parmi d’autres...

De vieilles alliances refaisant surface... avec de drôles de superstitions... comme si on
pouvait vider la Terre de son feu... pour en faire un Soleil avec soi... comme si ses
« frères » de l’Espace rappelleraient d’où ils furent à des descendances spatialement
humaines issues « de l’Arche de Noé »... que l’on retrouve avec des ailes dans la
mythologie égyptienne... et dans une rivière de sang dans la mythologie hindouiste...

Parce que malgré tout... certains ne veulent pas comprendre la Puissance de l’Œil...

Les guerres entre royaumes comme au sein des royaumes ont donc toujours existées...

Les mensonges et les trahisons royaux faisant partie de toutes les mises en scène...

On dit aussi qu’il n’y a pas plus dangereux qu’un peuple fait démocratie royale... à l’image
du peuple juif... ne voyant pas une grande différence entre le destin de leur petit enfant et
celui du roi... du chef du peuple... du commandant de l’armée... où chacun plus ou moins
désire sa part du monde... un territoire... un peuple à dominer... une royauté à confronter...
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Les voyages royaux

Le premier voyage du prince est sur un territoire soit qu’il respecte énormément soit qu’il
juge être difficile à dominer.

Un tel voyage suivi de la reine ou du roi sinon précédent le leur est alors considéré comme
un territoire qui ne peut se perdre, bien acquis, vu comme même essentiel dans un plan de
survie ou d’expansion.

Le peuple habitant le territoire accueillant donc la royauté peut être déplacé sur un autre
territoire appartenant à celle-ci comme on change notre enfant de chambre pour une autre...
en tenant compte de toutes ses distinctions pouvant aussi le soumettre à faire « ses
devoirs » autrement... dans une langue différente... ou autre...

Le roi ayant tous les droits... dit-on... tel un seigneur... qui ne désire pas que les autres
seigneurs s’immiscent dans ses affaires « familiales »...

Parmi tous ses territoires, la royauté décide donc de demeurer sur celui qui sera le plus
calme... ou le plus ancestral...

Lorsqu’il y a une guerre... le territoire ciblé peut l’être pour plusieurs raisons... car on juge
qu’il humilie Dieu... qu’il nous revient de droit... que ceux qui y vivent ne le respectent
pas... sinon vus de valeur moindre que son propre peuple qui n’arrive plus à répondre à ses
besoins dû à la surpopulation... sinon la sècheresse... ou autre...

Deux contraires déclenchant aussi de grandes guerres...

Un roi « monogame » pouvant alors se tourner vers un roi « polygame » pour tuer ses
« épouses »... afin qu’ils cessent de se multiplier autant... sinon l’inverse...

Le voyage royal précédent une guerre sera alors chez l’allié le plus éloigné... puis sur le
territoire d’accueil... avant de rejoindre l’allié le plus près de son territoire... telle une forme
de triangle...

Les zones de guerre étant alors, en général, à l’intérieur d’un autre triangle adjacent de
même taille identifiable suite à une réflexion, sinon une rotation alors que lorsque tel ne
s’applique pas c’est, en théorie, une autodestruction... plus ou moins inconsciente...

Il arrive aussi qu’un déplacement royal précédent une guerre puisse être chez l’ennemi...
visité après des déplacements formant le triangle... celui-ci se trouvant alors à l’intérieur...

Alors que lorsque deux rois, deux chefs d’État ou deux tyrans se déplacent chacun dans un
triangle respectif... avant une guerre... on doit se préparer à perdre la moitié du Monde...
telle une « éclipse » qui approche...
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De grandes masses se trouvant ensevelies vivantes sous terre... d’autres préférant se
suicider par noyade... d’autres mourant de faim... de soif... de leurs blessures...

L’homme ayant parfois besoin de « briser un verre sous son pied »...

Les rituels royaux

Certains rituels obligent la formation d’experts...

Une fille peut être éduquée comme un garçon pour comprendre ceux-ci et vice versa...

Une fille « pure » peut être débauchée pour comprendre ceux-ci et vice versa...

Un garçon « pur » peut être éduqué dans le crime pour comprendre ceux-ci...

Une fille peut être éduquée dans les arts... un garçon dans l’architecture... ainsi de suite.

On dit donc qu’un Monde à refaire a besoin d’artistes... et qu’un Monde à détruire a besoin
d’experts dans la cartographie à refaire...

L’expert en art étant amené à critiquer positivement et négativement la même œuvre.

L’expert en cartographie à refaire ses territoires le plus injustement possible et le plus
généreusement qu’il peut... exercice dit-on papale... qui a fait ses preuves...

En général, on ne veut pas de médecin au sein de la royauté puisqu’ils ont un accès à ce
qu’il y a de plus intime chez celle-ci...

Les médecins du peuple étant donc sélectionnés pour une rotation... selon leur potentiel...

En général, on fera venir le meilleur gestionnaire financier pour diriger ses avoirs s’il est
sur l’un de ses territoires se refusant encore une fois que tel soit produit au sein des lignées
royales.

Un piège pouvant parfois être tendu ici et là pour mesurer l’expert... son orgueil... son
estime... comme dit-on Dieu le fait aussi avec les meilleurs d’entre nous...
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L’empereur est roi

L’empereur a un empire financier... Fin de l’Histoire.

L’empereur se mesure à tous les empires... comme une bande de copains assis autour d’une
table entrain de jouer leur vie...

Tu as perdu ton empire... Tu n’es ni le premier ni le dernier...

L’empereur baise en pensant à son trésor... C’est lui son cœur...

L’empereur ne voit absolument rien venir mais il écoute et il ressent... C’est le symbole
même de la justice des hommes...

L’empereur lègue un casse-tête qu’il n’a jamais partagé avec personne... là sont les clés...
trouvent les serrures...

Toute sa vie se résume à prendre et à détruire... Le feu en faisant partie...

Tu vois l’empereur... essaie de disparaître... C’est mieux pour toi si tu ne vaux rien...

Tu vois l’empereur et tu vaux quelque chose... raconte et dépêche... il a les autres aussi à
entendre...

Tu mens à l’empereur... tes yeux dans sa soupe qu’il laisse dans le bol une fois terminé...
tes oreilles sous ses talons pour mieux marcher dans ses souliers... ta langue dans son verre
d’alcool... pour mieux se rappeler le goût de tes bêtises...

Tout est unique à l’empereur... son lit... sa chiotte... sa vaisselle... ses rideaux... mort à celui
qui vend la même chose... pour corrompre son peuple...

L’empereur qui parle ne pose pas de question...

L’empereur qui lève le doigt donne un dernier avertissement...

L’empereur dérangé peut tuer...

L’empereur se coupe les cheveux seul et brûle ce qui n’est plus...

L’empereur ne lit pas... on lui fait la lecture... même qu’il sait lire...

L’empereur ne déshonore pas... tu te déshonores mon brave...

L’empereur qui fait la guerre soumet tout son peuple... son propre fils derrière celui-ci
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avançant devant l’ennemi...

L’empereur qui gagne la guerre brûle toutes les maisons du territoire avant de s’en
retourner...

L’empereur n’a aucune pitié... aucun remord... aucune envie... on ne l’emmerde pas...

L’empereur se couche armé... L’Histoire portant conseil...

L’empereur est tué au moment où il est le plus heureux...

On ne trouve pas la dépouille de l’empereur... ne la cherchez pas... Dieu l’a ressuscité au
troisième jour... pour l’avoir à sa droite tellement Il l’admirait... un frère prenant sa place...
avec la même face...

L’empereur ne commet ni faute ni crime... C’est Dieu qui le lui a permis...

L’empereur qui perd la guerre se suicide...

L’impératrice est reine

L’impératrice lit beaucoup... réfléchit longtemps... écrit à Dieu... et ne prie pas...

L’impératrice s’abstient de rencontrer qui que ce soit durant ses menstrues qui doivent lui
rappeler son pouvoir de pécher...

L’impératrice s’abstient de crier pour peu importe la raison...

L’impératrice aime le labyrinthe qui doit lui rappeler l’histoire de sa vie...

L’impératrice est crainte par le peuple... son empire est géant...

L’impératrice s’intéresse surtout à toutes les œuvres du diable...

L’impératrice ne peut être appelée par son prénom suivi de celui de reine... pour éviter cette
intimité avec quiconque... on dit donc Madame la Reine ou Impératrice de...

L’impératrice a deux esclaves...

L’impératrice demeure des heures dans son bain...

L’impératrice rase tous ses poils...

L’impératrice laisse entrer les oiseaux dans son royaume... à qui elle réserve des pièces
pour eux seuls...
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L’impératrice demeure debout lorsqu’un homme désir l’informer de quoi que ce soit et
invite la femme à s’assoir pour de même.

Toute crainte et décision de l’impératrice étant une affaire d’État pour l’empereur d’un
autre territoire car elle est vu comme un ange très élevé qui lui donne une version unique.

L’empereur d’un autre État ne s’adresse à une impératrice que si elle le peut...

L’impératrice aime se déguiser en femme du peuple pour circuler dans ses jardins à la vue
de ce dernier...

L’impératrice récompense tous les premiers de classe de l’État à qui elle donne une bourse
pour réussir les études de leur choix.

L’impératrice peut ou non avoir des enfants et même en adopter...

Tous les enfants entourant l’impératrice sont donc voués à la médecine...

L’impératrice connait tous les poisons... et les médecines... étant à la tête de tout médecin...

L’impératrice veut voir celui pour qui les médecins n’ont trouvé aucune solution avant
parfois de le brûler sur un bûcher dans sa face...

L’impératrice n’est aucunement intimidée par toute forme de maléfice...

L’impératrice peut aussi effacer les tombes d’un cimetière... pour y construire un hôpital
selon son instinct...

Il n’y a qu’une seule impératrice parmi toutes les reines du monde... comme il n’y a qu’un
seul empereur parmi tous les rois du monde... en théorie...

Deux impératrices ou deux empereurs ne pouvant que s’affronter pour qu’un seul soit élu
par Dieu qui, dit-on, le permet chez tous jumeaux... chez tous frères... chez toutes sœurs...

L’impératrice n’a pas d’amie de même que l’empereur...

L’impératrice ne reçoit aucune médaille de même que l’empereur... et ni ils n’en donnent...

L’impératrice peut aussi parler plus d’une langue... de même que l’empereur...

L’impératrice vit très vieille de même que l’empereur... tous les médecins s’occupant de
son corps... de même que pour l’empereur où aucune autorité religieuse ne peut les
approcher...
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Le corps de chacun demeurant au royaume... dont aucune royauté ne peut plus occuper...
tel un grand tombeau... protégé...

Le cercueil de l’impératrice est fait d’un argent pur et celui de l’empereur d’un or pur...
Leurs mains n’étant pas jointes comme des croyants priant de gagner le paradis...

Certains disent que les pieds de l’impératrice reçoivent les larmes des médecins qui l’a
regrettent... Les mains de l’empereur recevant ces mêmes larmes...

On dit que les peuples qui ont connu des impératrices sont protégés pour l’éternité... de
même que ceux qui ont connu l’empereur... nés au sein de ceux-ci responsables de ce
qu’ils sont devenus...

Le cerveau de la Mort

L’homme en buvant son eau tiède, comme il l’avait toujours exigée, se questionna sur les
positions de l’ennemi... « ce frère jumeau »... « ce cœur qui se retourne contre soi »...
convaincu que « l’Afrique » prenait tout son sens... en cette Ère des « royaumes unis »...
des « États unis »... pour réformer la « mer et le désert »...

Il y avait la petite souris et l’éléphant... la mouche Tsé Tsé et le roi... où chacun devait alors
se démerder seul avec sa poussière dans l’œil... comme l’avait fait l’Hindou avec le
mocassin...

« Qu’est-ce que la débauche en temps de guerre entre alliés et ennemis », écrit-il dans son
journal...

« La débauche rappelle le désespoir de ceux qui croyaient avoir tout compris et qui
s’étaient, pour cause, faits victorieux de toute Épreuve jusqu’à ce que l’une d’elle... comme
toujours... fasse intervenir le sexe... la richesse... le fantasme... l’orgasme répétée... soit
surdimensionnée à leurs attentes... soumettant aux instincts les plus bas tout noble qui s’en
était abstenu... pour mieux la retrouver et la vaincre en totalité sans perdre sa réputation...
où alors l’être humain, au « sommet » de sa perte et de son gain, balance entre le diable...
qui a su lui plaire... qui a su le séduire... à la condition qu’il se sente mortel... et la Main qui
l’a construit... qui a su lui plaire plus... qui a su l’élever plus haut... lui interdisant de mourir
pour elle... le choix s’imposant... pour tout athée... et ne s’imposant pas pour tout
Croyant... qui peut préférer la mortification... combattre le mal par le mal... l’humiliation...
le sacrifice sans fin de tout son être... sinon la « Coupure » de tout projet futur sans cette
Main... sans la dévotion éternelle... car il faut savoir humblement tout abandonner ce que
l’on croit être vrai et acquis pour mieux alors... s’approcher douloureusement d’une autre
Vérité dans un objectif religieusement mondial... » conclut-il en observant la mappe sur le
mur... « la carte maîtresse »... « L’Œil »... « le Destin de l’Homme expulsé du Jardin »... Il
était minuit...

Toute guerre devenant officielle après minuit... pour ceux qui s’étaient jugés purs... et qui
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étaient prêts à tout pour retrouver cette pureté qu’ils avaient cru posséder...

La démangeaison

Pour me sentir vivre
Je me déguiserais « Hatchepsoutment »
Et chercherais aussi un tel « garçon »

Pour pleurer sur la mort
De ce qui n’aurait jamais dû...

Pour me sentir vivre
Je me ferais un signe dans la main

Poserais celle-ci sur mon front
Avant de me nettoyer
Avec tes bas blancs...

Pour me sentir vivre
J’écouterais de la musique

Je danserais plus qu’à l’habitude
Pour écrire ce que je vois

Je m’entourerais d’enfants...

Pour me sentir vivre
Je mangerais un lion
Je dormirais ailleurs

Toute nue... je m’étendrais
Pour percer mon sein...

Pour me sentir vivre
Je tuerais un inconnu

Avant de lui donner un autre nom
Dans la tête... pour y insérer ma prière

Sur sa langue... une perle noire...

Pour me sentir vivre
Je me ferais mordre

Enculer même par mon ennemi... avant le tien...
Avant le nôtre...

Piquer ensuite sous le pied...

Pour me sentir vivre
Je goûterais l’épice... boirais glacé

Laisserais grimper sur moi l’insecte
Et parlerais avec ma mère...
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Pour me sentir vivre
Je ne me laverais plus

Je regarderais ma selle longuement
Repoussant tout animal

Parce que je suis Chez Moi...

Pour me sentir vivre
J’apprendrais la langue du pauvre

Le rituel du riche
Je dévisagerais la mort
Et partirais en guerre...

Pour me sentir vivre
On m’a mis au jeûne

Et frapper avec le coran
Interdisant de me parler

J’ai maudit ma vie...

De ton épouse royale
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